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Todes-Anzeige.
Den verehrlichen Vereinsmilgliedern

machen wir hiemit die schmerzliche
Mitteilung, dass unser Mitglied

Herr Theodor Koller
Besitzer des Hotel und Bad LUterswil

(Solothurn)

am 22. Juni unerwartet rasch
gestorben ist.

Indem wir Ihnen hievon Kenntnis
gehen, bitten wir, dem Heimgegangenen

ein liebevolles Andenken zu
bewahren.

Namens des Vorstandes:

Der Präsident:
O. Häuser.

A nos Soeietaires.
Nous avons le vif regret de vous faire

part de la perle douldureuse que vient
da faire notre Societe en la personne de

M. Fritz Riechelmann
Propr. du Grand Hotel Righi-Vaudois ä Glion

deeede le 21 juin, ä l'Age de 7t ans,
apres line tongue maladie.

En vous donnanl connaissance de ce

qui precede. nous vous prions de con-
server un'souvenir hienveillant de nolre
däfunt collegue.

Au nom du Comite:

Le president:
O. Hauser.

:
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;: Aufnahms-Gesuche. •!;: Demandes d'Admission.
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Frndiibittu
Litt dl ultru

Hr. Roh. Lips, Hotel Monopol, St. Moritz-
Dorf '0

Paten: II II. Ct. Man/. Carlton Hotel, und
J. Rungger-Coray's Erben. Holet Westend.

St. Moritz-ltorf.
Wenn innert 14 Tagen keine Einsprache

erhoben wird, gilt obiges Aufnahmegesuch als
genehmigt.

Si d'ici 15 jonrs ü n'est pas fait d'oppo-
sition. Ja demandc d'admission ci-dessus est ac-
ceptee.

Rapport
sur la

lll\m Assemblee generale ordinaire
de la

Societe Suisse des Hoteliers
le 13 Juin 1912, ä Thoune.

Proces-verbal
de la

Partie administrative, le 13 Juin, ä 11 teures du matin,

au Kursaal.

Ordre du jour.
1° Rapport de gestion.
2° Comples annuels.
3° Budget et subvention a la Caisse de pro-

pagande.
4° Election des verificateurs des comptes de

la Societe et de l'Ecole höteliere.
5n Rapport de la commission de l'Ecole hö¬

teliere.
6° Rapport et communications de la Commis¬

sion de propagande.
7° Definition du terme «Pension».
8° Exposition Nationale Suisse Berne 1914.
9° Lutte con Ire la reclame inutile.

10° Elaboration d'un reglement concernant
le droit de l'hölelier ä des dommages-
interels de la pari du voyageur en cas de
non-oecupation de chambres retenues
d'avance. (Proposition Montreux).

11° Proposition de I'Agence officielle des C. F.
F. a Londres concernant l'organisation
d'un service de renseignements des hotels
pendant la saison d'hiver.

12° Questions d'assurances.
13° Petition du Car lei des Societes d'Employes

d'Hötels concernant la suppression des
mols «service compris» dans les imprimes
des hotels.

14° Conlral-type de travail.
15° Office federal du Tourisme.
16° Proposition du Syndicat des Hotels de Ge¬

neve concernant la fixation des prix
minima pour les chambres et les repas dans
les annonces du Guide des Hotels.

17° Divers et propositions individuelles.

Sont presents les membres suivants du
Conseil de surveillance:
M. .1. A. Neuhrand. Montreux Arrond. I

F. Weber. Geneve
II. Marbach. Berne
II. Maurer. Intcrlaken
A. Miitzenberg. Spiez
Ph. Osswald. Berne
H. Sommer. Thoune
A. Bon, Yitznau :

E. Cattani. Engelherg
O. Häuser. Lucerne
.1. Hiisler. Lucerne
A. Riedweg, Lucerne
E. Manz. Zurich
O. Michel. Bale
II. Neithardt. Zurich
A. Brenn. Passugg
lt. Mader. Hotel Walhalla. St-Gall.
G. Morand. Martigny
Dr. A. Seiler. Zermatl
II. Burkard. Lugano
G. Clericetti, Lugano

'I
II
II
II
II
II

III
III
III
III
III
IV
IV
IV
V
V

VI
VI

VII
VII

Excuses:
M. A. Armleder, Geneve Arrond. I

« A. Müller, Fliielen »III
» A. Geilenkirchen, Bale »IV
» W. Hafen, Baden » IV

L. Gredig, Pontresina V
» E. Taverna, Chur » V
» Dr. O. Töndury, Tarasp »V
» C. Reichmann, Lugano »VII

Sont presents du Comit6:
M. O. Hauser, Lucerne, president:

» A. Bon, Vitznau, vice-president:
» E. Cattani, Engelherg, suppleant;
» A. Riedweg, Lucerne, »

» E. Stigeler, Bale, secretaire.
Excuse:

M. R. Häfeli, Lucerne, suppleant.

D6bats.
L'assemblee comptait 180 membres dont

les noms figurenl sur la liste de presence qui
suit le rapport de la fete.

M. le president Hauser ouvre la seance en
remerciant les collegues de Thoune de leur
invitation. II constate avec plaisir le grand
nombre de soeietaires presents et il souhaite
ä ceux-ci une cordiale bienvenue au nom du
Conseil de surveillance el du Comite. II rap-
pelle ensuite en termes chaleureux la memoire
des collegues decedes au cours de l'exercice

| ecoule et releve principalement les grands me-
rites dc MM. J. Boller et E. Dielmann, membres

du Conseil de surveillance, qui, lous deux,
ont rempli d'excellente maniere le mandat
honorifique que leur avait confie la Societe,
et dont tous les collegues garderont un excellent

souvenir. M. Hauser s.aisit 1'occasion pour
rappeler egalement l'activite feconde et re-
marquable deployee par feu M. Tschumi
pendant les vingt annees qu'il a consacrees an
bien et a la prosperity de la Societe. Bien que
M. Tschumi ne soit pas mort pendant l'exercice

1911, on ne comprendrait pas que son
souvenir ne fül point evoque ä l'assemblee
d'aujourd'hui. Le defunt a fait partie du Conseil

de surveillance pendant 20 ans, il a preside

la Societe pendant six ans et fut pendant
longtemps un membre respecte et influent des
commissions les plus diverses, dans lesquelles
son avis fut toujours Ires ecoute par tous les
gens du metier. Son oeuvre mailresse est
loutefois l'ecole höteliere qu'il a cree de toutes
pieces et qu'il a developpee jusqu'a en faire
un institut modele. II ne s'epargnait ni peines
ni sacrifices lorsqu'il s'agissait du bien et du
progres de eel etablissement dont il etait le
pere spirituel. En perdant M. Tschumi, la
Societe a perdu un de ses meilleurs et de ses
plus influents membres. Afin d'honorer sa
memoire, le Comite et le Conseil de surveillance

ont decide d'apposer sur le mur de
l'ecole professionnelle une plaque commemorative.

A la demande du president, l'assemblee
se leve en signe de deuil.

Sont designes comme scrutateurs MM.
II. Haefelin, Pare Hotel Sonnenberg, a Engelherg,

el A. Riedel, Hotel du Lac, Vevey.
1° Rapport de gestion. Le rapport de

gestion est approuve sans discussion.

2° Comptes annuels. Repondant a une
question du president, MM. les reviseurs des
comptes declarent n'avoir rien ä ajouter ä leur
rapport consigne dans le rapport de gestion.
Les comptes annuels, les comptes du fonds
Tschumi, le rapport et les comptes du Bureau
central ainsi que le rapport des contröleurs
sont alors adoptes avee remerciements ä ceux
qui les ont etablis.

3° Budget et subvention A la caisse de
propagande. M. le president Hauser donne quelques

breves explications sur les differents
postes et annonce que le subside de la Societe
an Bureau central a ete abais&e de fr. 8000
ä fr. 6000. Comme l'annee precedente, la
subvention si la caisse de propagande est fixee
ä 30 cts. par lit. Le budget est ensuite adopte
sur la base du rapport de gestion qui a etc
distribue aux membres.

4° Nomination des verificateurs des comptes.
Le president rappelle la decision prise ä

la derniere assemblee generale: Afin de per-
mettre ä un nombre aussi grand que possible
de membres de prendre connaissance des
livres de la Societe, l'un des deux verificateurs
des comptes se relirera chaque annee. On pro-
cedera a une nouvelle election, en observant le
principe de la parile, afin que la Suisse fran-
yaise et la Suisse allemande soient placees sur
le meine pied. II serait bon, pour les mimes
motifs, de suivre une procedure semblable en
cc qui concerne les verificateurs des comptes
de l'ecole professionnelle. M. Buclier-Durrer,
arrivant an terme de son mandat, le Comite
propose la repartition suivante des charges
pour l'exercice couranl: verificateurs des
comples de la Societe: MM. Cli. F. Butticaz,
Hotel Alexandra, :i Lausanne (actuel), et A.
Kummer, Buffet de la gare, Zurich; verificateurs

des comples de l'ecole professionnelle:
MM. L. Liebermann, Hotel Gibbon, Lausanne
(actuel) et W. Steffan, Hotel Montfleuri,
Lausanne. Aueune contre-proposition n'etant faite,
le president declare les soeietaires prenom-
mes elus.

5° Rapport de la Commission de 1'icole
professionnelle. M. J. Hiisler rapporte au nom
de la Commission de l'ecole professionnelle.
II declare qu'il sera href puisque tous les
membres ont re^u, il y a quelques jours, le
rapport imprime sur l'ecole professionnelle,
rapport qui fournit tous les renseignements ne-
cessaires. Le rapporteur donne quelques
indications generates sur la frequentation de
l'institut, sur l'etat de sante des eleves et
constate avec satisfaction que le travail des
eleves et consequemment aussi les certificats
sont sensiblement meilleurs que les annees
precedentes, ce qui ouvre de rejouissantes
perspectives d'avenir. Ce resullat est du aussi en
partie ä une augmentation sensible du personnel

enseignant. En ce qui concerne le bilan
de l'ecole professionnelle, le rapporteur propose
d'amorlir ä 1 fr. les postes figurant sous la
rubrique Cample mobilier et de reduire le
solde actif d'une somme correspondante.

Le president remercie le rapporteur et met
sa proposition en discussion; rnais personne ne
demandc la parole. On passe ail vote. La
proposition est acceptee. Le rapport et les
comptes de l'ecole professionnelle sont ensuite
approuves sans debat.

M. Hauser rappelle que le cours de cuisine
a commence el indique le nombre d'eleves qui
se soul fait inscrire et qui se sont presentes.
Le Comite et la Commission de l'ecole
professionnelle feronl de leur mieux pour rendre
rinstitution viable el la maintenir a la hauteur
des circonstances; d'autre part, on attend des
soeietaires qu'eux aussi conservent leur
Sympathie ä l'ecole professionnelle, et qu'ils ac-
cordenl notamment leur appui moral ä la
nouvelle brauche de l'etablissement, l'ecole de
cuisiniers. M. le president Hauser annonce en
outre que M. Armleder a donne sa demission
de membre de la commission de l'ecole
professionnelle. II exprime au demissionnaire les



rcmerciements de la Societe et prie l'assemblee

de prendre acte que le Comite a renouvele
la Cominission de l'ecole professionnelle, la
periode statuaire des fonclions de celle-ci etanl
expiree.

6° Rapport et communications de la
Commission de propagande. An nom de la dite
commission, M. le president Häuser fournit
des explications sur les differents postes des

comples et s'arrele en particulier longtemps
sur les subsides A l'Agence des C. F. F. A New-
York el sur le credit special aux C. F. F. II
mentionne en outre l'activite deployee en Alle-
magne par tin chroniqueur de voyages engage
dans nil but de propagande, et les bons resul-
tats oblenus. M. Sommer a ete charge par la
Commission de propagande d'examiner soi-
gneusement le decompte fourni pariesChemins
de fer federaux concernant l'emploi des credits

octroyes A ces derniers par la Societe. M.
Sommer se declare tres satisfait de la fagon
donl les C. F. F. ont procede. II a l'impression
que notre argent est depense fort A propos et

qu'il porte de bons fruits.
La convention conclue il y a cinq ans avec

les C. F. F. relativement au subventionnement
de l'Agence de New-York echeant cette annee,
le Conseil de surveillance, apres mür examen
de la situation, propose a l'Assemblee generale
d'en voter le renouvellement pour cinq autres
annees, sous cette reserve toulefois que, de leur
cote, les C. F. F. accorderont un subside rai-
sonnable pour couvrir les frais d'adminislra-
tion du Bureau ,de renseignements de St-
Petersbourg.

M. Hauser invite l'assemblee ä exprimer son
opinion sur le cliapitre important de la
reclame et se declare prel a fournir tout ren-
seignement complementaire et ä prendre en
consideration les idees que pourraient emettre
les societaires. Personne cependant ne demandant

la parole, il est procede a la votation.
La proposition du Conseil de surveillance ten-
dant a prolonger la convention avec les C. F. F.
est adoptee; la subvention A la caisse de
propagande est fixee au meine laux que l'annee
precedente (voir plus haut cliiffre 3) puis les

comptes de la Commission de propagande
ainsi que son budget pour 1912/13 sont ap-
prouves sur la base du projet.

Par suite du deces de MM. Boller et
Tschumi et de l'expiration du mandat de

quelques meniibres, la Commission de propagande

doit etre renouvelee en partie. Le Conseil

de surveillance propose de confirmer dans
leurs fonctions MM. O. Hauser, Dr Töndury
et H. Sommer et de designer comme nouveaux
membres MM. Ch. F. Bullicaz, Lausanne et
H. Neithardl, Zurich. Conformement a la
decision du Conseil de surveillance, M. Le D1'

O. Töndury, a Tarasp, a ete presente a la
direction generale des C. F. F. comme membrc
de la commission consultative pour le service
de publicile des C. F. F., en remplacement de
feil M. Tschumi, afin d'assurer a la Suisse
Orientale une representation dans ladile
commission. Les propositions du Conseil de
surveillance sonl approuvees.

7. Definition du terme «pension». M. Riedweg

rapporlc au 110111 du Comile. La question
a deja occupe la derniere assemblee generale,
mais comme un grand nombrc d'amende-
menls avaienl ete proposes, eile avait ete ren-
vovee pour complement d'etude au Conseil
de surveillance. Cclui-ci et le Comite ont dis-
cule dcpuis lors la question A maintes reprises
et ils soumellent aujourd'luii a l'approbation
de l'assemblee le texte suivanl:

Le prix minimum de pension comprend les

prestations maximales suivantes de l'hötel:
a) Chambre, eclairage, service, chaufTage;
b) petit dejeuner servi dans la salle;
c) lunch ou dejeuner; diner ou souper,

ä table d'höle, servi dans la salle.
Les prix de pension ne sont aecordes

qu'en eas de sejour d'une duree de 5 jours
au moins. Le «daily rate»* ne pcut etre eon-
senti que pour un sejour d'au moins deux
jours; il est calcule sur la base des prix fixls
dans le Guide des Hotels pour Ia chambre et
les repas, avec 10 pour cent de rabais et en
arrondissant au demi-franc inferieur.

Comme l'annee derniere, un debat exlre-
mcment anime s'engage sur cette question.
M. il/ic/ie/-Geneve, regretle de devoir faire de
nouveau de l'opposition. S'il s'y resoud, ce
n'cst point par amour de l'obstruction, mais
bien pour des motifs de technique commer-
ciale. Approuver le texte qui nous est soumis,
ce serait nous lier les mains vis-a-vis de nos
liötes et assumer des obligations auxquelles
nous ne pouvons consenlir. L'oratcur s'etend
longuement sur la situation a Geneve et
propose les amendemenls suivants: lettre a) sup-
primer le mot «service» et lettre b) se con-
lenter des mots «petit dejeuner». La plupart
des pensionnaires prennent le dejeuner dans
leur chambre; comme ils sejournenl parfois
3, 4 mois et plus dans le meine etablissement,
riiölelier doit leur temoigner des egards et il
ne pourrait pas, du jour au lendemain,
redimier une indcmnite speciale pour le service
on chambre. Par conlrc, l'orateur se declare
d'accord sur les autres points. — Le president
combat ces amendemenls en rappelant que
precedemment cliaque prestation de l'hötel
etait portee separement sur la note; ce serait
cependant s'engager sur line mauvaise voie
ipie de revenir aux habitudes d'autrefois. La
pioposition faite l'an dernier etait beaueoup
plus rigoureuse; toutefois, pour temoigner son
hon vouloir ä l'egard de Geneve, il prie
l'assemblee de se prononeer sur le principe meine
de la question. M. ./. .1. Schmidt. Lausanne,
soulient la proposition du Comile. On ne
devrait lolerer aueune exception, mais il fau-

drait fixer une norme etablie d'une maniere
objective, afin que riiölelier puisse dire aux
clients que la definition du mot «pension»
embrasse telle ou telle prestation de l'hötel.
M. E. Spillmann, Lucerne, combat aussi les

propositions de M. Michel et M. A. Bon, Vitz-
nau. attire 1'aflention de l'assemblee sur un
aims grave qui se produil avec le Systeme du
dejeuner servi dans la chambre et qui a cree
en mainls endroits une situation intenable.
M. .4. Hither, Gurten, trouve epie la redaction
proposee par le Comite est trop extensive el
il demande que 1'on lixe d'une fagon precise
les heitres A parlir desquelles et jusque
auxquelles le lunch el le diner sont servis aux
pensionnaires, car sans cela les repas pren-
draient un temps deniesuremcnt long, ce qui
causerait ä l'hötelier un surcroit de depenses
important. Cette proposition est combattue
par MM. Ilauser el .1. Riedweg, Lucerne. On
entend encore M. F. Weher, de Geneve, le-
quel dit que les declarations de M. Michel ne
doivent pas etre considerees comme 1'expres-
sion de I'opinion des autres hoteliers genevois;
apres quoi le president fait proceder ä la
votation par articles. Le projet du Comite reunit
une grosse majorite. Enfin, M. H. Sommer,
Thoune, propose encore d'etablir des nornies
convenables pour la deduction du prix des re-
pas manques. Celle proposition sera examinee
par le Comite.

8. Exposition nationale de Berne. M.
Neithardl, Zurich, preseule un rapport detaille sur
l'activite jusqu'A ce jour de la commission de
1'exposition. Une invitation a ete adressee en
son temps aux diverses associations interes-
sees a 1'exposition. La Societe suisse des Hoteliers,

l'Union des Societes suisses de deve-
loppement et la Societe suisse des Cafetiers y
out repondu dans un sens favorable et se sont
mises d'accord pour conslituer une seule division

qui groupera les Irois associations. Ce

programme a ete approuve par la Commission
de 1'exposition; la division formera le groupe
40, Industrie hotetiere et tourisme. Monsieur
Tschumi en a ete nomine president avec le
rapporteur comme remplagaiit. Malheureuse-
ment M. Tschumi se vit oblige raulomne dernier

de renoncer a sa charge pour des motifs
de sante; le vide a ete comble par M. Neit-
hardt.

Le Comile de groupe est done compose
comme suit:

MM. H. Neilhardt, Zurich, president;
Dr Keller-Huguenin, Zurich, vice-

president;
E. Budliger, secretaire des cafeliers,

Berne;
Locher, directeur general de 1'exposition,

Berne;
O. Michel, Hotel Euler, Bfile.

Le groupe 40 comprend les sous-groupes
ei-apres:

a) Hotels el Pensions;
b) Industrie aubergisle;
c) Societes de developpement.

Soul membres du Comile du sous-groupc a:
MM. O. Michel, Bale, president;

C. F. Butlicaz, Lausanne;
L. Gredig, Ponlresina;
R. Haefeli, Lucerne;
O. Hauser, Lucerne;
H. Marbach, Berne;
Ph. Osswald, Berne;
F. Seiler, grand conseiller, Bönigen.

Le Comite a ouvert une enquele au-
pres des membres du Conseil de surveillance,

afin de recueillir de nouvolles idees
pour l'organisalion ralionnelle du groupe 40.
Un petit nombre de reponses seulement sont
rentrees; parmi celles-ci, la reponse de M. O.
Michel, Bale, etail nolammeiil conforme aux
exigences posees. M. le Dr Keller-Huguenin
enlreprit la meine tAche pour l'Union des
societes suisses de developpement; il elabora 1111

programme qui cadre exaclcment, dans ses
points principaux, avec le projet de M. Michel,
et qui a regu l'assentiment du Comite d'orga-
nisalion. Le groupe 40 promel d'etre une
attraction de premier rang; comme l'orateur l'a
deji'i explique a la derniere seance du Conseil
de surveillance, il donnera d'une part grace A

la reconstitulion de salles originales et au
groupemenl d'objets liistoriques, une image
du developpement de l'induslrie liöleliere de-
puis le temps de Goethe jusqu'ä nos jours, et,
d'autre part, un apergu de la complexile de
l'exploitalion d'un hotel moderne.

Les Irois associations ont approuve le
programme en principe et ont decide de cons-
Iruire un pavilion special. La place reservee
ä cct edifice est au milieu de l'exposition,
a proximite immediate de l'entree priucipale,
done dans une situation tres favorable. Sur
le conseil du Comite de l'exposition, les diri-
geants du groupe 40 se sont mis en rapport,
pour elabor'er le plan du pavilion, avec un
excellent architecte, lequel s'est mis ä la besogne
avec plaisir et energie. Un avant-projet de
l'edifice est deja prel, mais il est probable
qu'il subira mainle modification.

Le rapporteur donne ensuite des explications

sur le plan de l'exposition et le projet
de-pavilion qu'il met sous les yeux de
l'assemblee. Sur le devant du pavilion se trouve
le restaurant qui devra satisfaire a ton les les
exigences des clients et etre exploite d'une
fagon modele. Annexee au restaurant nous
trouvons, organisee par les cafetiers, une la-
verne a rarcliilecture originale, oii le client
pourra se faire servir des vins suisses de choix
et des specialites. Les societes de developpement

inslalleront leur bureau de renseigne-
nients dans le vestibule. Le restaurant est

naturellement et elroitemenl relie avec le
reste de l'exposition par la cuisine donl
l'exploitalion complete pourra etre ainsi examinee
par les visileurs. Pres de l'entree priucipale
se trouve le ball de reception, amenage A la
moderne; A droile est le «Counter», derriere
lequel s'etablira le Bureau de renseignements.
Dans les parois s'ouvrenl les portes des ascen-
seurs, permettanl de contempler ce que notre
induslrie produit de mieux en fait de cabines
d'ascenseurs. Les nuirs du ball de reception
sonl ornes d'images arlistiques representant
les beaules du pays. L'ameublemenl de la
piece est fixe; de commodes sieges de club
permeltronl au visiteur d'etudier tranquille-
nienl le materiel de reclame qui hii sera dis-
tribue au «Counter» et de suivre commode-
nienl les allees et venues du public. Le hall
est eclaire du cöte gauche par une tres grande
fenetre d'oi'i le regard plongera sur un paysage
d'hiver ideal. Cette unique piece d'ancien
style produira un elTet extraordinaire par
suite du contraste entre les epoques. Ce
tableau sera compose d'une fagon tout A fait
neutre el 1'on tiendra comple des veeux de
toutes les parties du pays.

Apres avoir ainsi decrit le programme du
Comile de groupe, M. Neithardl aborde la
question financiere. Un devis approximatif
evalue le cout d'ensemble du groupe 40 A

fr. 250,000. II y a lieu de deduire de cette
somme fr. 80,000 pour la construction du
pavilion dont la Commission de l'exposition
prendra vraisemblablemenl les frais A sa
charge. II reste done aux trois associations in-
teressees A trouver une somme de fr. 170,000
A 200,000 fr. environ. L'orateur estime que
la meilleure fagon de proceder serail, comme
autrefois A Geneve, de fonder une Societe
cooperative au capital de fr. 200,000, divise en
parts de 100 fr. L'Union des Societes suisses
de developpement el la Societe suisse des
cafeliers ayanl vole chacune un credit de 10,000
francs pour l'exposition, l'orateur croit que la
Societe Suisse des Hoteliers pourrait accorder
un subside de fr. 60,000, d'autanl plus qu'au
cas oil le resullat de l'exposition serait
favorable, on pent compter sur un rembourse-
ment parliel.

M. le president Hauser remercie M. Neit-
hardt pour son excellent rapport el met la
question en discussion. M. Schmidt demande
au rapporteur si, dans le programme de
l'exposition, on a prevu une place pour montrer
le developpement dc l'ecole professionnelle.
M. Neithardl se declare prel A accueillir les
veeux el les propositions relatifs A des objels
que 1'on pourrait encore facilement faire
figurer au programme. Le Comite de groupe
consentira sans doute volontiers A reserver un
emplacement oil 1'on pourra montrer le de-
\eloppement de l'ecole professionnelle.

La discussion n'elanl plus utilisee, M.Hauser
soumel A l'assemblee les propositions suivantes

au nom du Conseil de surveillance:
1" approbation en principe du programme;
2" idem de la Societe cooperative projelee;
3" allocation d'un subside de fr. 60,000 pour

participation A l'Exposilion nationale de
Berne.
Ces propositions sonl adoptees A l'una-

nimile.
9° Lutte contre Ia reclame inutile. M. Bon

rapporle sur l'activite de la commission spe-
cialement instiluee A ce sujet A la demande
de M. le D1' Seiler, el il s'eleve avec une vigueur
loute particuliere contre les ohscurs guides
do voyages el les soi-disant listes d'hötels A

recommander. L'enquete ouverte aupres des
Societes locales et des societaires a confirme
l'existence d'un mal profond. L'orateur
propose au nom de la Commission que le Bureau
central prenne plus inlimemenl contact au
sujet de cette question avec les bureaux de
renseignements suisses el etrangers, afin de
pouvoir s'orienler rapidement et süremenl sur
toutes les publications du genre incrimine. La
lisle noire qui a paru il y a quelques annees
devrait etre reedifee et portee A la connais-
sance des membres. 11 faudrait en outre noni-
mer une commission speciale qui prelerait
aide el appui au Bureau central pour ce
service d'informations. Cela ne vent pas dire qu'il
faille verser dans l'exces contraire el ne plus
faire aucune insertion.

Un certain nombre d'oralenrs l'ormulenl dif-
ferents voeux digues d'etre pris en consideration

el remercient le Comile pour son activite
energique dans ce domaine, sur quoi les
propositions de M. Bon sont adoptees A l'una-
niinite.

10° Elaboration d'un reglement concernant
le droit de l'hötelier A des dommages-interets
de Ia part du voyageur en cas de non-occupation

de chambres retenucs d'avance. M. Riedweg

rapporte au nom de M. Haefeli, absent.
11 renvoie au projet dislribue dans la salle
avanl le debut de la seance et releve le fait
qu'ici et IA on a constate des lacunes dans ce
domaine. II est done grand temps d'instituer
une procedure A laquelle les societaires pour-
ront avoir recours en cas de besoin. L'initia-
tive emane de la «Societe des Hoteliers de
Montreux et environs», A la demande de
laquelle le Comile a ouvert line enquele aupres
des Societes locales et des membres du Conseil
de surveillance; le resullat en a ete qu'une re-
glementation de la question s'imposait. Le
Comite a en outre demande une consultation
A un juriste connu, sur la base dc laquelle il
preseule un projet de reglement qui a ete

approuve par le Conseil de surveillance.
M. le president Hauser complete les

renseignements fonrnis par l'oraleur precedent
dans ce sens que, de l'avis du Comite, le reglement

n'esl applicable que si l'hötelier a vrai-

nient suhi un doniniage. mais 11011 pendant la
morte saison oil cliaque hotelier dispose en
lout etat de cause d'un certain nombre de
chambres libres.

M. Brenn regretle de n'avoir pu assister A

la derniere seance du Conseil de surveillance.
II y eut dejA fait opposition an projet. L'orateur

reeonnail la grosse ditTicuIle qu'il y a de
resoudre convenahlemenl cette question. Le
reglement a bien ete elabore pour s'adapter
aux circonslances, c'esl-A-dire pour etre applique

Iorsque l'hötelier a verilablenient subi une
perle. II trouve neanmoins dans la redaction
meine du projet une contradiction, en ce sens
que I'expression «nornies maxima» n'liar-
monise pas avec le sens veritable de ce
dernier. Les indemnites prevues dans le projet ne
sutliraient que dans un tres petit nombre de
cas A couvrir le doniniage subi par l'hötelier
du fait de la non-occupation des chambres re-
tenues. 11 faudrait au moins pouvoir reclamer
une indcmnite egale au prix de la chambre
pour deux nuils. Pour ces motifs, l'oraleur
desire une redaction plus precise et il depose
ramendement suivant: Rediger comme suit
le litre du reglement «en cas de non-
occupation» ou de retard dans la prise de
possession de chambres d'hötel retenues
d'avance.» Cela necessile une modification A
1 art. 1, lequel aurait la teneur suivante: Tout
voyageur qui n'occupe pas, pour un motif
qiielconque — cas de force majeure exceple —
des chambres retenues d'avance, ou qui n'en
prend possession gue plus tard, est lenu d'in-
demniser l'hötelier. — En ce qui concerne le
montant lui-meme de rindemnile, M. Brenn
demande que l'arl. II rcgoive la teneur
suivante: «Les nornies suivantes servironl dans
la regle de base A la demande d'indemnite.»
Enfin, l'oraleur croit que la question dans son
ensemble n'esl pas sutTisaninient eclaircie el
il propose de la renvoyer au Comite, mais il
rencontre de l'opposition dans l'assemblee
laquelle repousse cette derniere proposition.
M. Riedweg se declare d'accord avec les
amendemenls de M. Brenn qui sont A pen pres con-
formes au premier projet elabore par le
Comite. M. Ilauser n'y trouve pas noil plus de
divergence essentielle. Le reglement est l'inalc-
menl adopte avec les modifications proposees
par M. Brenn.

II sera fait un lirage special de ce reglement,

dont un exemplaire sera remis A cliaque
membre.

11° Proposition de l'Agence officielle des
C. F. F. a Londres concernant I'organisation
d'un service de renseignements des hotels
pendant la saison d'hiver. Le rapporteur,
M. Cattani, commence par rappeler que
l'Agence de Londres a aviso la Societe qu'on
lui demande frequemmenl en hiver des
renseignements sur la place disponible dans les
stations suisses de sports d'hiver sans qu'elle
puisse repondre d'une fagon salisfaisanle aux
questions dn public voyageur. L'Agence de-
mandait en memo temps au Comile s'il ne serail
pas possible de remedier A la situation en or-
ganisanl un service regulier d'informations.
Le Comite a alors propose A l'Agence d'ouvrir
une enquele aupres des societaires interesses,
afin de savoir quels soul les hotels qui attri-
buenl une valeur A ce service d'infornialions.
Le dit service devrait etre complete par l'in-
troduclion d'un code telegraphique, afin de
reduire autanl que possible les frais de
transmission. L'Agence s'etanl declaree d'accord
avec la maniere de voir du Comile, ce dernier
propose de charger le Bureau central de faire
l'enquele en question aupres des societaires.
M. Hauser fait encore observer que nos societaires

seuls cntrenl en ligne de compte pour
le service d'informations.

L'assemblee adopte la proposition du
Comite.

12° Questions d'assurances. Le rapporteur,
M. Bon, expose encore une fois brievement les
motifs qui out engage le Conseil de surveillance

A renoncer au projet de faire de la
Societe son propre assurer, puis il parle du
conlrat de faveur conclu A la fin de l'annee
derniere avec les Compagnies d'assurances
Zurieh et Winterthour, contrat qui procure A

nos societaires des grandes facilites en ce qui
concerne l'assiirance de la responsabilite
civile vis-A-vis des tiers el rassurance-accidents
collective du personnel hotelier. Des
pourparlers sont actuellement engages pour la
conclusion d'assurances contre le chömage, le
vol avec effraction, le bris de glaces, etc. Les
different es offres sont soumises A 1'examen du
specialisle designe par la Societe; elles seront
soumises A l'approbation de l'assemblee Iorsque

les eludes seronf lerminees.
13° Petition du Cartel des Soeietes d'em-

mots «Service compris» dans les imprimis des
hotels. M. Riedweg rapporle sur les demarches
enlreprises par le Comile A ce sujet. La
reponse au Cartel des Societes d'employes
d'holels est arretee et sera portee A la con-
naissancc des societaires par voie de circulaire.

14° Contrat-type de travail. M. Riedweg
expose A l'assemblee les pourparlers qui ont
eu lieu jusqu'ici sur cette question. Comme la
question n'cst encore ni mure, ni meme com-
plelemenl eclaircie, l'orateur propose au 110111

du Comile que «l'Assemblee generale nutorise
le (ionseil de surveillance A concjlure en temps
voulii un contrat-type de travail.» Le Comite
s'efforccra de mettre sur pied un projet
pratique, donnanl satisfaction aux deux parlies.
La pro])osition du Comite est adoptee.

15° Office fedlral du tourisme. M.
Neithardl presente un href rapport sur l'elal ac-
tuel de la question. Apres la prise en consideration

de la motion Seiler par le Conseil fede-



ral, la Societe Suisse des Hoteliers et l'Union
des Societes Suisses de developpement ont
adresse conjointement un memoire ä 1 auto-
rite executive superieure pour lui exposer
d'une maniere plus precise les täches et l'or-
«anisation de l'Office federal. Nos demarches
ont ete fort bien accueillies par le Departement

federal de l'interieur. II ressort d'une
reponse cnvoyee dernierement aux deux
Societes par 1c dit Departement que celui-ci est
d'accord en principe avec la creation de l'Office

central. Sitöt les renseignements
indispensables rccueillis et les travaux prelimi-
naires acheves, line conference sera convo-
quee pour examiner la question du subven-
tionnement et celle de l'organisation de l'Office
federal; les differents rouages administratifs
inleresses y seront representes. Tel est en peu
de mots la situation actuelle.

10° Proposition du Syndicat des Hoteliers
de Gcnöve concernant la fixation des prix
minima pour les chambres et les r'epas dans
les annonees du Guide des Hotels. Le Syndicat
des Hoteliers de Geneve a soumis ä la derniere
seance du Conscil de surveillance la proposition

suivante, pour elre presentee ä 1'assemblee

generale:
Un (»rix de pension minimum de fr. 5.50

nyanl etc fixe jiour avoir Je droit de iigurer
dans le Guide officiel des Hotels, le Syndicat
de Geneve propose que les prix minima pour
les chambres, petit dejeuner, lunch et diner
soient egalement arretes et pröconise le tarif
minimum suivant:

Chambre Fr. 2.—
Petit dejeuner » 1.—
Lunch » 2.50

Diner s 3.—

Le Comite n'ayant pas encore eu le temps
de prendre position ä ce sujet, la question, sur
la proposition de M. Hauser, est renvoyee au
Comite pour etude et rapport.

17° Divers et propositions individuelles.
M. le president Häuser annonce ä l'assemblöe

que le Comite actuel a ete reelu pour une
nouvellc periode statutaire par le Conseil de
surveillance et qu'il a accepte cette reelection
avec renierciements.

L'orateur rappelle aux assistants que
suivant la decision prise ii la derniere assemblee
generale, c'esl a Lucerne qu'aura lieu la pro-
cliaine reunion de la Societe.

M. Hauser parle ensuite de la revision
prochaine de la loi föderale sur la propriete
artistique et litteraire et ajoute que l'industrie
hoteliere est representee au sein de la
Commission d'experls instituee ä ce sujet par M.
Fr. Simon, Ragaz, lequel remplit excellem-
ment son mandat. L'orateur espere que la
question des tantiemes sera resolue dans la
nouvelle loi de fafon ii donner satisfaction ä

rindustric hoteliere. Les pronostics sont fa-
vorables ii cet egard. —, Le Comite a regu
du consortium pour l'elablissement de routes
suisses pour automobiles une invitation ii
souscrire des parts de garantie. Le president
demande ii 1'assemblee l'aulorisation de souscrire

eventuellement une part, pour autant
que le Comite estimera que la Societe a quel-
que interet ii soutenir cette entreprise.

L'ordre du jour est ainsi epuise et M. le
president Hauser leve la seance en remerciant
les societaires de l'attention soutenue dont ils
ont fait preuve durant les debats.

Seance levöe ii 3 s/t heures.

Le president: O. Hauser.
Le secretaire: E. Stigeler.

P.S. Les observations au sujet de ce proces-
verbal doivent elre adressees dans les quinze
jours au president. Si aucune observation
n'esl presentee dans ce delai, le proces-verbal
sera consider^ comrne adoptö.

Festivitös.
Si, generalenient, les Assemblees generates

des hoteliers suisses sollt assez favorisees par
le temps, Jupiter Pluvius semblait, cette an-
nee-ci, vouloir ouvrir toutes grandes ses
ecluses. Pourtant, la magnifique soiree du
12 juin laissait presager une belle journee,
mais helas! le lendemain, de bonne lieure
dejti, une pluie fine et serree se mit a tomber.
Plus le train nous rapprocliait du lieu de la
lete. plus les lords images s'ahaissaient sur
la vallee de l'Aar el lorsque nous debarquämes
dans Tantique cite des Ziehringen, il pleuvait
a torrents. De?u d'etre prive une fois de plus,
par la mauvaise hunicur du temps, du plaisir
d'admirer rincomparable panorama alpestre,
I'auteur de ees lignes, une lourde serviette sous
le bras, se dirigeait maussade vers le local
oii devait se tenir l'assemblee, lorsqu'une time
compatissante l'invita ii monter dans un
omnibus d'hotel (tejä bonde que les occupants,
Serres comme des anchois, s'empresserent d'a-
bandonner des qu'ils furent arrives devant la
porte grande ouverte du Kursaal, afin de
s'abriter au plus vite sous un toit hospitalier.

Le mercredi soir dejii, un assez grand
nonibre de representants de l'hötellerie suisse
avaient debarque a Thoune. Conformement
au programme, ils se reunirent des 8 heures
avec les collegues de l'endroit a 1'« Hotel du
Fancons oii, dans une cordiale intimite, le
contact avec les anciennes connaissances fut
vite repris et oii se nouerent de nouvelles
relations d'amitie. Rien des formes convention-
nelles, raides et gourmees, de ce qu'on appelle
la politesse mondaine, mais une simple et
tranche cordialite entre gens qui se ras-
semblent pour discuter en commun de leurs
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interets professionnels. Cette premiere soiree
permit dejä de constater que les membres de la
Societe Suisse des Hoteliers etaient les bien-
venus aupres de la population de la ville de
Thoune, et specialement aupres des collegues
de l'endroit. Une large hospitality est de
tradition depuis des siecles dans 1'antique
commune, ainsi qu'en temoigne du reste l'etoile,
Symbole de la fidelite, qui figure sur ses

armoiriees; et les Thounois modernes ne font
que suivre une vieille tradition en accueillant
toujours leurs hötes avec Sympathie. Le contact

avec l'hötellerie suisse doit etre tout par-
ticulierement intime ä Thoune, centre floris-
sant du tourisme etranger; on connait dans
cette ville l'influence du mouvenient des etran-
gers sur l'ensemble de notre economie nationale,

et c'est pourquoi il est aise de com-
prendre l'accueil amical qu'on y reserva aux
hoteliers du dehors. Rien d'etonnant done ä

ce que l'entrain et la bonne humeur n'aient
pas tarde ä regner ä l'Hötel du Faucon, et
le bruit court qu'il en fut ainsi jusqu'aux
premieres lueurs de l'aube!

La partie administrative, qui commenga
a 11 heures au Kursaal, fut liquidee conforme-
ment ä l'ordre du jour sous l'experte direction

de notre president. On en trouvera le
compte-rendu detaille dans le proces-verbal
que nous publions ci-contre. Le grand nombre
des tractanda dont une partie souleverent des
discusions serieuses et fructueuses, rendirent
la seance longue et fatigante; mais l'impor-
tance de quelques objets eut suffi ä soutenir
completement l'interet des participants, quand
bien meme une collation excellente et habile-
ment servie, ainsi que le temps decidement
gate pour de bon, n'eussent pas contribue peut-
etre pour une bonne part ä faire suivre jus-
qu'au bout les debats avec une attention
soutenue. — Trois heures trois quarts sonnaient
ii la tour de la vieille eglise du chateau lorsque

M. le president Hauser leva la seance.
Les participants se dirigerent incontinent vers
1'hotel Thunerhof, comme il etait facile de
le prevoir etant donne la pluie battante.
Jamais encore fete hoteliere n'a ete gratifiee avec
autant de persistance d'un temps aussi horrible.

La salle des banquets de l'Hötel Thunerhof

etait gracieusement decoree en l'honneur
de ses hotels. Les fleurs, repandues ä profusion
sur la table artistement dressee, faisaient
encore rnieux ressortir le contraste entre l'incle-
mence de la temperature ä l'exterieur et l'air
de fete qui regnait dans la salle. Tout, dans
cette derniere, demontrait que la Societe de
l'hötel Thunerhof avait fait de son mieux
pour recevoir dignement ses chers hötes. Le
menu delicieux, chef d'oeuvre d'art culinaire,
satisfit tous les convives aussi bien par sa
composition soignee que par la perfection du
service. Les vins n'avaient pas ete choisis avec
moins d'habilete.

Comme de coutume, nous publions ci-
dessous le texte du menu:

MENU
Consomme en tasses

Langouste ä l'Americaine
Riz Creole

Seile de Pre-Sale aux Primeurs
Asperges de Kerzers, Sauce Mousseline

Chapon truffe
Salade

Fruits rafraichis au Marasquin
Patisserie

Souffle au Parmesan
Friandises
Cafe noir

VINS

Chateau de Luins
Medoc superieur

G. H. Mumm
Extra Dry
Liqueurs

Ainsi qu'il est naturel en presence d'un
pared menu, l'humeur generale ne pouvait
etre qu'excellente et l'animation grande, d'au-
tant plus que le diner etait egaye par les re-
marquables productions de l'orchestre du
Kursal, lequel joua les nieilleurs morceaux
de son repertoire et donna une preuve ecla-
tante de sa haute valeur artistique.

Assistaient au banquet comme invites
d'honneur: M. Pfister, prefet de Thoune, re-
presenlant le gouvernement bernois; M. le
syndic A. Lanz, represcntant la ville et les au-
torite coniniunales de Thoune; M. A. Schmid;
representant de la presse de Thoune.

Divers orateurs se firent applaudir au cours
du repas. Citons tout d'abord M. G. Hofer-
Lanzrein, president du Conseil d'administra-
tion de la Societe de l'Hötel Thunerhof et
Bellevue, lequel souhaita une cordiale bien-
venue aux assistants au nom des hoteliers de
Thoune et exprima sa satisfaction et sa joie
de ce que les collegues fussent venus si nom-
breux. L'orateur regrette vivement que ni le
temps ni le Comile de la Societe des Hoteliers
n'aient perniis d'organiser une promenade en
bateau le long des rives hospitalieres du lac;
il souhaile toutefois que les botes soient
contents du peu qu'on a pu leur offrir. Leur plus
grande satisfaction doit etre d'avoir epuise la
longue liste des tractanda, et de sentir que
la Societe travaille serieusement ii se perfec-
tionner interieurement et ä accroitre la
consideration dont elle jouit au dehors. A notre
epoque de progres techniques et de trafic gi-
gantesques, les hoteliers exercent une activite
particulierement feconde en attirent les hötes
etrangers dans notre pays et en eooperant
ainsi ä 1'accomplissement d'une täche econo-

mique de la plus haute importance. L'orateur
conclut en souhaitant que 1'assemblee de
Thoune laisse un agreable souvenir ä tous les
participants.

M. le president Hauser commence par ex-
primer au nom du Comite sa vive satisfaction
de ce que les societaires soient accourus en
aussi grand nombre ä Thoune. II salue les
representants du gouvernement et de la ville
de Thoune, qui temoignent d'un interet si
considerable pour les efforts de la SoGiete. II sou-
haite ensuite la bienvenue aux representants de
la presse et de la Societe de developpement et
remercie les collegues de Thoune de leur
cliaude reception. C'est avec un grand plaisir

qüe les hoteliers sont revenus dans
1'antique cite du tourisme laquelle, marchant en
tete du mouvement en faveur du Heimatschutz,
conserve son architecture antique et originale,
tout en soutenant fermement les interets du
tourisme etranger. Dans quelques mois,
Thoune ressentira les effets bienfaisants d'une
grande ligne de trafic international, et les per-
sonnes presentes souhaitent que toutes les es-
perances et tous les voeux que la population
de Thoune a fondes sur cet evenement se
realiseront integralement. L'orateur remercie
eqsuite ses collegues de la confiance que la
Societe a temoignee au Comite en le reelisant;
il engage les societaires ä soutenir le Comite
dans ses efforts en vue d'accroitre la
prosperity morale et materielle de la Societe. L'as-
semblee de Thoune a demontre ä l'evidence
que l'indifference d'autrefois ä l'egard des
interets sociaux a disparu; sous peu, les membres

auront encore mainte occasion de con-
firmer leur devouement par des actes. La
Societe doit prouver, lors de la future exposition

nationale, qu'elle represente une des plus
importantes industries de la Suisse. Mais cela
n'est possible qu'au moyen d'une statistique
complete, car si la Societe n'etait pas en me-
sure de reunir un materiel statistique clair
et concluant, toutes les allegations relatives
ä l'importance du mouvement des etrangers
passeraient pour n'avoir aucune valeur. C'est
pourquoi l'orateur prie les societaires de vouer
dorenavant toute leur attention ä la statistique
des etrangers, et de fournir au Comite les don-
nees necessaires, afin que les dirigeants de la
Societe puissent faire aisement saisir ä tout
le rnonde la veritable importance de l'industrie
hoteliere suisse. Car l'hötellerie eile aussi a
droit ii sa place au soleil. M. Hauser porte son
toast a la prosperity de la ville de Thoune,
de l'Oberland bernois, du canton de Berne et
ä celle de la Suisse tout entiere. (Tonnerre
d'applaudissements.)

M. le syndic Lanz remercie la Societe
Suisse des Hoteliers de l'honneur qu'elle a fait
ä la ville de Thoune en y tenant son assemblee;

il adresse aux assistants un cordial salut
et leur souhaite la bienvenue. Les autorites
de Thoune se rendent tres bien compte de
l'importance qu'il y a de posseder en Suisse
une industrie hoteliere solide et prospere. Et
les travaux de 1'assemblee d'aujourd'hui prou-
vent que tel est bien le cas. Quand on
travaille de la sorte, le succes final est certain.
L'industrie hoteliere suisse est hautement con-
sideree dans le monde entier; elle a ouvert
au tourisme des contrees et des vallees entieres
el procure du travail et des ressources ä de
nombreuses classes de la population. C'est
pourquoi cliacun doit lui vouer une profonde
reconnaissance, et le pays tout entier doit la
remercier de son activite. L'orateur espere
qu 1'assemblee de Thoune portera de bons
fruits pour la Societe et pour ses membres;
il termine par un hourra ä la Societe Suisse
des Hoteliers. (Vifs applaudissements.)

Lecturq est donnee de telegranimes de fö-
licitation du president de la Societa Italiana
degli Albergatori, M. Campione, ä Naples; du
Directoire de l'Union internationale de Geneve,
a Dresde; de MM. L. Gredig, Hotel Kronenhof,
Pontresina; R. Kluser, Hotel Kluser et Poste,
Martigny; R. Haefeli, Hotel Schwanen,
Lucerne; E. Taverna, Hotel Stern, Coire; Dr O.
Töndury, Hotel Kurhaus, Tarasp; J. Seiler,
Hotel Glacier du Rhone, Gletsch; G. Wild,
Hotel National, Zurich, et A. Müller, Grand
Hotel, Fluelen.

Le Comite de fete, ä l'attention delicate
duquel chacun rend hommage, fait distribuer
ä tous les convives un bouquet d'ceillets au
delicieux parfum, entoure de mignonnes fleurs
des Alpes; cette distribution a ete confiee ä
deux ravissantes fillettes en costume bernois,
conduites par deux jeunes filles, decorees des
couleurs de Thoune.

' M. le president Hauser remit ensuite les
fonctions de major de table ä M. Spillmann,
Hotel du Lac, ä Lucerne, lequel s'acquitta de
sa täche avec un incomparable brio, et ne
rnanqua pas de louer en termes excellents
I'aclivite remarquable du Comite et
particulierement celle de l'infatigable president de
la Societe.

Vers 7 heures, les rangs des joyeux
convives commencerent ä s'eclaircir peu a peu,
car les societaires desireux de regagner leurs
foyers dans la soiree n'avaient plus beaucoup
de temps devant eux. Ceux qui resterent pas-
serent agreablement la Soiree au Kursal oil
avait lieu un concert special en l'honneur des
participants ä la fete, avec le concours de
I'excellent sextuor d'hommes «Kilian», de
Zurich.

Ainsi finit la belle assemblee de Thoune.
Certes, le niauvais temps nous a nargue d'une
maniere indecente, mais sans reussir ä en-

i tamer la joie ni la bonne humeur! Et nous
sommes persuades que chacun des participants
a remporte chez lui le plus charmant souvenir

de cette journee.

Liste de presence.
Representants des Autorites:

MM. Fr. Lanz, president du Conseil communal, Thoune.
Pfister, prüfet, Thoune.

Representant de la Presse:

M. A. Schmid, Thoune.

Hötes:
Lieu Nom Hfitel

Aarau 3DI. Gerber H. Gerber & Terminius

Arosa Schelling C. Hohenfels
Baden Amsler W. Quellenhof

9 Baumgartner A. Schweizerhof

jj Gugolz K. Bären
Heitz H. Rebstock
Küpfer C. Schwanen
Steiner J. Jnra

Ba"le ßossi L. A. Trois Rois
Dieterle G. Restaurateur
Erne M. Schrieder
Hold J. Continental
Jaekle G. Storchen
Michel Oscar Euler
Müller A. Buffet BB
Schirrer A. Hofer

J»
Stro"hl Georges Balances

j) Stigeler E., secretaire de la S. S. d. H.
Matti A., Bureau central.

Beatenberg Marguet P. Victoria
Berne Dinkel Alb.

Findeisen P. National
Haase R. Jura

ft Imer-Wyder A. Pension Favorit
Lang J. F. Goldener Löwen
Marbach H. Bären
Fleury A. France & Terminus
Osswald Ph.
Prevost N. Buffet
Schieb J.
Schobel C. de la Poste

Bex-les-Bains Köhler P. Grand Hotel
Bienne Stettier G. Bielerhof
Brunnen Fassbind F. Waldstätterhof
Caux Rouge Th. Les Fougeres
Chamonix Gouttet J. Couttet & du Pare

1) Landry Ch. Mdtropole-Victoria
Chateau d'Oex Berthod Gd. Hotel & HotelBerlhod

7)
Chatelan A. H. Grand Hotel
Clausen C. Beau-S6jour

Clarens Pauly A. fils Sanssouci iDentdu Midi

Davos-Platz Ch. Elsener Grand Hotel & Belvddere

Engelberg Cattani A. Engel
yj Cattani Ed. Grand Hotel
n Haefelin H. Sonnenberg

Odermatt Ad. Bellevue
Fribourg Tschopp L. Terminus
Geneve Bonetto, Dir. de la Poste

n Burkhardt A. Monopole
n Deyhle E. du Lac
ft Emens V. Russie

ft Haake P. Ecu
ft Michel W. des Bergues
ft Ripert Leon de Paris

Schlenker P. Victoria
it Stierlin H. Metropole-Palace
ft Weber Fr. de la Paix

Giessbacb Strolil Jacques Giessbach
Grindelwald Bohren-Wettach U. Alpenruhe

Cassani Bären
Hobi B. Bristol

n Stettler A. Schönegg
Gstaad Burri G. Alpina

v. Siebenthal Adolf Bahnhof
Gunten Bischoff H. Park Hotel
Hilterfingen Marbach A. Pens. Hilterfingen
Interlaken Beugger Alfr. Gotthard

Botz-Biihler E. Jura
ft Brawand F. des Alpes

Brunner H. du Pont
ft Bühler-Ziegler Hirschen
ft Döpfner A. Beau-Rivage
ft Matti J.
ft Maurer H. du Nord
ft Müller A., General-Dir. Victoria
ft Müller-Tobler J. Alpina
ft Stettler H. Bernerhof
ft Storck W. Bellevue
ft Wagner W. Oberland
ft Wirth Th. Schweizerhof

Interlaken-Unspunnen Bettler W. Waldhotel
Kandersteg Egger Victor Victoria

-ft Rikli-Egger A. Central
Kleine Scheidegg Seiler A. Kurhaus
Klosters Meisser L. Silvretta
Königsfeld 'Schnabel A. Schwarzwaldhotel!
Lausanne Bisinger B. Moderne, Jura-Simplon

ft Butticaz Ch. Fr. Alexandra
Gercke G. Eden

ft Heer E. Bristol
ft Imseng F. Victoria
ft Schmidt J. A. Beau-Site & Richemont'

ft Sumser Jules Cecil & Savoy
ft Werner E. National

Lauterbrunnen Gurtner A. Steinbock
Les Avants Nicodet Ad. Jaman
Leysin Genelin A. Anglais

Hasenfratz A. Chamossaire
Lugano Bisinger J. Weisses Kreuz

ft Bnrkard-Spillmann H. Europe au Lac
ft Moranzoni A. Splendide
ft Clericetti G. Lloyd-Hotel

Lucerne Brunner Fr. Monopol & Metropole

ft Hauser 0. Schweizerhof
ft Riedweg A. Victoria
ft Amstad W. Minerva
ft Bucher-Durrer F. Palace
ft Fickel M. Belle-Rive
ft Giger C. Beau-Rivage
ft Häcki J. Balances
ft Hüsler-Heller J. Gütsch
ft Matzig Rich. Europe
ft Müller J. Germania
ft Sickert E. du Lac
ft Spillmann E. du Lac
ft Stroinchamps E. National
ft Studer L. Oberländerhof

Macolin Jnngclaus Ch. Bellevue
Martigny Morand G. du Mont-Blanc
Meiringen Günter W. Sauvage

ft Immer Albert Bär
Merligen Seegers-Vassali C. Beatus
Montreux Neubrand J. A.

ft Nicodet Ch. Excelsior
ft Turner R. National
ft Wörner G. Richemont & Palmiers

Miirren Müller Max Grand Hotel
Oberhofen Denner Aug. F. Moy
Ouchy Egli Otto Beau-Rivage
Passugg Brenn A. Kurhaus
St-Gall Mader R. Walhalla
Schinznach-Bad Senn H. Grand Hotel
St. Moritz Robbi Andr. La Margna
Sonvilier Bonifazi J.
Spiez John X. Spiezerhof

ft John Aug. Spiezerhof
ft Mützenberg A. Schonegg
ft Zölch F. X. Kurhaus

Taesch Lagger Emil Taeschhorn
Thoune Blatter-Urfer Frau Victoria £ Saumgarten

ft Gartenmann R. Beau-Rivage
ft Hofer-Lanzrein G. Thunerhof
ft Kohler Ch. National
ft Sommer H. Falken
ft Truttmann K. Schlosshotel
ft Wolf-Znmbach G.



Ueu Nom HStel

Yevey MM. Aeschlimann Otto Grd.Hotel&Palace
n Riedel A. Grand Hotel du Lac

„ Schwenter C. Park-Hotel Mooser
Villars s/Ollon Freudweiler J. Grand Hotel
Vitznau Bon A. Park-Hotel
Weissenburg Eggimann F. Bad
Wengen Borter Fr. Palace & National

„ Büblmann Ed. Park-Hotel

„ Hügi J. Regina Blümiisalp
„ Pfister-Storck C. Metropole

Wilderswil Schwyter Ch. A. Schlosshotel
Zermatt Seiler Dr. A. • Hotels Seiler
Zoug Bossard Jos. Guggithal
Zurich Elwert Paul Central

„ Gottlieb S. H. Baur en Ville

„ Guing Rieh.

„ | Helbling C. G. Tonhalle

„ Rummer A. Bahnhof buffet

„ Lüdi H. Dolder Grd. Hotel

„ Manz Ernst St. Gotthard

„ Neithardt H. Limmathof
Zweisimmen Hubler J. Terminus

„ Plagge Aug. Simmenthalerhof

Aus der Praxis.
Unter diesem Titel brachten wir um die

Jahreswende einige Aufsätze, die das Reklamewesen,

das Hotelcouponsystem, die Rabattjägerei

und Preisdrückerei vom Standpunkte
des Hoteliers behandelten und bei unserem
Leserkreis viel Anklang fanden. Die Arbeiten
haben uns eine Menge anerkennender
Zuschriften eingetragen, die uns beweisen, dass

man in Hotelierkreisen der Gewährung von
Sonderrabatten und Vergünstigungen an
einzelne Gäste durchaus abhold ist. In der Tat
ist nichts dazu angetan, das Renommee eines
Hotels in dem Masse zu untergraben, als wenn
die Grosszahl der Gäste zusehen muss, wie
anderen bevorzugten Persönlichkeiten vom
Hotelier Preisermässigungen oder Prozente
gewährt werden. Zwar ist das Prozentegeben in
den meisten unserer Hotels sozusagen ein
überlebter Begriff; aber hinter den Kulissen
spielt sich trotzdem noch manch derartiger
Fall ab, der das helle Licht der Rampe mit
Recht scheuen müsste. Und wenn auch in der
breiten Oeffentlichkeit von solchen Zuständen
nichts verlautet, so sickert doch hin und wieder

ein Wörtchen oder ein Anzeichen durch,
das auf ähnliche unloyale Tendenzen schlies-
sen lässt. Von Preisdrückereien vernimmt man
dagegen in letzter Zeit so gut wie nichts mehr,
höchstens, dass noch hie und da ein halb
verkrachtes Unternehmen zu diesem zweifelhaften

Mittel greift, um sich, so gut es eben geht,
noch für einige Zeit über Wasser halten zu
können.

Sind sich somit die Hoteliers hinsichtlich
der Rehandlung der Rabattfrage im grossen
und ganzen einig, so herrschen dagegen beim
Reisepublikum über die Lage, den Betrieb und

1 die materiellen Erfolge der Hotelindustrie
noch vielfach durchaus irrige Anschauungen.
Man weiss zwar, dass sich in mittleren und
kleineren Hotels der Schweiz ebenso
angenehm und ebenso billig, wenn nicht billiger,
leben lässt als im Privathaushalt der
Weltstädte; und dieser Umstand mag viel dazu
beitragen, dass den schweizerischen Hotels
fortgesetzt Anfragen über Pensions- und Logis-
pieise unterbreitet werden, die den heutigen
Begriffen von Geschäftsbetrieb und Geschäftsgewinn

geradezu Hohn sprechen. Ein Schreiben

dieser Art, das an Naivität seinesgleichen
suchen dürfte, ist kürzlich dem Besitzer eines
Berghotels im Unterwallis von einer Pariser
Dame zugegangen. Es lautet:

Monsieur,
Desirant faire un sejour prolonge dans vos

regions (3 ä 4 mois environ) avec nia famille, se
composant de 6 personnes, l'on me recommande
votre station conime susceptible de me convenir ä
tous les points de vue, aussi vous serais-je recon-
naissante, si cette villegiature etait tres frequentee,
de vouloir bien me le dire, car je desire, par
dessus tout fuir les villes frequentees. Je
recherche surtout la tranquillite et le repos et puis,
etant tres nombreux, je ne voudrais pas que notre
changement d'air nous coütät trop eher.

Voulez-vous done me faire connaltre si vous
pourriez nous recevoir chez vous ä raison de 2.50
ou 3 francs au maximum par tete? Ce prix, qui
pourrait paraitre derisoire au premier abord est le
plus que nous puissions mettre. etant donne que
nous serons 6 et que nous resterions 3 mois au
moins chez vous: d'ailleurs il nous a et6 fait par
une maison des Pyrenees (3 frs. y compris le
blanchissage) et nous pensons pouvoir trouver
meines conditions dans vos regions.

Je vous dirai aussi que nous ne demandons
pas d'installation luxueuse, mais seulement exige-
rons la plus grande proprete; nous nous conten-
terons egalement, pour le soir, d'un potage, des
ceufs et d'un legume, en y ajoutant bien entendu
le dessert. Quant aux chambres, il nous en fau-
drait 4. dont deux ä deux lits.

Pour nous resumer. ce prix de 3 francs doit
done comprendre la chambre, les 3 repas: petit
dejeuner, dejeuner et diner, vin compris, et le
blanchissage.

J'attends votre reponse que j'espere favorable,
esperant que ce qui serait impossible pour une
personne, sera possible pour un groupe de 6
personnes. Dans la negative, connaitriez-vous une
Pension ou une famille qui pourrait nous recevoir
dans ces conditions et voudriez-vous avoir la
complaisance de nous l'indiquer?

Agreez, etc.

Nach ihrem Schreiben zu schliessen, scheint
diese Pariserin eine sparsame Hausfrau zu
sein; jedenfalls aber eine Frau, die von den
gegenwärtigen Preisen auf dem Lebensmittelmarkt

sowie von den Leistungen und dem
Komfort eines Schweizer Hotels keine blasse
Ahnung hat. Zugegeben, dass jedermann
möglichst billig zu reisen trachtet; eine Anfrage
wie die vorstehende deutet aber doch darauf
hin, dass der gesunde Menschenverstand
gewissen Kreisen nachgerade abhanden gekommen

sein muss. Denn es ist schon höherer
Stumpfsinn, einem Hotel als Pensionspreis
einen Betrag anzubieten, den das Haus
gewöhnlich pro Einzelzimmer einnimmt.

Die Schweiz mit den Pyrenäen in Parallele
zu setzen, geht natürlich auch nicht an, denn
die Verhältnisse sind in beiden Gebieten so

grundverschieden, dass an einen Vergleich nur
oberflächliche Beobachter denken können.
Wohl stehen in den Pyrenäen dem besseren
Reisepublikum eine Anzahl erstklassiger Hotels

zur Verfügung; was dort aber sonst noch
an Gaststätten zu verzeichnen ist, verdient den
Namen «Hotel» ebenso wenig als etwa die
Klubhiitten des Schweizer Alpenklubs. Häuser

zweiten und dritten Ranges, die ähnlich
wie bei uns das Bindeglied zwischen Wirtshaus

und Luxushotel bilden würden, gibt es
dort nicht, so wenig als in den dortigen billigen

Gasthöfen auf komfortable und hygienisch
einwandfreie Ausstattung Wert gelegt wird.
Auch der Unterschied in der Preislage der
wichtigsten Bedarfsartikel bedingt, dass die
Hotels der Pyrenäen wesentlich billiger arbeiten

können, als man es in der Schweiz
gewöhnt ist.

Die gute Pariser Dame mag nun die
Schweizer Hotels an diesem Masstabe
gemessen haben und wäre ihr Schreiben aus
diesem Grunde zu begreifen. Da aber die
Wahrscheinlichkeit nahe liegt, dass ähnliche
Ansichten in weiten Kreisen Frankreichs
verbreitet sind, so wäre es zu begrüssen, wenn die
Hoteliers der welschen Kantone die angesehene
französische Presse, deren Abonnenten sie
sind, veranlassen wollten, ein wenig in diese
verkehrten Anschauungen hineinzuleuchten.

Wie unsern Lesern bekannt, gelangte an
der letzten Generalversammlung auch die
Frage zur Behandlung, wie den Auswüchsen
im Reklamewesen zu steuern sei. Aus Gründen

der Vereinspolitik ist im öffentlichen
Protokoll die dieses Thema berührende
Debatte nur kurz gestreift worden. Wenn wir
nun nachträglich aus den gefallenen
Anregungen einen einzelnen Punkt herausgreifen,
so geschieht es nur deshalb, weil er uns
spezieller Beachtung wert erscheint. Von einem
der zahlreichen Votanten, die zu der Frage
sprachen, ist auf die Schädlichkeit der
Gratisannoncen hingewiesen worden, die von den
Verlegern gewisser obskurer Reiseführer in
ihren Machwerken publiziert werden. Es handelt

sich dabei in der Regel um Inserate
erstklassiger Hotels, die ohne Bewilligung und
meist ohne Wissen der Hotelbesitzer
aufgenommen werden, um dadurch bei den
andern Häusern den Eindruck zu
erwecken, als ob sie es mit besseren In-
sertionsorganen zu tun hätten. Dies ist ein
neuer Trick gewisser Verleger, dem die Hoteliers

ihre besondere Aufmerksamkeit schenken
sollten.

Es scheint nun aber, dass nicht nur die
berüchtigten Reiseführer zweifelhafter
Herkunft in diesem Artikel arbeiten, sondern
gelegentlich auch sonst angesehene
Fachzeitschriften. Wenigstens unterbreitete die «Berliner

Aerzte-Correspondenz», Fachorgan der
Berliner Aerzle, kürzlich einem fersten Hotel
der französischen Schweiz eine Offerte, mit
dem Anerbieten, wenn für das Jahr 1913 ein
Insertionsvertrag zustande komme, das Inserat
des Hotels während der laufenden Saison ab
und zu kostenlos erscheinen zu lassen.

Wohl wissend, welche Bedeutung
derartigen Offerten zukommt, hat der Hotelier
dankend abgelehnt. Wir aber bedauern
lebhaft; dass das offizielle Organ einer angesehenen

Korporation auf falsche Abwege
geraten konnte und hoffen mit den Vereinsmitgliedern,

die hiezu bestellte Spezialkommis-
sion und die neuzuerstellende schwarze Liste
werden den Wirrwarr im Reklamewesen
beheben und in diese Frage einigermassen
System und Ordnung bringen.

Die Automobitfragc in der Schweiz.

O-Korresp.)

unter dem Titel «Auf dem Stumpengeleise'»
über die kantonalen Legislativen, die er als
Nachtwächterstiicklein qualifizieren will. Er
vergisst eben, dass mangels eidgenössischer
Gesetze und Vorschriften die Kantone sich
behellen mussten, wie sie immer konnten und
damit allerdings nicht immer in einwandfreie
Bahnen. geraten sind. Wenn dieser
Korrespondent aber gar von «wachsendem Hass
gegen das Automobil» spricht — davon könnten
allenfalls höchstens Pferde befallen sein, weil
sie der Neid gegen überlegene Geschwindigkeit

dazu verleiten könnte! — (aber Pferde
sind ja bei uns nicht stimmberechtigt! Anin.
d. Setzers), so verwechselt er das Automobil
als solches irrtümlicherweise mit Schnelligkeitswut,

Gestank und all dem Odium, das
ihm anhaftet. Denn nur diesen hässlichen
Eigenschaften gilt der Volkszorn, wogegen
ruhige Fahrer auf elektrischem Motor eher
gerne gesehene Gäste sind.

In Wahrheit handelt es sich da überhaupt
nicht um Freund- oder Gegnerschaft, sondern
um einen richtigen, gangbaren Weg der
Gesetzgebung. Nach Art eines geordneten
Staatswesens müssen wir uns vorbehalten, Ordnung
in den Automobilverkehr zu bringen und nicht
einen Jeden fuhrwerken zu lassen, wie es ihm
beliebt. Auf diesen Boden gestellt, wird es
auch nicht allzu schwer, eine angemessene
Orientierung zu gewinnen.

Die Uebelstände im öffentlichen Verkehr
haben sich in dem Masse verschärft, als die
Frequenz des Automobils zunahm. Es ist das
deshalb nicht verwunderlich, weil bei all der
Verkehrsvermehrung sich immer nur die
frühem Strassen und Wege zur Benützung
fanden, ohne jede Erweiterung! Teilen

sich aber auf gleich beschränktem
Raum mehr Benützer in die Strassen, so
müssen notgedrungen die Schwierigkeiten
wachsen. Diesem Standpunkt hat im Nationalrat

namentlich Bundesrat Motta Ausdruck
verliehen, immerhin im Sinne der Abschaffung
eingerissener Missbräuche durch gewissenlose
Führer. Die Verfassungsänderung wird vor
dem Volke schon Gnade finden, wenn eine
loyale Ausführung des Automobilgesetzes und
des Automobilhaftpflichtgesetzes verbürgt
wird.

Dass zu dieser Materie sich auch die
berufenen Organe des Fremdenverkehrs äussern,
musste uns ohnehin zugebilligt werden. Es
ist für die Hotelerie und ihre Glieder von grosser

Bedeutung, wie die Automobilfrage gelöst
werde, sei es nun durch die Legislatur des
Bundes (die natürlich weit vorzuziehen wäre)
oder die der Konkordatskantone. Vor allem
aus muss die Unzertrennbarkeit eines freien
Verkehrs mit der Entwicklung unseres
Hotelwesens gefordert werden. Untraitablen Fahrern

gegenüber soll allerdings die öffentliche
Ordnung hochgehallen, dagegen aber dafür
gesorgt werden, dass schikanöse Polizeivor-
schriflen, die ins Kleinliche gehen, im Gesetze
und in den Verordnungen keinen Platz
finden. Ruhige Fahrer mit elektrischer Traktion
sollen in keiner Weise eine Einschränkung
erfahren. Nachdem die Schnelligkeitsmaxima
gegeben sind (sie werden sich im Rahmen des
projektierten Konkordates bewegen) wird ihre
Einhaltung bei anständigen Automobilisten
keine Schwierigkeit zeigen, und nachdem auf
den Strassen unseres Landes, die nebst den
Automobilen auch noch andern Vehikeln und
Fussgängern, Reitern etc. dienen müssen, für
Wettrennen jeder Art kein Platz mehr sein
wird, muss sich inskünftig der Verkehr dort
in normalen Bahnen vollziehen.

Immerhin werden sich Kantone mit
beschränkter Verkehrsmöglichkeit (Graubünden
etc.) ihre Selbständigkeit mit Bezug auf
Beschränkungen wahren wollen, was ja auch
nur im Interesse der Sicherheit für Gesundheit

und Leben liegt. — So wollen wir getrost
dem Entscheid unserer Räte entgegen sehen,
denn schwerlich dürfte sich der Ständerat mit
Erfolg gegen eidgenössische Vorschriften
stemmen.

Inzwischen haben sich letzten Dienstag den
25. d. M. die Abgeordneten der acht
Konkordatskantone: Aargau, Appenzell a. Rh., Appenzell

i. Rh., Glarus, St. Gallen, Schwyz, Thur-
gau und Zürich in St. Gallen versammelt, zur
Beratung des Konkordatsentwurfes. Die dort
gemachten Vorschläge dürften mehr vorsorglicher

Natur sein, falls es nicht zur eidgenössischen

Regelung des Automobilverkehres
kommen sollte. Sie betreffen namentlich den
Sonntagsverkehr und lauten:

1. An Sonntagen darf nirgends mit höherer
Geschwindigkeit als 25 Km. in der Stunde
gefahren werden; daneben gellen natürlich
Bestimmungen des Konkordates resp. die kantonalen

Vorschriften, welche noch geringere
Geschwindigkeiten für besondere Verhältnisse
vorschreiben.

2. In den Monaten Mai, Juni, Juli, August
und September darf mit Motorwagen und
Motorvclos von morgens 10 bis abends 6 Uhr
auf öffentl. Strassen nicht gefahren werden.

Von diesen Beschränkungen sind
ausgenommen: a) Automobile, welche dem Militär,
der Post oder andern öffentlichen Einrichtungen

(Feuerwehr, Polizei, Krankenpflege
usw.) des Bundes, der Kantone oder der
Gemeinden dienen, oder welche von konzessionierten

Unternehmungen gebraucht werden,
b) Automobile, welche in Notfällen oder lür
Krankenbehandlung benutzt werden, c) Auf
Antrag der Gemeindebehörden können von
den zuständigen kantonalen Behörden
Ausnahmen für den Lokalverkehr bewilligt werden.

(Beispielsweise in Städten für Taxameter,
Bahnhofverkehr usw.) d) Die kantonale
Behörde kann auch für besondere Anlässe
Ausnahmen bewilligen.

Bekämpfung der Plakatreklame.

In Frankreich ist gegen die Plakat- und
Affichenreklame ein heftiger Krieg entbrannt.
Eine Gruppe angesehener Parlamentarier hat
sich zum Ziele gesetzt, die Naturschönheiten
des Landes vor der gänzlichen Verschande-
lung durch die Blechpest, die Brettertafeln
mit den Riesenbuchstaben, zu schützen und
es hat den Anschein, als ob ihnen bei diesem
Beginnen der vernünftige Teil des Volkes
Gefolgschaft leisten wolle. Nichts ist liäss-
licher als der Anblick dieser Riesenplakate,
die sich in der Nähe der Städte, den Bahnlinien

entlang, an den schönsten Aussichtspunkten

wie mitten in den herrlichsten Wäldern

breit machen, aber so gar nicht in das
gewohnte Landschaftsbild hineinpassen wollen.

Man hat die gleichen Übeln Erfahrungen
mit dieser Art Reklame übrigens auch in
Deutschland und in der Schweiz gemacht.
Während aber in Deutschland die hässlichen
Gebilde infolge behördlicher Verbote wenigstens

längs der Bahnlinien schon seit Jahren
verschwunden sind und sie auch in mehreren
Kantonen der Schweiz ziemlich eingeschränkt
wurden, ist bisher in Frankreich nichts Er-
spriessliches vorgekehrt worden, um ihrer
Ausbreitung energisch zu Leibe zu gehen.
Nun aber regt sich auch in Gallien das Gefühl
der Aesthetik und nicht länger will man dort
zusehen, wie die schönsten Landesgegenden
durch die Plakate und Riesentafeln der Cho-
colat- u. Wichsefabrikanten verhunzt werden.

Zwar ist es nicht das erste Mal, dass
unsere westlichen Nachbarn gegen diese Landplage

Sturm laufen. Bereits im Jahre 190f>
ist ein Gesetz zum Schutze historischer und
Naturdenkmäler erlassen worden. Ein zweites
Gesetz vom Jahre 1911 untersagte jede Art
von Reklame in der Nähe solcher Denkmäler
und geschützten Punkte. Allein beide
Verordnungen erreichten den gewünschten
Erfolg nicht, da die zu dem Zwecke eingesetzten
Kommissionen sich als zu lau erwiesen und
in der Sicherung einiger Dutzend berühmter
Aussichtspunkte Genüge fanden.

Dieses Mal aber wollen die Franzosen, und
vor allem ihre Regierung, ganze Arbeit
leisten. Um den Handel für den Staat besonders
lukrativ zu gestalten, hat sich auf Veranlassung

der parlamentarischen Gruppe der
Finanzminister Klotz hinter die Sache gesteckt,
und der Gesetzesvorschlag, der kürzlich durch
Herrn Klotz der Kammer unterbreitet wurde,
macht seinem Urheber alle Ehre. Waren die
Riesenplakate, wie jeder simple Anschlagzettel,

bisher nur mit einer Stempelgebühr von
Fr. 1 bis 2.50 besteuert, so werden nach
Annahme des neuen Gesetzes alle Reklame-
affichen, die ausserhalb bewohnter Ortschaften

Aufstellung finden, bis zur Grösse von
6 m2 vom Fiskus mit einer Gebühr von 50 Fr.
pro Jahr und m2 belastet. Diese Gebühr
wächst mit der Flächengrösse der Tafeln
Schritt für Schritt und beträgt z. B. bei
Plakaten von mehr als 20 m2 Fr. 400 per m2 und
Jahr. Die vom Staate erhobenen Taxen werden

verdoppelt, wenn eine Affiche zwei
Reklamen enthält, verdreifacht bei drei Reklamen

usw. Eine Reklametafel von 21 m2
Flächenraum, die die Anpreisungen von vier
verschiedenen Geschäften trüge, würde also
inskünftig für den Fiskus eine Summe von 21

mal 400 mal 4 Franken 33,600 Fr. abwerfen,

und man fragt sich mit Recht, welche
Firmen derart hohe Reklameauslagen werden
bestreiten können.

Das Gesetzesprojekt berührt ferner auch
die Landeigentümer, die ihren Grund und
Boden lieber zu Reklamezwecken vermieten,
statt Kohl und Rüben zu bauen. Sie werden
neben den Erträgnissen des kultivierten
Bodens künftig auch die Reveniien zu versteuern
haben, die ihnen von Seiten der Plakatgesellschaften

zufliessen.
Das Vorgehen Frankreichs erscheint ebenso

gerecht wie zweckmässig. Jedenfalls kann
die Nützlichkeit eines solchen Gesetzes nicht
bestritten werden, sofern man einem Staate
das-Recht zuerkennt, zum Schutze seiner
Naturschönheiten allgemein verbindliche
Vorschriften zu erlassen. Wohl eignen Grund und
Boden dem Bauern zu; die Gesamtheit des
Landschaftsbildes aber, die Luft und die
Aussicht gehören nicht einzelnen, sondern dem
ganzen Volke und niemand ist berechtigt, zum
Aerger der andern die Harmonie des
Naturensembles durch schreiende Plakate und Af-
fichen zu stören.

Die Interessenten des Fremdenverkehrs,
die aus natürlichen Gründen auf den Schulz
der landschaftlichen Schönheilen in besonderem

Masse Bedacht nehmen, werden die
Naturschutzbewegung in Frankreich gewiss nur
warm begrüssen. Vielleicht vermag das Vorbild

Frankreichs, das nun so energisch
vorgehen will, auch in unserem Lande ähnliche
Tendenzen auszulösen. In einigen Kantonen
ist das Terrain hiefür vorbereitet und es
bedarf möglicherweise nur eines geringen An-
stosses, um den Stein ins Rollen zu bringen.

Der Kanton Waadt zum Beispiel ist in
dieser Hinsicht bereits vor Jahren bahnbrechend

vorgegangen. Durch Gesetz vom Jahre
1903 ist die waadtländische Regierung autorisiert,

alle AiTichen entfernen zu lassen, welche
das Landschaftsbild verunzieren. Die Rekla-
mcplakate aber werden, wie übrigens auch in
andern Kantonen (Bern, Glarus u. a. m.) ziemlich

beträchtlichen Steuern unterworfen,
wodurch ihre Zahl in der Waadt erheblich
zurückgegangen ist, wenn auch nicht in dem
gewünschten Umfange. Indes werden die
bestehenden Schutzgesetze allem Anschein nach
nicht überall mit dem erforderlichen Nachdruck

gehandhabt; dagegen beginnt hie und

Schon in Nr. 20 d. Bl. habe ich von einem
Entwürfe gesprochen, der im Bundesratshaus
einem interkantonalen Konkordate über das
Automobilwesen zugrunde gelegt werden sollte.
Dieser Entwurf hat bis zur Stunde noch keine''
legale Geltung erlangt, und es darf bezweifelt
werden, ob er im Wesen seiner Intentionen
von den verschiedenen Kontrahenten je
Gültigkeil erlangt. Wenn schon die Bestimmungen*0
dieses Entwurfes von objektiv Urteilenden
durchaus zu billigen sind, so zeigen die Lücken
dieses Konkordates eben die Ungangbarkeit
auf dem projektierten Wege. Der Ein- und '

Austritt ist den Kantonen freigestellt und so
hinge eigentlich das ganze Gebäude des
Konkordates beständig in der Luft, während doch
das praktische Gebiet der Autofahrer (die
Fahrstrassen) ein zusammenhängendes Ganzes

bilden. Hierüber zu legiferieren ist aber
nur der Bund berechtigt, darum will ihm auch
hierzu im vorgeschlagenen Verfassungsartikel
37 bis Gelegenheit gegeben werden. Der N a-
tionalrat hat mit nahezu zwei Drittel
Mehrheit Eintreten auf die Vorlage nach dem
Antrage der Kommissionsmehrheit beschlossen,

wogegen der Ständerat ein Eintreten
abgelehnt hat. In der Juli-Session wird es sich
zeigen, ob letzterer auf seinen Beschluss
zurückkommen wird.

Inzwischen gehen die Fehden der
Automobil-«Freunde» — und «Gegner» in den
Blättern hin und her und zeigen uns gerade
durch ihren extremen Tenor, dass sie beide
auf Abwege geraten sind. In Nr. 161. II. M.
der «N. Z. Z.» beklagt sich ein Korrespondent



<tla das Volk seihst, sich der Sache anzunehmen,

wie vor kurzem in Grindelwald, wo ein
unschönes Reklameschild mit Dynamit
entlernt wurde, nachdem alle gütlichen Vorstellungen

nichts gefruchtet hatten.
Wir möchten zwar dieser radikalen Selbsthilfe

nicht das Wort reden; der Vorfall
beweist aber, dass in unserem Volke eine
gesunde Auflassung herrscht vom Gedanken des

Ileimatschutzcs, dass es die Schönheiten seines

Landes respektiert wissen will und dass
die Behörden im Volke einen festen Rückhalt
finden, sobald sie eine Bekämpfung der
Plakatpest ins Auge fassen wollten, die sich in
ihrem amerikanisierenden Stil zum Leidwesen
aller Naturenthusiasten bei uns immer nocb
zu sehr breit macbt.

Kleine Scheldcgg. Am 22. Juni wurde das Hotel
Männlichen zur Sommersaison eröffnet.

Einslcdcln. Mittwoch abend sind zum eintägigen

Aufenthalt im Ilotel Pfauen der König von
.'Sachsen mit dem Kronprinzen abgestiegen.

Ley.sln. Herr Alex. Reha. Direklor des
Kurhauses auf dem Monte Ceneri. übernimmt auf
I. August die Leitung des Hotel-Sanatoriums cLes

Chamois» in Leysin.
Slon. Herr E. Gruss-Studer, vormals Hotel de

la Gare in Burgdorf, hat das Hotel de la Gare
für den Preis von Er. 185.000 erstanden. Die
Uebcrnahme erfolgt am 1. Juli 1912.

Gurten-Kulm. Herrn Ernst Andre aus Saigesch,
langjähriger Direktor des Grand Hotel und
Kurhaus in Engelherg. ist die Direktion des Kurhauses
Gurten-Kulm. mit Antritt auf nächsten Oktober,
übertragen worden.

Paris. Die Direktion des auf dem Boulevard
des Capucines neu errichteten Hotel Edouard VII.
ist Herrn Hermann Schwarze, langjähriger Sous-
directeur des Montreux-Palace, z. Z. Sous-directeur
im Hotel Meurice. Paris, anvertraut worden.

Lausanne. La Sociöte Anonyme Hotel Gibbon
a contractu un emprunl de fr. 1,100,000 au 4%%>,

garanti par une hypotheque en ler rang sur l'en-
semble de ses immeubles. Cet emprunt est destine
ä la conversion des anciennes dettes hypothecates
el assure ä la sociele les rcssources necessaires
pour les travaux en cours.

Maloya. Das Palace Hotel Maloya wird für die
.'Sommersaison am 1. Juli nächsthin eröffnet, nachdem

im Laufe des Frühjahrs umfangreiche
Umänderungen vorgenommen wurden. Den bereits
1906 eingerichteten Bädern wurden neue hinzugefügt.

die damals erneuerte Heizung und die Warm-
wasserlcitungen erweitert, die ganze Licht- und
Sonnerie-Anlage vollständig umgewandelt, sowie

;ganz neue Zimmereinrichtungen angeschafft.

Spiez. (Korr.) Auf hiesigem Platze hat der
Fremdenverkehr seit der Eröffnung der Montreux-
Oberlandbahn und mehrerer entstandener moderner

Hotelneubauten so bedeutend zugenommen,
dass sich die' Notwendigkeit immer mehr fühlbar
machte, die Auskunfterteilung an Fremde einer
speziell liiezu einzurichtenden Stelle zu übertragen.
Infolgedessen wurde dieses Frühjahr in Spiez ein
eigentliches Verkehrsbureau errichtet, dessen
Leitung der Frau von Allinen. Lehrerin, übertragen
wurde.

Sfaatlichc Kontrolle der Verwendung der
Kurtaxen. Das österreichische Ministerium für öffentliche

Arbeiten hat im Einvernehmen mit dem
Ministerium des Innern einen Erlass an die politischen
Landesstellen gerichtet, worin hinsichtlich der
Verwendung der Kurtaxen, Musiktaxen,
Verschönerungstaxen usw. eine staatliche Kontrolle vorgesehen

wird. Durch diese Massnahme soll erreicht
werden, dass in Zukunft derartige, von Fremden
eingehobene Beträge tatsächlich nur im Interesse
des Fremdenverkehrs verwendet werden. Zu
diesem Behufe sind insbesondere alljährlich die
Rechnungsabschlüsse der betreffenden Kurkommissionen

oder Gemeinden, denen die Verwaltung .der
Einnahmen aus diesen Taxen obliegt, dem
Ministerium für öffentliche Arbeiten vorzulegen. Weiter

haben die politischen Landesstellen die
Voranschläge dieser Korporationen alljährlich in der
Richtung zu überprüfen, ob die Verwendung dieser
Einnahmen tatsächlich nur für solche Zwecke
erfolgt, die auf die Erhaltung, beziehungsweise
Ausgestaltung der für den Fremdenverkehr in
Betracht kommenden Einrichtungen der betreffenden

Orte abzielen. Kurstaluten, welche eine solche
staatliche Aufsicht bisher nicht möglich machen,
werden in dieser Hinsicht eine Änderung erfahren.

Hotelbrand in Mayens. Das Grand Hotel Mayens
oberhalb Sitten ist vollständig niedergebrannt. Es
stehen nur noch einige Mauerüberreste. Das Hotel
war versichert für 130.000—160,000 Fr. Zur Zeit
befanden sich im Hotel noch wenige Gäste,
dagegen war Aussicht auf eine gute Saison, so dass
die Verluste sehr hoch anzuschlagen sind. Die
Ursache des Brandes ist unbekannt. Wie der «Bund»
erfährt, entstand das Feuer im Dachstock und ver- •

breitete sich bei ziemlich starkem Wind mit rasender
Schnelligkeit durch das weitläufige Gebäude.

Eine Köchin, Walliserin, die sich in einer
Mansarde befand, wurde vom Feuer derart überrascht,
dass sie sich nur noch durch einen Sprung aus
dem Fenster vor dem Feuertode retten konnte,. Sie
wurde schwer verletzt aufgehoben. Das Treppenhaus

brannte lichterloh. Glücklicherweise waren
noch keine Gäste im Hotel. Man stand eben vor
Saisonbeginn. Das Personal suchte zu retten, was
zu retten war. Der Grossteil des Mobiliars ging
jedoch zugrunde. Bald war das ganze Haus ein
Flammenmeer. Sogar der angrenzende Wald
begann Feuer zu fangen, so dass die herbeigeeilte
Hilfsmannschaft die nächstliegenden Bäume fällen

musste, um einen Waldbrand zu verhindern.
Der ganze Brand spielte sich innert weniger Stunden

ab.
Schweizerische Vereinigung für Heimatschutz.

Die Generalversammlung der schweizerischen
Vereinigung für Heimatschutz vom 23. Juni, in Zug,
war zahlreich besucht. Der Vorsitzende widmete

dem letztes Jahr verstorbenen Obmann.
Regierungsrat Burckhardt-Finsler. einen ehrenden Nachruf.

Als Obmann wurde einstimmig gewählt Prof.
Bovet, Zürich. Der Verband zählt 5324 Einzel- und
127 Kollektivmitglieder. Zunahme 402. Als
nächstjähriger Versammlungsort wird vom Vorstande
Genf bestimmt. Ueber die Bekämpfung des Dia-
bleret-Bahnprojektes referierte Professor Fäs aus
Lausanne. In einer Resolution wurde beschlossen,
den Bundesrat um Ablehnung des Konzessionsgesuches

zu ersuchen und im Falle, dass dieses
Begehren erfolglos sein sollte, eine Volksinitiative
durchzuführen. Professor Geiser (Bernl hielt ein
aufklärendes Referat über den Gesetzesentwurf
betreffend Nutzbarmachung der Wasserkräfte. Es
wurde beschlossen, wie bei den Einführungsgesetzen

zum Zivilrecht den Kantonen für
Berücksichtigung heimatschutzlicher Bestrebungen mit
Erfolg Eingaben gemacht wurden, dies auch für
die kantonalen Vollziehungsverordnungen zum
Wasserrechtsgesetz zu machen. Die projektierte
Lichtreklame der Stanserhornbahn soll bekämpft
werden, sowie ein Gesuch um Unterlassung der
Reflexe des Scheinwerfers auf das Stanserhorn
gestellt werden. Die Tagung schloss mit einer
Spazierfahrt nach Buorias.

Rats d'hötcls. Depuis plusieurs annees les
hotels de la region Lausanne-Vevey-Montreux
etaient mis en coupe reglee par un myste-
rieux voleur, sans que d'aetives recherches aient
pu en amener la decouverte. II s'agissait generale-
inent de gros vols commis dans les chambres. des
ütrangers; plus d'üne fois le montant des sommes
et bijoux derobes depassa meme cinquante mille
francs. Le voleur etait certainement tres expert
dans l'art d'echapper aux recherches de la police,
car il put operer longtemps sans ötre inquiete.
Mais tout a une fin. L'agent Schnell, charge des
recherches au sujet de cette affaire, finit, apres une
enquete longue et minutieuse, par recueillir quelques

indices precieux, notamment le signalement
de l'individu; mais il lui manquait le plus important,

son nom, qu'il finit par decouvrir en juin
1910, grace ä une aventure dont le voleur fut le
heros. Des lors le signalement et l'identile du
voleur furent communiques ä la police internationale
avec un mandat d'arrüt; et l'homme se fit prendre
ä Trieste il y a un mois. II fut ramene ä Lausanne
oil il se trouve actuellement incarcere. Les charges
relevöes contre lui sont considerables; tous les
jours amenent la decouverte de nouveaux delits.
dont il s'est rendu coupable tant en Europe qu'en
Amerique, car e'est le vrai type du voleur
international. II a commis un nombre colossal de vols
dans un grand nombre d'liötels et autres lieux et
sa capture est une tres bonne affaire. C'est un
nomme Carmens Adolphe, ne en Amerique, et
äge de 39 ans. — Carmens Adolphe est peut-etre
le plus dangereux, le plus redoutable des rats
d'hötels et voleurs internationaux. En tous cas on
n'a jamais su qu'aucun autre ait commis autant
de vols et d'importance superieure aux siens. Sa
specialite, par laquelle son passage le trahissait
partout, etait le temps choisi pour operer et le
genre de proceder. II travaillait toujours pendant
la table d'höte ou le tenips de promenade, alors
qu'il savait les gens absents, souvent le dimanche.
Dans les chambres des hotels il coupait les em-

ballages. soit les malles en cuir et valises pour
prendre ce qu'il y avait dedans, done Messieurs les
hoteliers qui ont eu de tels mefaits commis qhez
eux pouvaient etre certains, avoir eu la visite de
Carmens Adolphe. Lundi passe, ä 3 lieures Vs.du
malin, Carmens, qui est actuellement enferme aux
prisons du Bois-Mermet. ä Lausanne, a teilte de
s'evader en sciant l'un des barreaux de la feijetre.
Une fois dans la cour, notre homme construisit
au moyen de planches et de caisses prises dans un
poulailler une sorte d'echafaudage au moyen du-
quel il esperait franchir le mur de l'eneeinte. A
un moment donne, se voyant decouvert. il se
caclia sous une des caisses. C'est lä que les agents
du poste de police de la Pontaise. avises par
telephone et guides par leur brave chien policier, trou-
verent le fugitif. Et comme le malandrin tentait
de resister, le chien lui arracha ses vetements et
se chargea de le mettre ä la raison.
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Baden. Anzahl der Kurgäste für die Zeit bis
26. Juni: 6880 Personen.

Arosa. Amtliche Fremdenstatistik für die Zeit
vom 12. Juni bis 18. Juni: Deutschland 231, England
57, Schweiz 69, Russland 20, Holland 5, Italien 6,
Frankreich 8, Oesterreich - Ungarn 16, Belgien 0,
Dänemark und Skandinavien 0, Amerika 3, andere
Staaten 7. Total 422.

Pontresina. Offizielle Fremdenstatistik. Vom
18./19. Februar logierten in Pontresina: Schweizer 20,
Deutsche 227, Engländer 117, Amerikaner 13, Franzosen

39, Russen 2, Italiener 2, Oesterreicher 14,
Belgier 1, Holländer 14, Türken 0, Schweden —,
Dänen —, Bulgaren —. Total: 442 Personen.

Davos. Amtliche Fremdenstatistik für die Zeit
vom 8. Juni bis 14. Juni 1912: Deutsche 778,
Engländer 155, Schweizer 349, Franzosen 71. Holländer
94, Belgier 34, Russen 343, Oesterreicher und
Ungarn 144, Portugiesen und Spanier 32, Italiener und
Griechen 94, Dänen, Schweden und Norweger 28,
Amerikaner 56, Angehörige anderer Nationalitäten
24. — Total 2202.

St. Moritz. Die Zählung des Verkehrsvereins
ergab für den 21./22. Juni folgendes Resultat:
Engländer 39, Deutsche 275, Schweizer 91, Franzosen
20, Holländer 20, Belgier 14, Russen 11, Oesterreicher

und Ungarn 14, Portugiesen, Spanier und
Griechen 7, Italiener 9, Dänen. Schweden und
Norweger 2, Amerikaner 23, Angehörige anderer
Nationen 4. Total 529.

Hotel Germania
Neu erbaut, moder. Komfort.
Zimmerv.Fr.2.50 an. J. Müller

Romul
Entstaubungs-Anlagen

haben sieh bewährt 1 388

Felix Beran, ZürichV

Todes-Anzeige.
Tiefbetrübt machen wir Freunden und

Bekannten die schmerzliche Mitteilung von
dem heute Morgen unerwartet rasch erfolgten
Hinschied unseres innigst geliebten Gatten,

Vater, Bruder, Schwager und Schwiegersohn

gew. Besitzer des Hotels und Bad Liiterswil.

flamm lei tieftrauernden HiMasnen:

Frieda Koller-Leuenberger u. Rinder.

Liiterswil, den 22. Juni 1912. 10oi

Die stille Kremation hat in Biel stattgefunden.

Leidzirkulare werden nicht versandt.

auf nächstes Frühjahr 1913 ein tlottgehendes

HOTEL
mit Restaurant (Jahres- oder Saison-Geschäft)

zu kaufen eventuell zu mieten
von kapitalkräftigen Fachleuten. — Gell. Offerten beliebe man
unter Chiffre Z. N. 8963 an die Annoncen-Expedition Rudolf
Moese, Zürich zu sendeu. (iozz>

SERVIETTEN
" Leinenimitation

von Fr. 4.50 bis
Fr. 13.- per millo

Schweiz. Oerlass-
Druckerel G.Böhm

Basel

SSSSSiani

Z'BUrgle uf der Höh',
Nei, was eha me seh',
0 wie wechsle Berg und Tal,
Land und "Wasser Uberall
Z'BUrgle uf der Höh'.

J. P. Hebel.

Wegen Tod des Besitzers soll daB im sUdl. 8chwarzwalde
• 2 Stund, von Badenweiler - gelegene Restaurant u. Pension

Schloss Bürgeln
13 V, Hektar mit Feld, Wiesen etc. — 667 Meter Uber Meer)

zu äusserst günstigem Preise verkauft werden.' Dasselbe
ist infolge Beiner wunderbaren Lage mit herrlicher
Aussicht auf Alpen, Jura etc. sehr gut besucht und könnte
der Besuch durch tüchtigen Geschäftsmann bedeutend
gesteigert werden. Bürgeln war früher St. Blasische Probstei,
hat schöne Schlosskapelle, Gemäldesaal, ProbBtzimmer etc.,
alles In gutem Zustande und eignet sich aneh sehr gut als
Herrschaftsitz oder Erholungsheim. (1013)

Solvente Kaufsliebhaber (Anzahlung mindestens 40,000
Mark) erhalten nähere Auskunft von

Frau Brenner-Stotz "Wwe.
Schloss Bürgeln, W 7 (Post Kandern), Baden.

Grand Kotcl-Gclegcnhcitskanf
Aus besonderen Umständen ist ein best

renommiertes Grand Hotel mit ca. 160 Betten und nur
aussichtsreichen Zimmern, in vorzüglicher Lage eines
erstklassigen Fremdenkurortes (im Berner Oberland)
zu verkaufen. Sehr geeignet für kapitalkräftige
Hoteliers oder Gesellschaften. Grosse, prächtige
Parkanlagen mit Waldänschluss. Modern komfortabel
eingerichtet, mit allem Zubehör.

Aeusserster Kaufpreis Fr. 1,200,000. —
Anzahlung nach Uebereinkunft. — Antritt per 1. Januar
1913 oder beliebig.

Offerten unter Chiffre Z. G. 1759 an Rudolf
Mosse, Basel. (1021)

KIRSCH
DESTILLATION

Ue 9318

CACAO DEJONG
Seit über 100 Jahren anerkannt
:: erste holländische Marke.

Gegründet 1790

Garantiert rein, leicht löslich, nahrhaft und
billig, da sehr ergiebig, feinstes Aroma.

Höchste Auszeichnungen. (955)

Vertreter: Paul Widemann, Zürich II.

Präzisions-Uhren
von der billigen, aber zuverlässigen Gebrauchsuhr

bis zum feinsten „NARDIN"-Chronometer.
Verlangen Sie bitte gratis unsern Katalog 1912

(489) m (ca. 1500 photographische Abbildungen).
E. Leicht-Mayer & Gie., Luzern. Kurplatz No. 64.

(71)

EXTRACT MONOPOL
Feinste Tafelsauce

bestes Kochhilfsmittel

G. MONOPOL
Gutenburg (Kt. Bern) (735)

neueste Formen und reich-
1006 haltigste Auswahl.

Treppen-Stühle, Fusskratzer

zusammlegbare Treppen.

Suter-Strahler 8 [>

Zürich.

Gesucht aufkommenden
Herbst in altbekanntes,

erstkl. Hotel der Schweiz ein

Oberkellner
Anfangs der dreissiger, gut
präsentierend, energisch.
Solche, die in mod. Hotels
Deutschlands gearbeitet
haben und grössere Bälle und
Festlichkeiten leiten können
werden bevorzugt. — Ohne
gute Referenzen unnütz sich
zu melden.— Offerten unter
Chiffre Z. Z. 8950 an die
Annoncen - Expedition Rudolf
Mosse, Zürich. (1020)

lingerie-
Gouvernante

in allen Zweigen, wie Dampf-
wascherei, Mange, Glätterei und
Fremdenwäsche bewandert, die
einen grossen Personalbestand
leiten kann auf Herbst (1021)

gesucht.
Nur prima Referenzen werden

berücksichtigt.
Offerten unter Chiffre Z. B.

8952 an die Annoncen-Exped.
Rudolf Mosse, Zürich.

We!
ein Hotel g
eine Pension
eine Kuranstalt

zu verkaufen
zu verpachten
zu kaufen S

zu pachten

sucht, inseriert mit J
Erfolg in der in Basel

erscheinenden '
Hotel-Revue £

Offizielles Organ "
des Schweizer

Hotelier-Vereins.

in verschiedenen Grö'ssen
halten stets am Lager

Caspar Stufler & Co. Wintertiiur

Papierhandlang.
Verlangen Sie Offerte No. 706.

alltäglich frische
erhältlich im (973)

Erlenhof, Frutigen.

1 Flauheit!
f aller Art, fUr Wein, Bier und £2 Liqueure, mit und ohne Ver- a2 schlusB, liefert, von Fr. 9.— an £2 per 100, das Flaschendepot Ton a5 A. Vögell & Cie., Zürich V, Mim- 2
2 te!gasse23. Telephon 1281. (8.'2) £
# IlluBtr. Preisliste gratis.

praktischer Ersatz für Servlet-
ten-Ringe empfehlen

Caspar Studer & Co. Winterthür

Papierhandlung.
Verlangen Sie Offerte No. 606.

Eür
Berg- (1018

Hoteliers.
Es werden noch einige

Kunden zu regelmässigen
Lieferungen von frischen
Gemüsen, Früchten und
Blumen angenommen.
Billigste Engrostagespreise.

Aufträge nimmt entgegen

R. Fischer u. Sohn,
Handelsgärtnerei-Versandgeschäft,

Nadretsch b. Biel.



Sterna Company
J. J. miiller & lie., Basel

EIS-CREMES (Kein Pulver)
Aus bester^Naturprodukten hergestellt, sind dieselben von reinstem und vorzüglichem Wohlgeschmack preiswert

im Gebrauch, bei bequemer schneller Herstellung, Aromas: Frucht: Himbeer, Erdbeer,
g. Aprikosen, Ananas, Pfirsich, Johannisbeer. Cremes: Aanille, Mocca, Mandel, Haselnuss, Nougat, Pistazien etc.
g Dosea lDhalt: 12Ur- 250 gr. 500 gr. Uvg. Das Kilo Ma8Se ergibt ca. 35_40

35-40 Personen. Portionen Gefrorenes, lieferbar kilo-i Packungen: fur ca. 4-5 8-10 18-20
weise in jeder gewünschten Packung und Aromas sortiert. Anweisung auf jeder Dose. Proben zur Verfügung. Anerkennungen erster Fachleute auf Ausstellungen.

K 79Illustrierter Katalog und Preisverzeichnis gratis und franko.

IHassenanzuchf »on sämtl. Gruppen- u. TEppichbEetpflanzen

Vorrat ca. 300,000 Pflanzen In allen Crössen.
Fortwährend grösster Import in tadelloser Ware von

Palmen- und Lorbeerbäumen
Tisch- und Kübeldekorationspflanzen jeder Art
Zirka 1500 Paar prima Lorbeerbäume f0us£p"erisen:
Fortwährend grösste Treiberei von blühenden Dekorationspflanzen
und abgeschnittenen Blumen. Beste und zuverlässigste Verpackung
bei Jeder Jahreszelt. Alle Artikel sind, in tausenden abgebbar.

Massenkulturen. — Jährlicher Import von ca. 30 Waggons.

O
0
a
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S
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1 C. Baur, Grossversandgärtnerei, Zürich-Aibisrieden f I
Erstes Geschäft der Sehweiz und Süddeutsehlands.

Telephon 2575. Telegramm-Adresse: Baurgärtnererel, Zürich. Tramhaltstelle: Alblsriederstrasse.

DER AUTOMAT ist unser selbsttätiger Ansichtskarten-,
Zeitungen- und Markepverkäufer. —
Hein Ring — kein Eimtelliiejhfl,r kem
elektrischer Strom, nur Geld-Einwurf.

:: ^käufer für : Hotels, Papeterien und Restaurants.
Ihr Verkäufer am Sonntag. — Einziger Apparat, der mehrere Personen gleichzeitig bedient. — Vorführung ohne
Kaufzwang. — Billiger und einfacher, wie alles bisherige. ,g6n

D. R. P. — + PAT. TH. & W. LEEMANN, ZÜRICH, Falkenstr. 22.

Nächst am Hauptbahnhof-Bahnhofsirasse

Zürich ist, nur
familiärer Verhältnisse halber,
sofort oder später ein feines
prima

Restaurant
mit einer Anzahlung von
Fr. 40,000.— zu verkaufen. Sehr
geeignet, schon wegen seiner ganz
vorzüglichen Lage, für ein

Hotel
mit 40—50 Betten, ohne irgend
welche Umbaute. Auoh prima
Spekulationsgeschäft. —
Gelegenheitskauf.

Offerten trat. Chiffre' Z H 8608
an die Annoncen-Expedition
Rudolf Mosse, Zürich. (970)

Erstklassige, norddeutsche
Fleisohwarenfabrik (Spezialität

gekochte knochenlose
Sohinken in Dosen) sucht gut
eingeführte

Sozial-Vertreter
für Hotels und Restaurants.

Offerten sub K. M. 1099 an
Rudolf Mosse, Köln. (969)

Zu Sanatorium
(Landerhoiungsheim)

ganz hervorragend geeignete
Hotel-Pension am Bodensee, Schweizer-
Seite, 20 Minuten von Bahn- und
Dampfbootstation entfernt, auf
aussichtsreicher Anhöhe nnd in
unmittelbarer Nähe ausgedehnter
herrlicher Wälder zu verkaufen.
Tadellose, schlossartige Gebäu-
lichkeiten mit komfortabel
ausgestatteten Sälen, Fremdenzimmern

und allen der Neuzeit
entsprechend erforderlichen
Nebenräumen; dann eigeue Kapelle,
Doppelstallung etc. vorhanden.
Zum Besitz gehören noch 17 ha.
Land incl. 2 ha. Wald. Prächtiger
Obstwuchs. Verkauf erfolgt lediglich,

weil der derzeitige Besitzer
sich zur Buhe setzen will. (1012)

Offerten erbeten unt. M. S. 6969
an Rudolf Mosse, München.

1!

Masseur
(ärztlich geprüft) vertraut mit
allen Kuranwendungsformen,
sucht sofort oder 1. Juli
Stellung. Gute Zeugnisse zu
Diensten. Offerten an Gg.
Friederich, Seebahnstrasse 139/IV,
Zürich III. (971)

Elegantes, sehr wenig
gebrauchtes, höchst komfortables

6-plätziges Auto, starker
Touristenwagen (Limousine),
auoh für Gepäck, ist
Verhältnisse halber (987)

billig zu Verkaufen.
Dasselbe nimmt voll beladen
jede Steigung auf. Es würde
sich speziell für Hotel eignen.

Offerten sub Chiffre Z R 6642
an die Annoncen - Expedition
Rudolf Mosse, Zürich.

Strand-Hotel
ersten Ranges, sowie erstes Haus
am Platze an bestbesuchtem österr.
Kurplatze und See, feinste Lage,
über 100 Zimmer, nebst grossen
Sälen,Veranda, Terrassen u.
Appartements, wird nur wegen höheren
Alters u. Zurückziehung äusserst

günstig abgegeben. Für Fachmann

nie wiederkehrende
Gelegenheit und Goldgrube. Zur
Anzahlung sind zirka 200,000 Kr.
nötig. (1015)

Gefl. Offerten unt. M. E. 6843
hef. Rudolf Mosse, München.

SWISS CHAMPAGNE

"9B0UVIER FRERES
NEUCHATEL

Doux - Mi-sec - Dry - Extra-dry
(112)

Brut.

Zu pachten oder zu kaufen gesnekt von
jungem, tüchtigem Ehepaar (979)

HOTEL
von 40 bis 80 Betten, mit oder ohne Restaurant.
Jahresgeschäft oder Sommer- und Winter-Saison.

Offerten sub Chiffre Z. J. 8584 an die Annoncen-
Expedition Rudolf Mosse, Zürich.

WWWWWWWWWWM
Günstige Gelegenheit.

An besuchtem Kurort in der Nähe von Interlaken ist
ein gut eingerichtetes, schön gelegenes

HOTEL
mittlerer Grösse, Familienverhältnisse halber sehr preis-
würdig zu verkaufen. Gute Kundschaft. Sichere Rendite.

Anzahlung Fr. 20,000.—. Offerten von
Selbstreflektanten gefl. unter Chiffre Z. E. 8930 an die

Annoncen-Expedition Rudolf Mosse, Zürich. (1000)

1

Hotel-Verhauf.
Aus Gesundheitsrücksichten ist an einem der

ersten Höhenkurorte des Kantons Graubünden,
mit Jahresfrequenz ein alt renomiertes, gut
eingerichtetes Hotel mit 55 Betten in bester Lage
preiswert zu • verkaufen. (983)

Seriöse, kapitalkräftige Reflektanten belieben
ihre Anfragen unter Chiffre Z. X. 8723 an die
Annoncen-Exped. Rudolf Mosse, Zürich zu richten.

nr A louer im
HOTELSUISSE

ALASSIO (Riviera), (914)

Place de la gare. — Jardin. —• Bains de mer.
S'adresser: Ing. F. BONAVIA, Alassio.

Butter!
Unterzeichneter offeriert täglich

frisch fabrizierte Centrifugen-
Nidel und Kochbutter prima Qual,
in Stöcken, wie facoiiiert, zu
äussersten Tagespreisen. (989)

Es empfiehlt sich bestens

Hans Schwarz
Butter u. Käse en gros
Landeron, am Bielersee.

Hotel-Käufer
Tüchtiges, erfahrenes Ehepaar

der Hotelbranche sucht ein Hotel-
Pension an gutem Fremdenplatze
zu kaufen. Entsprechende
Anzahlung m bar wird geleistet.

Offerten mit Preisangabe,
Zimmer- resp. Bettenzahl, Einnahmen
etc. unter Chiffre X 5324 Y
an Haasenstein & Vogler,
Bern. (999) II 2744

In Locarno
flottgehende, moderne (1011)

Tremden-Pemion
mit allem Komfort, ca. 20 Betten,
Zentralheizung etc. sofort zu
verkaufen.

Näheres durch* H. Mathie,
Locarno-Muralto.

Parkett u. Linoleum mehrmals mit

Splendol
gewichst, behalten ein en dauerhaft.
Hochglanz. Ueberall erhältl. (903)

Chem Industrie A.-G., St.Margrethen.

Früchte h Gemüse
5 kg. brutto für netto, franko

Pfirsiche, extra \besond. Fr. 7.80

„ grosse gepfl. „ 7. -
Johannis-Birnen „ 4.50
Tomaten h 2750 (997) „ 4.50
Bohnen, extrafein „ 5.80

„ fein „ 5.20
gelbe Butterhohnen „ 3.80

Emil Felley, Saxon.

Pension
ä vendre nans

ä Leysin
construction solide et bien situee
au centre de Leysin. — Ecrire
sous D. 24682 L. & Haasenstsin
& Vogler, Lausanne. (998)

Un etablissement industriel
demande ä acheter d'occasion des

horloges electriques
reeeptrices,' Systeme David Perret
Fils. Faire offres de suite sous
H. 3516 N. ä Haasenstein & Vogler,
Neuchätel. u 2687

SEEREISEN
mit dem Norddeutschen Dloyd

Nach New-York: Nächste Abfahrten:
via Southampton u. Cherbourg ab Bremen Krpr. Cecilie 25. Juni
via Southampton u. Cherbourg abBremenGg.Washing.29.Juni
via Southampton u. Cherbourg ab Bremen K'prinzWilh. 2. Juli
via Boulogne ab Bremen König.Louise 6. Juli
via Southampton u. Cherbourg ab Bremen KWihelm IT. 9. Juli
via Neapel und Palermo ab Genua Frd.d. Grosse 25. Juli
Nach Brasilien via Antwerpen ab Bremen Crefeld 29. Juni
Nach Montevideo und Buenos Aires abBremen Glessen 22. Juni
Nach Algier und Gibraltar abGenua Bülow 27. Juni
Nach Ost-Asien via Neapel und ah Genua Lützow 27. Juni
Nach Australien | Port Said ab Genua Gneisenau 16. Juli
Nach Alexandrien, direkt abMarseillePreg.Luitp.26.Juni
Nach Alexandrien via Neapel und Corfu ab Genua PrinzIIeinrich 3. Juli
Nach Piräus und Konstantinopel abGenua Tberapia 26. Juni

Ferner regelmässige Abfahrten nach Philalelpliia, Baltimore und Calveston.
Wegen Passage, Auswanderung uud Gepäckspedition wende man sich an

die General-Agentur:
Aktiengesellschaft

Neiss & Co., Schweiz. Reise-Agentur „Lloyd", Zürich.
Filialen in St. Gallen, Luzern und Montreux. 9«

Chambre de Travail.
^Bureau de placement gratuit.
i Institute par les lois du
19 öct. 1895 et du 14 oct. 1911
rue du Temple 10, Genäve.

Service speoial pour hötets,
pensions, restaurants, cafös.
Telephone 3151. (841)

(1005)

Rollschutzwünde
(vorzügliches Fabrikat), halten in
diversen Dimensionen stets

auf Lager

Sulei-SlreMer 1 (it., ZHricli.

Bei Hotel
second rang (895)

ä louer sur plan situation
excellente prfes de la gare
principale ä Lausanne.

p'adresser par öcrit au No-
taire Allamand 4 Lausanne,
Rue de la Paix 6. h 2422

in der Ostschweiz, sehr gute
Rendite nachweisbar ist wegen
Familienverhältnissen sofort

zu verkaufen
eventuell (925)

zu tauschen an kleines

Objekt
aber nur gegen Anzahlung
von Fr. 20,000. — Bargeld.

Offert, unt. Chiffre Z. D. 8029
an die Annoncen-Expedition
Rudolf Mosse, Zürich.

Seriöses, gebildetes

Fräulein
mit gewandten Umgangsformen,
präsentable Erscheinung,
bewandert in sämtlichen Hotel-
Bureauarbeiten, Buchführung etc.,
französisch sprechend, sucht Sai-
sonstelle. Lohn wird nickt
beanspruckt. (986)

Gefl. Offerten unter Chiffre
Z. B. 8777 an die Annoncen-Expedition

Rud. Mosse, Zürich.

Modernes (993)

Hotel
in einem internationalen,
bedeutenden Kurort
Mitteldeutschlands mit 45
Zimmern, ausbauungsfähig, auch
für Sanatorium geeignet,
altershalber zn verkaufen.

Offerten erbet, unter Ch. M.
M. 6829 «n R. Mosse, München.

Billard
zu verkaufen.

fast neu, wenig gebraucht. 240 X
135 cm. samt kompletem Zubehör,
wegen Abreise billig. Occasion.

Auskunft unter Ch. V 5186 Y an
Haasenstein & Vogler, Bern.

H 268 V (994)

Oberkellner
Clief de Restaurant,
Süddeutscher, 33 Jahre alt, der
vier Hanptsprachen
vollkommen mächtig; erste
Kraft (992)

sucht Engagement für die
Wintersaison

in erstklassiges Etablissement, von
November bis Ende März.

Offerten erbeten unter Ch. F.O.T.
912 an R. Mosse, Frankfurt a. M.

1
Familienverhältnisse halber ist

ein seit 8 Jahren bestehendes,
sehr gut eingeführtes erstklassiges

(1023)

LiUf-uM-H
(Soolbäder)

mit 125 Betten im bad. Scliwarz-
wald (800 Meter Höbe) in
herrlichster Lage in Walde, billig

zu verkaufen.
Das Hotel ist stets sehr

gnt frequentiert u. eignet
sich auch als lVintersta-
tion, da sehr günstiges Gelände
für Ski und Rodelsport vorhanden.

Für tüchtige Fachleute
glänzende Existenz.

Seriöse, kapitalkräftige Reflektanten

wollen ihre Anfragen
richten unter Chiffre Z. M.
8962 an die Annoncen-Exped.

Rudolf Mosse, Zürich.

Direcleur d'hötel
Suisse all., marie, 45 ans, 3 langues, dir. actuel-

lement premiere maison de sport en Angleterre, demande
pour 1 hiver prochain, avec sa femme, direction d'un
hotel de prem. ordre en Suisse ou en France.

Offres sous chiffre B. Z. 551 ä l'Agence Rudolf
Mosse, Bäle. Mg (za&. b.ssd

DIREKTION
eines kleineren erstklassigen Hotels sucht für diesen
Winter, tüchtiges Ehepaar, in allen Branchen der Hotel-
lerie gut bewandert, Referenzen von ersten Häusern
zu Diensten. (967>

Offerten unter' ChiflVfe Z. G. 8632 an die Annonc.-
Expedition Rudolf Mosse, Zürich.

5 Sprachen mächtig, in allen Teilen des
Hotelwesens erfahren, mit fach- und
spraclienkundiger Frau (ohne Kinder),

zur Zeit Leiter einer bedeutenden Kuranstalt, sucht Winter- oder
Jahresstellung-. Offerten unter Chiffre B. X. 577 an die Annoncen-
Expedition Rudolf Mosse, Basel. (Zag. B. 577.)

Direktor,

suisse, 43 ans, marie, sans enfant, connaissant ä fond
toutes les parties de l'industrie höteliere, depuis 8 ans
directeur d'un bon hotel en Suisse, cherche situation
analogue pour l'hiver prochain, soit ä l'annee, soit ä la.
saison.

Adresser les offres ä l'Agence de publicite Rudolf
Mosse, Zurich, sous chiffre C. R. 1000. Mg uoog)

DIREKTION „Für Wintersaison oder Jahresbetrieb sucht
strebsamer, junger Fachmann, seit mehreren Jahren als Chef
de Reception in bestbekanntem, grossem Kur-Etablissement

tätig. Prima Referenzen. Gefl. Offerten unter
Z. A. 8176 an die Annoncen-Exp. Rudolf Mosse, Zürich.

Kleines Hotel
mit best frequentiertem Restaurant an weltbekanntem

Fremdenort, mit ca. 1500 m2 Umschwung, direkt
an Bahnhof angrenzend, ist

zu verkaufen.
Anzahlung 20 Mille. — Offerten unter Chiffre Z. W. 8572
an die Annoncen-Expedition Rudolf Mosso, Zürich. (980>

Chef de cuisine
serieux, connaissant ä fond le service du Restaurant et.
de la table d'höte, ayant travaille longtemps dans des
premieres maisons du Midi, Egypte et de la Suisse,
actuellement en Allemagne en saison,

cherche engagement
(avec brigade) pour l'hiver prochain ou ä l'annee.

Offres sous chiffre Z. V. 8796 ä l'Agence de
publicity Rudolf Mosse, Zürich.. oss)

Winterengagement
gesucht als Maftre d'hötel (Chef de reception) und Hoteloder

Etagengouvernante von Ehepaar, beide sprachenkundig

und im Hotelfach durchaus erfahren. Beste Zeugnisse

erstklassiger Häuser, auch des Südens.
Offerten unter Chiffre B. X. 578 an Rudolf Mosse,

Basel. (Zas- 578)

fokretär-fttef de Reception.
In erstklassiges Passantenhotel in Basel wird zu

baldmöglichstem Eintritt ein tüchtiger, zuverlässiger

Sekretär-Chef de Reception gesucht»
Offerten mit Photo, Zeugnissen und Gehaltsansprüchen

befördert unter Chiff'er H 2000 R die Exp. d. Bl.
»

—><—ip i—><—iflraflniOIOIOIOIOIOlOl

Hotel-Direktor
Tüchtiger Fachmann, verheiratet, Leiter eines grossen

erstklassigen Hotels der Schweiz,

sucht gleichen Posten
für nächsten Winter. Prima Referenzen. Gute
Beziehungen. (984)

Offerten sub Chiffre Z. L. 8786 erbeten an die
Annoncen-Expedition Rudolf Mosse, Zürich.
BOBOBOBOBOBOflOBOBOBCSflOBCOaog



A louer meublä
Ilötel-Peniion dan« le» environs de

Vevey-Montreux. M*l«on de construction

reeente, Installee arec tout le
eonfort ddalrable. Hitaalion uniiiue.
81) lit«, chauffaKe central, «alles de

tialn«, etc. Orand jardin-parc, verger.
1,'Hötel est ouvert toute l'annee,
fn:<iuent6 par une bonne clientele
internationale et realise un chlffre
d'affaires de fr. 60 a »5,000 par an,
lalssant de beaux benefices. Prix de

rente environ fr. 420,000.— avee des
facllltes de palement. Le proprietalre
loueralt eventuellement l'Ifötel avee
toute son installation pour le prlx de
fr. 15,000 et en accordant la faculte
d'acbat. Affaire recommandable.

S'adresser pour tous renselgne-
ments Ii <1456)

l'Hfltals-Offlce ä Benäve.

Suisse Irantaisß, ä louer

climaterliiue -

i Iiotel-Pen-
ä an« station
Its sports d'hlver, un bon
slon arantageuscrnent connu eteom-
prenant environ GO Jits de maitres.
Ouvert toute l'anncf. Iterettes fr.
56,000 en moyenne. Clienttie
internationale cholsie. Chauffage central,
iumltre dlectrlque, salles de bains.
IJdndfloes lmportants prouves. Piix
de vente environ Fr. 220,'(XX) avee de
grandes faellltts de palement ou a
lotier tout meubld ä des conditions a
debatfre. S'adresser h (1457)

l'Hfltels-Offlce ä Genäve.

Bahhofhotel
in der Ostschweiz verhilltniBsehalbcr
zu verkaufen Steht ganz an der
Bahn, sehr Hotter Bau, dazu Scheune,
Stallungen fur 12 Pferd«», Wohnung,
Remise, Vcrknufsruagazln u. Waschhaus,

Bilder, Zentralheizung,
elektrisches Licht. Rinnahmen jährlich
Fr. 40 —50,000. Verkaufspreis nach
lleberelnkunft, Anzahlung ca. Fr.20—
25,000. Antritt sofort oder später.
Anfragen richte man an da.s (1458)

Hotel-Office In Genf.

An berühmten Fiemdeuplatz Italiens

ein kleines Hotel mit bedeutendem
Hestanratlonsbetricb altershalber
abzugeben 15 Betten. JahresgeschHft.
Qaiten. Babnhofnilho. Ilmsatz jährlich

zwischen Fr. 30-35,000 bei guten
ProIsen. Paehtprels jährlich Fr. 2600.

Uebernahme des Mobiliars und Materials

zu ca. Fr. 30,u0<) erforderlich.
Anzahlung nach Uebercinkunft.
Auskunft erteilt das (1459)

Hotel-Office in Genf.

Ier Hotel d'une ville en Savoie.

A vendre pour cause do malad!«.
Situation unique. Kdputat 011 excel-
lente. 70 llts. I.'Hoiel est ouvert
loute l'annee, a jardln, garage poui
autos. etc. I.« Chiffre d'affaires
s'tlldve a fr. 132,00 ' on moyenno, avuo
de bona prlx. Chauffage central,
«alles de balns, eleetrlcite. Prix de
reinlso fr. 120,000. Facllltes de
palement. Holle affaire pouvant etre
reeommandee eonseiencleusement.

S'adro8ser Ii (1461)
l'HOtels-Office ä Gendve.

Marseille.
Flott eingeführtes, von Deutschen

und Deutschschweizern frequentlertoa
kleines Hotel mit 16 Zimmern. 25

Betton, das ganze Jahr bereits voll
besetzt. Vorteilhafte Luge. Bisheriger
Umsatz Fr. 30,000 pro Jahr, kann aber
noch bedeutend erhöht werden. Hauszins

Fr. 8*00 mit 11 jährigem
Mietvertrage. Verkaufspreis der Einrichtung

ca. Fr. 20,000, wovon nur ein
Tfll in bar zu erlegen Ist. Kleines,
sicheres Geschäft für einfache arbeitsame

Leute. Nähere Details erhältlich
durch das (1440)

Hotel-Office In Genf.

Passantenhotel im Elsass
abzugeben. 50 Zimmer mit 70 Betten.
JahresgeschHft in grosser Stadl.
Prächtige, ruhige Lage. Elektrischer
Aufzug, Zentralheizung, Badezimmer,
eto. Umsatz M. 130—140,000 pro Jahr.
Gate Kundschaft. IVst eingeführtes
Geschäft. Hauszins M. 13,OOJ p. Jahr.
20 Jahre Vertrag. Verkaufspreis der
Einrichtung ca. M. 120,000. — bei
M. 30,00) Auzahlung. Auskauft erteilt
das «1127)

Hotel-Office In Genf.

Zurich. Pension
In sohönem Garten, an sonniger,
ruhiger Lage. Passt besonders ftlr
eine oder zwei Damen. 30 Fremdenbetten.

Zentralheizung, Bader. Kein
Restaurant. Platz zum vergrösaeru.
Verkaufspreis der ganzen Besitzung
Fr. 9Ö,0J0 bei kleiner Anzahlung.
Auch zu vermieten mit F.inrichtung,
Auskunft erteilt das 0 427)

Hotel-Office in Genf.

Hotel II. Ranges
an vorzüglich frequentiertem Bade-
platz dor Deutschschweiz. Renommiertes

Haus, bereits neu mit
komfortabler Einrichtung. Zentralheizung,
Zimmer mit Balkons, Damensalon,
2Kostau)RntS prächtige, grosse,
gedeckte Terrasse. Alles tadellos und
modernst. Umsatz Fr. 65,000.
Verkaufspreis ca. Fr.280,lOK)inkl. Grund
und Buden. Anzahlung nach Ueber-
olnkunft, ca. Fr. 30.0 O. Jahresge-
schäft. Offerten an das (1486)

Hotel-Office In Genf.

Am Genfersee
zu verkaufen ein kleines, hauptsächlich

von Deutschschweizerkuiulsehaft
frequentiertes Hotel mit Cafe-Restaurant.

13 Zimmer. Das ganze Jahr im
Betrieb. Das Haus ist gut bekannt
und in besten Zustande. Gut
eingerichtetes Cafe-Restaurant. Die
täglichen Kinnahmen belaufen sieh auf
ea b'r. 60.—. Zu verkaufen, Haus samt
Einriehiung.zuetwa Fr. 6ftAO mit kl.
Anzahlung von ea. Fr. 10,0 0. 1417

Hotel-Office In Genf.

Nettes kleines Hotel
am Thunerspe an bekanntem Platze
mit grosser Zukunft durch den Lötsch-
berg. 15 Zimmer, mit 24 Freniden-
betten. Jahresgeschäft. Bäder,
Zentralheizung, eiektr. Licht; hübsche
Einrichtung. 3 Minuten vom Bahnhof.
Schattiger Garten, sepArat stehendes
Waschhaus, eigenes Wasser mit
laufendem Brunnen, Forellenteich
grosser Forellenkonsum Im Restaurant).

Umsatz ca Fr. 40,000, sehr
erhöhungsfähig. Verkaufspreis ca.
Fr. 162-1G5A 0 mit kleiner Anzahlung.
Weitere Details sind erhältlich durch
das (1434)

Hotel-Office in Genf.

Berner-Oberland.
Schönes, modernes und bestgelegenes

Hotel mit 60 Fremdenbetten,
Fremdenstation 1. Ranges mit Sommer-

und Wintersaison. Bäder,
Zentralheizung, eiektr. Licht, Garten,
Park, Tennis ; Platz zum vergrössern.
Das vorzüglich eingeführte, im
Aufschwung begrtfleue Hotel weist
einen Umsatz nach von ca. Fr. 80,000
pro Jahr. Gute Kundschaft, deutsch
Im Sommer und englisch im Winter.
Umständehalber zum Selbstkostenpreis

zu verkaufen zu Fr. 310,(XX) inkl.
Vorräte. Anzahlung ca. Fr. 50,000.
Antritt nach Belieben. 1453

Offerten richte man an das

Hotel-Office in Genf.

VELTLINER

empfiehlt

Lorenz Gredig
Veltliner-Weinhandlung zum Kronenhof

PONT RESIN A

Hotel-Restaurant
ä vendre ou ä louer.

Pour le 30 Septembre prochain on offre, ä vendre

ou ä louer, un HÖtel-Restaurant de construction
soignee, absolument neuve et possedant tout le eonfort
moderne.

L'etablissement est compose de salle de restauration,
salle ä manger, graude salle pour societes, 11 chambres
ä coucher et dependances. Chauffage central, telephone,
garage pour voitures et automobiles, remise, grange et
ecurie. — Construction independante pour l'exploitation
rurale de 30 poses de terre faisant partie de l'immeuble.

Situation ravissante et piltoresque sur une route
postale desservant plusieurs importantes localites
industrielles. Sejour d'ete agreable et tranquille au bord
d'une riviere et au milieu d'agrestes foröts de sapins.
Excursions faciles dans les montagnes du Jura. Forte
clientele assuree, meme en hiver.

L'Hötel-Restaurant est ä vendre ou ä louer non-
meuble. — S'adresser ä M. E. Npdeg^er^Leuba,
ä FLeurier (Neuchäiel). (990)

INSTRUMENTE ZUN HETTERVORBUSSÜGE
Wissenschaftliche Genauigkeit. Zuverlässige Funktion.
Wetteraäuien. Wettertelegraphen •••••••••••Taupunktmesaer. Thermometer usw. ••••••••••••••• Drucksachen Hr.VIII. postfrei ••••••• Ue 11554

C. A. ULBRICH & Co. A.>G., ZURICH II, Seestr. 45

Chemische Fabrik Stalden
im Emmental

Spezialfabrik für Hotel- u. Restaurant-Bedarfsartikel
liefert in prima Qualität zu billigsten Preisen:

Seifen, Wasch-, Glätte-» Putz-,
Flecken- und Bodenpräparate.

Flüssige Seife und Desinfektionsmittel, Ozontannenduft,
Blitzdesinfektor u. Mottenvertilger, Seifenspender,
automatische Luftreiniger u. Desinfektionsapparate.

Man verlange Preisliste und Prospekte, eventuell den

Besuch unserer Vertreter. 1017

Silberne Medaille und Diplom Bern 1910.

Für Gicht.Rheumatismus,
h* Nierenleiden

Das voii unni i i#h if* w i in«
kommensbe TAFEL"&DI AT*WASSER

Tüchtiger, jüngerer Fachmann, kautionsfähig, sucht auf
' kommenden Herbst oder nächstes Frühjahr ein

Hotel I. Ranges zu pachten
oder Direktion. Allererste Referenzen. (Viervvald-
släitersee bevorzugt.) aooi)

Ausführliche Angebote unter Chiffre Z. C. 8878 an
die Annoncen-Expedition Rudolf Mosse, Zürich erbeten.

GÜNSTIGE GELEGENHEIT!
Im besten Zustande wäre H270J (9J1)

Hotel I. Ranges abzugeben
(120 Betten), aussergewühnlich günstige Loge, grosser Garten.
Riviera dl Levante (Italien). Anfragen an Casella postale 147, Genua

Immobilien- und Verwiltungibureau E. Steiner, Harklgasie 26, Bern.
Hotels zu verkaufen:

Hotel in der Zentralschweiz, Eisenbahnknotenpunkt,
prima Lage, alt renommiert, mit mod. Komfort,
Zentralheizung, eiektr. Licht, neu renoviert, günstige
Kaufsbedingungen, event. Tausch an anderes Objekt;

Hötel de Ia gare, in grosser industriereic'her Stadt,
mit Restaurant, gut frequentiert, komfortabel
eingerichtet mit modern. Komfort. Kaufpreis vorteilhaft;

Ilotel mit Jahresbetrieb, auf erstem Fremdenplatz,
altes und best renommiertes Geschüft, 90 Betten; gute
und sichere Existenz ; (935)

Hotel, auf Fremdenplatz, mit Sommer- und ebenso
grossem Wintersport, bestens eingerichtet, mit Zentralheizung

und entspr. vorteilt). Ausstattung, ist für die
nächste Winter- oder Frühjahrs-Saison zu übernehmen.

Weitere grosse und kleine Objekte in grosser Auswahl sind auf
meinem Bureau zum Verkaufe angemeldet — Auskunft kostenfrei.

Klosett-
Papiere

in auserwählten
guten und
preiswürdigen Sorten
Acht verschiedene

Qualitäten
per 100 Rollen v.
Fr. 18 bis Fr. 39.
Gefl. Muster ver-

langen ::

Kaiser&Co, Bern

:: Abteilung ::

Spezialitäten für Hoteis

(712)

Zu verkaufen.

mit Thermalquelle und ca. 60

Zimmern in bündnerischem
Höhenkurort zu äusserst
günstigen Bedingungen.

Offerten sub Chiffre Z. H.
8383 an die Annoncen-Exped.
Rudolf Mosse, Zürich. (953)

Fliegenpapier
Tanglefoot

(Format 20,5x36 cm.)

V» Schachtel 12 Doppelblatt Fr. 1.70

„ =25 „ „ 3.40

2 „ =50 „ 6.50

4 „ =100 „ „12.-
(L Sehachtel wiegt 803 gr.)

Tanglefoot ist im Verhältnis
zu seiner Fangfläclie weitaus
das billigste und beste Fliegenmittel.

Bs ist im Gebrauch
absolut sauber und besitzt nur
einen ganz schwachen,
angenehmen Harzgeruch. Garantie
für haltbare Qualität. - Der
Einfachheit lialberLieferungen
:: gegen Nachnahme ::

Die Generalvertreter der
:: Schweiz ;:

Kaiser & Co., Bern
(833)

22 °/o billiger
als andere Marken sind die

Stahlspähne,Columbus'
weil die Pakete viel mehr
Spähne enthalten. (842)

Viel Spähne — wenig Papier.
Stahlspähnefabrik

H.Graf-Buchler,Zürich
Lieferung direkt an Hotels

in Ortschaften, wo keine
Verkaufsstelle sich befindet.

Bitte um Anfrage.

Maschinen-Geflechte f. Zäune
und Gitter, Stacheldraht, ge¬

drehtes Bandeisen.

Siebwaren
Artikel für Giessereien,
Baugeschäfte, Apotheken, Hotels,

Konditoreien etc.
Kataloge und Preislisten.

Suler-Sttehler 8 [je., ZUrith.

Ananas
frais de Porte-Rice

it has prix (931)

Huber & Cie., Lausanne.
Importation de fruits.

Trinkhalme

Stroh Ia. 22 cm. lang
n n n »

L'Aspäroz
Le Pipoz

einzeln in Papier
gewickelt, mit oder ohne

Firmadruck

liefern zu äusserst
billigen Preisen

Raiser E Co.,- Bern
:: Abteilung ::

Spezialitäten für Hotels
(TU)

Cornichons
Qualität mittel, 60/80 per Kg., Fr. 2.60 p. Büchse v. 5 Kg.

„ 60/80 „ „ 1.20 „ 2 „
„ gross 30/50 „ „ 2.40 „ 5 „
„ „ 30/50 „ I, 1. „ 2 „

empfehlen solange Vorrat: (ioo3)

Gemüsekuituren Kerzers A.=G.

Ohne zuverlässige

Buchführung
' keine Uebersichl!

Amerikanisches System.
Neueilirichten'iind Nachtragen der Bücher.
Abschlüsse,' Revisionen, Ordnen
vernachlässigter Buchhaltungen. Erste Referenxen.

Albertine Bär,Zürich II.
' ' Komme; auch nach auswärts.

Sämtliche Bücher verrätig.

s: HOTEL B
1er ordre. A proximi'e des grands Boulevards. 70 Nos
richement meuble«. Ascenseur. Chauffage. Eau courante.
Situation centrale et tres tranquille. Clientele fran^aise
et etrangere. Restaurants par petites tables.

Net Fr. 50,000. On traite avee Fr. 150,000 comp-
tant. S'adresser: (966)

Bulletin Hotelier, 41 Rue Richelieu, Paris.

Jeune couple, experiments datis toutes les branches
de l'hötelerie, ayant travaille dans toutes premieres
maisons, cherche place comme

pour l'hiver prochain. Connaissances des 4 langues
principales. References de premieres maisons.

Offres sous chiffre Z.C. 8628 ä l'Agence de publicity

Rudolf Mosse, Zürich. (968)

Kindererholungshelm u. Landschule

,RüseligarIen' inü!H®ü
Komfortables Haus in grossem Park, direkt am See. Vollständiger
Unterricht auf allen Stufen. Hygienische Lehensweise. Sorgfältige
Pflege. Seebäder. Kleine Kinderzahl. Individuelle Behandlung.
Staatlich bewilligt. Jahresbotrieb. Prospekte und Referenzen durch
Hanna Krebs, Sekundarlehrerin. (944) H2558

St. Moritz-Dorf (Oberengadin).
Zu vermieten

auf Sommersaison 1913, neu erbaute, unmöblierte

Hotel-Pension
mit 45 bis 50 Betten, an zentraler, guter Lage für
Sommer- und Winterbetrieb.

Nähere Auskunft erteilt K. Koller, Architekt,
St. Moritz. (1014)

Hotel zu pachten gesucht
von tüchtigem, solventem Fachmann

(Schweizer, verheiratet).
In Frage kommt ein Haus ersten oder zweiten Ranges,

mit oder ohne Restauration, in der Schweiz mit Jahresbetrieb.
Vorkaufsrecht müsste eingeräumt werden und pachtweise
Uebergabe von 3 Jahren Minimum Bedingung. Antritt könnte
konnte sofort oder im Herbst 1913 erfolgen.

Anfragen von Agenten und Hotelverkaufavermittlungß-
bureaus werden nicht beantwortet. (9G0)

Offerten erbeten unter Chiffre Z. U. 8470 an die
Annoncen-Expedition Rudolf Blosse, Zürich.

Hotel-Renovierung.
Malerarbeiten in jeder gewünschten Ausführung, auch

Tapezieren, übernimmt technisch und theoretisch gebildeter
Maler gegen Monatsgehalt und freier Station. Erste Referenzen.

Gefl. Angebote beliebe man unter W. E. Hotel u. Pension

Speer in Weesen am Wallensee zu senden. (972)

Von dieser Eat- DABIVl^korkungsmaschine ffKMrlVsind tausende im Gebrauch; sie
bewährt sich Tor allen andern Systemen

als die Beste.
Alleinverkauf bei
Vereinigte Wein-

nn. TL liidir-
lni| l.-B. nnd

_ Preis

Fr. 12—
netto.

Gebr. Itschner & Co., Zürich I, Oetenbachstrasse 11

wo aoeh alle Reparaturen besorgt werden. J 21

Reklame- S

Zahnstocher
mit Firmadruck:

per 10,000 Fr. 13. —
20,000 „ 25.-

„ 30,000 „ 35.—

ohne Druck:
per 1,000 Fr. 1.20

„ 10,000 „ 9.—

Zahnstocher:
Sanitas, Salon
L'Ibis
L'Ideal
Cheri-Mignon
Negri
mit oder ohne Druck zu

billigsten Preisen

Raiser 8 Co., Bern
: Abteilung ::

Spezialitäten für Hotels
(710)

Hotel-s Restaurant

s Buchführung s
Amerikanisches System Frisch.

Lehre amerikanische Buchführung
nach meinem bewährten System durch
Unterrichtsbriefe. Hunderte von
Anerkennungsschreiben. Garantiere für
den Erfolg'. Verlangen Sie
Gratisprospekt. Prima Referenzen. Richte
auch selbBt in Hotels und Restan-
rants Buchführung ein. Ordne
vernachlässigte Bücher. Gehe auch nach
auswärts.
Alle Geschäftsbücher für

Hotels auf Lager.
H. Frisch, Zürich I

Bücherexperte (l)

LOMES TU OSTHDK-DOOYMS

itgne des servie par de splendides
paquebotskTurbines.parmilesquels
le 'Jan Breydel' et le 'Pieter DeConingk'
les plus rapides paquebots faisant le
serv.entre TAngleterre et le Contin.
et la 'Princesse Elisabeth' qui dätint
longtemps le record mondial de IIa
vitesse. Tdlögraphie Marconi et
service postal ä bord de chaque paque-
bot. Pour renseignements et guides
gratuits s'adresser ä l'Agence des
Cheminsdefer de i'Etat Btlge, St-Al-
bangraben 1, Bftle. (353)

MAISON FONDEE EN 1829.

MAULER *CIE
MOTIERS -TRAVERS

(SnI'se). 1160

Vervielfältigungsapparat
Expeditive

für Hand- u. Maschinenschrift
liefert von Fr. 11.— an

T. Kläusli-Wiihelm, ZUrlch IV
(862) Winterthurerstr. 66.

Hotelbücher
Bonsbücher
Kellnerinnenblocks
Bulletins d'arrivöe
Zimmer-R egister
Notizblocks

beziehen Sie am vorteil¬
haftesten bei

Kaiser 8 Co., Bern
:: Abteilung ::

Spezialitäten für Hotels

(713)



Wir beehren uns hiermit zur Kenntnis zu bringen, OFFENBACHER SPRUDEL für die 8anze Schweiz iiber-
dass wir den General-Vertrieb des berühmten (KaiserViedrEh QuelieT nommen haben. Offenbacher
Sprudel ist ein krystallklares Edelwasser von hervorragend glücklicher Mineralisation, rein und edel im Geschmack, selbst dem
schwächsten Magen bekömmlich, weil die den Magen belastenden Erdsalze (Kalk und Eisend nur in kleinen Spuren vorhanden sind.
Hervorragende medizinische Autoritäten empfehlen den Sprudel in warmen Worten. Der Qualität entspricht die äusserst saubere

^
und schöne Packung in hellen Flaschen. Allen Hotel- und Restaurationsbesitzern, die Wert auf ein preiswertes Qualitätswasser legen,

§3 welches auch äusserlich jeder Tafel zur Zierde gereicht, empfehlen wir den Bezug des Offanbachar Sprudel, für dessen Lieferung wir mit~ billigstem Angebot zur Verfügung stehen. Anfragen erbitten: Hürlimann & Baumgartner, Zürich-Wcllishofen. T«i.Phon no. sm.
' ^Telegramm-Adresse: „Reseda Zürich".

II
IHK*

BIISBBS B SBBSBBBS

Schuster 8 Co.
j empfehlBn sich höflich

BBIB8BSBB8I1BBIB

Ue 1213

HONIG
garantiert naturrein in nur prima Hnalitüt

Frühjahrshonig Sommerhonig
preiswürdigst in Kesseln von 6—30 kg. Tafelkunsthonig
vorzügliohe Qualitäten ä Fr. 1.20 und 1. 50, bei grösserem Be¬

zug Preisermässigung offeriert (416)

Honig-Zentrale Schwyz.
prima Referenzen zur Verfügung.

•BERNDORFER:
METALLWAAREN

FABRIK :
: ARTHUR
:KRUPP

BERNDORF •
(NIEDER- •

(ESTERREICH) •
Schutzmarko für Alpacca-Silber I. ®

•Schwer versilberte a
Bestecke und •
Tafelgeräte J
aus Alpacca-Silber m

Rein-Nickel-
Kochgeschirre
Kunstbronzen

Preislisten frei „„1150

Niederlage für die Schweiz:
Luzern :: Schweizer,
hofquai 1 (Engl. Hof) IreiN-NICKEl

• o a • ••••••••••! Schutzmarke
für Rdmtekel

Eis- u. Kühlmaschinen
(System Ziegler)

bedeuten für jeden modernen Betrieb mit Kältebedarf die
grössten Vorteile der modernen Kühlmaschinenteohnik.

Ue 1392

Hauptspezialilät seit 18 Jahren.
Verlangen Sie Auskunft und Offerten kostenlos durch

H. W. Mettler, Ingenieur, Sternenackerstr. 2, St. Gallen;
Generalvertreter für die Schweiz.

*

V4$*
Kostenloser Uhrenbetrieb <$-

ohne ^ ^
Elemente, Kontakte

eto.

(416)

Verkauf zu Fabrikpreisen.

Netallfaden - Lampe
spart 75 °/Q eb ktr. Strom. Bruchsicher.
Durehschnittl. Brenndauer: 1000 Stunden.
Verkaut zu Fabrikpreisen:
bis 130 Volt, 16—50 K., Mk. 1.05
140—150 Volt, 25 50 K., Mk. 1.75
bei 12 St. franko inkl. Verpackung und
Schweiz. Zoll. (835)

F.Iektr. Vertrieb Firm.
Berlin S 59 1, Kottbuserdamm.

Woll- und Baumivollfriese
endlose Filze und Gurten

bis zu den grössten Breiten, liefern
für Dampfmangeln beliebiger
Konstruktion und alle Plätterei-Zweeke

Dollfus & Noack,G.m.b.H.
Mülhausen im Elsass. Ue2453

Weltausstellung Turin 1911: 2 Grands Prix, 1 Ehrendiplom.

P. Ostermaier & Co.
Desinfektionsanstalt

Werdgässchen 41 ZÜRICH III, Werdgässchen 41

Telephon 2106. m (85!1)

| Spezialität:
Ausrottung jeglichen Ungeziefers, wie Russen,
Schwabenkäfer, Motten, Wanzen, Ratten, Mäuse etc.
Uebernahme von Desinfektionen ganzer Hotels,
Fabriken, Geschältshäuser auf Jahres-Abonnement.

Telephon-Desinfektion. :: Prima Referenzen.

Sanitäre Luftreiniger and Desinfektor
für Aborte and Pissoir.

Persil
Stärkewäsche

(Wichtig - lesen!)

Das selbsttätige Waschmittel.
Stärkewäsche

wird prachtvoll klar, blütenweiß, wie auf dem

Rasen gebleicht!
Kein Reiben und Bürsten, daher kein Rauhwerden der

Ränder und Kanten bei Kragen und Manschetten. Größte
Schonung des Gewebes bei garantierter Unschädlichkeit.

Erprobt u. gelobt!
Nur in Originalpaketen, niemals lose.

HENKEL & Co., BASEL. Allein. Fabrik, a. d. allbeliebten

Henkel's Bleich - Soda B
Plus dejmaladies contagieuses

us) par l'emploi de

l'Ozonateur.
Desinfecteur, antiseptique, purifiant l'air,
d'un parfum agreable; il absorbe toute

mauvaise odeur.

Indispensable
dans les

Salles d'dcole, höpitaux, chambres de malades

Water ~ Closets, etc.
En usage dans tous les bons hotels, eta-
blissement8 publics et maisons bourgeoises.

gV Nombreuses reUrences.

JeanWäfHer, 22BourHelvetiqiiß, Geneve.

Ue 2426 III

AUFJEDEMTISCHE
SOLLTE SICH DASALKAU

MINERALWASSER

Sylv&iva.
VORFINDEN

PREISWÜRDIG UNDSEHR
ZU EMPFEHLEN FÜR DEN
TÄGLICHEN GEBRAUCH
PR0SPECTE 4OFFERTEN
MINERALQUELLE SytV&nS

FRIBOURG
IN m M W IN M IN W Iii IN

Für Hotels und Restaurants

Anfragen mit Qualitäts-
:: angabe erbeten ::

ilMiili
alle Grössen lt. Spezialpreisliste.
Junge Leghennen und frisch
geschlüpfte Rassekücken, I.
Freiszuchten, alle Gerätschaften, Brut-
raasohinen, Argoviafutter laut
Prachtkatalog (gratis und franko).
Paul Sfaetielin's Argoviazuchtansfalf

36 Aarau. (112)

Trinkt (844)

Si'-Si* Brause
erfrisch, alkolfr. Getränk.
Schweiz. Si'-Si' Werke USnnedorf.

'nglisdie Lahes
Ei für Afternoon Tea,

haltbar und sehr
vorteilhaft zum Verschneiden,

versendet zu
billigsten Preisen gegen Nach¬

nahme (818)

Karl Lohrer,
Conflserie,

Arosa (Graubünden).

Bitterlikör der Welt.
Fabrikation alleiniges streng gewahrtes Geheimnis der Firma:

K UNDERBERG-ALBRECHT
Hoflieferant Sr. Maj. d. Deutschen Kaisers, Königs v. Preußen.

Kammerlieferant Sr. Maj. d. Kaisers v. Oesterreich» Königs v. Ungarn, etc.

RHEINBERG (Rheinland)

Gegr. 1846.
(Man verlange in Delikateß-Geschäften, Restaurants, Caf£s etc. ausdrücklich:

Underberg-Boonekamp.
Generalvertreter für die Schweiz: Eugen Aider, Zürich, Auf der Mauer 5.

CASPAR STUDER & C9
Papierhandlung

Torten-, Dessert- und

Fischpapiere, Pack- und

Einwickelpapiere,

Ciosetpapiere,

Papierservietten,

Serviettentaschen

Cotelettes-Manchetten

Wlnterthur.

Cartonteller, Früchte-

und Crömekapseln,

Trinkhalme,

Zahnstocher, DUten,

Papiersäcke,

Lunchsäcke,

Blumen-Versand-Schachteln

50 Schweiz. Hoteliers
benutzen bis jetzt die hygienischen Zucker-
Emballagen „Propra" für ihre Propaganda.
Prospekte grat. durch „Propra", Sihlquai 268, Zürich III.

Ii Champs Elis6es ü::
Hotel lre ordre, PARIS

80 lits, 2 ascenseurs, chauffage, eau courante. 15 Salles
de bains. Installation moderne. Riehe clientele. Net
Fr. 45,000. A traiter de suite avec Fr. 140,000 comptant.

S'adresser: (965)

Bulletin Hotelier, 41 Rue Richelieu, Paris.

geeicht
und ungeeicht
liefern als Spezialität

5-60 Liter i-30 Liter die Korbwarenfabriken:

Otto Weber, Rothrist (Aargau)
Cuenin-Hüni & Co., Kirchberg (Bern).

Preisliste gratis und franco. (8iz)

Für Berghotel oder Fabrik mit Wasserkraft zu
verkaufen wegen Anschluss an Verteilungsnetz eine

ßleidutrom-Dynamo
ca. 12 PS., 120 Volt, ca. 800 Touren, mit Voltmeter, Regulier-
widerstand und Schalter. Ev. mit Doppelturbine, für
80 m Gefälle, Lederkuppelung. Kann im Betriebe gesehen
werden. Sehr billig. (976)

Offerten erbeten unter S 2739 Lz an
Haasenstein & Vogler, Luzern.

per Dutzend ä Fr. 20.—, Ia.
Nickelunterlage, 84 gr. Silberauflage
per Dutzend ä Fr. 23.50, Ia. Nlokel-
unterlago, 100 gr. Silberauflage

Löffel, Gabeln
do. do.

HaFfDDlnfFol ',er Du,zend a Fr- IO.-, Ia. NickelnailCGIVIlGI Unterlage, entsprechender Silberauflage
liefert mit Garantie für langjährige Haltbarkeit

F. WASER, Klausstrasse 19, ZÜFich V.
Franko-Sendung nach jeder Schweiz. Poststation. pBei grösseren Abschlüssen günstigste Bedingungen. S

[ten- n. tas
in Eisen, Holz und Kohr

Stühle :: Tische :: Bänke
Spezialität für Garten-Restaurants

in bekannter, solider und feiner Aus¬
führung. Grösstes Lager.

Sutep-StPBhlüF 2 Die., Zürich.
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Ce qu'il est bon de savoir

touchant la lingerie d'hötel et de restaurant.

Tout ce qui a trait aux choix ä l'emmagasine-
ment et ä l'entretien de la lingerie des hotels et
des restaurants merite la plus serieuse attention,

d'abord parce que celte parlie du mobilier
represenle uno grande valeur et line partie
essen I idle de I'in veil (aire de ces etablissements,
mais aussi et surtout parce que, de plus en plus,
le client y attache une plus grande importance
et apprecie souvent un hotel ou nn restaurant
d'apres l'etat oü il y trouve la lingerie, autre;
ment dit il les pröfere ä d'autres maisons ou
inversement selon le cas. Le voyageur ne re-
vient pas volontiers dans la maison oil il
constate de la lingerie d'une teinte douteuse, mal
odorante ou humide, lorsque dans la meme
localitü il connait un hotel oil il est assure de
trouver du linge propre, inodore et sec.

Selon 1'attention que le- proprietaire d'un
hotel ou d'un restaurant accorde ä la question
de la lingerie, il economisera annuellement
des sommes importantes ou les dilapidera. On
aura done grand profit ä lire, non d'une
maniere superficielle seulement, mais pour les
prendre ä cceur, les conseils suivants qui sont
dietös par la pratique et non par une theorie
abstraite.

Quantitc. II convient d'observer en premier
lieu qu'il faut s'approvisionner de la plus
grande quantite possible de lingerie et l'entre-
tenir convenablement. La provision de linge
doit etre calculöe de telle sorte qu'elle suffise
meme dans les periodes les plus chargees de
la saison sans qu'on ait ä hater jamais le net-
toyage et le lavage du linge sale afin de pou-
voir en disposer de nouveau immediatement.
II faut done assigner d'emblee le capital nö-
cessaire ii l'acquisition de cet element si
important de l'inventaire d'un hotel ou d'un
restaurant, et consacrer moins d'argent par
exemple ä quelque fantaisie architecturale.

C'est un fait connu que le linge que l'on
fait resservir aussitot aprös le blanchissage
resiste moins longtemps que celui ä qui on
laisse le temps de se reposer avant de le re-
mettre en service. Les fibres textiles qui ont
etö ouvertes et distendues par le lavage doivent
d'abord se contracter convenablement, se fer-
mer et reprendre ainsi leur resistance normale.

Qualite. Celui qui veut reduire au minimum

son compte de blanchissage fera bien de
n'acheter que de la marchandise de premiere
qualite. Si le dicton «le bon marche est tou-
jours trop eher» est justifie, c'est bien cer-
tainement en cette affaire.

Moyennant un supplement relativement
faible de prix d'achat, on peut, dans bien des
cas, s'assurer un assortiment de lingerie qui
rende 100 pour cent plus de services qu'une
qualite införieure. 11 n'y a que pour les linges
de cuisine qu'il ne vaille pas la peine de
s'approvisionner de marchandise un peu chäre,
car bonne ou mauvaise, son sort est prompte-'
ment röglö.

Achat. Si l'on veut vraiment avoir de bonne
marchandise pour son bei argent, il faut
met Ire tous ses soins a preciser les conditions
de la commande. II est bon d'observer ä cet
egard les regies suivantes:

1° On doit passer l'ordre d'achat aussitot
que possible et ne pas attendre le moment oü
l'on a un besoin urgent de son linge. En ce qui
concerne particulierement le linge de table,
les bonnes fabriques ont, le plus souvent, des
engagements pris pour si longtemps ii l'avance
qu'elles n'ont pas toujours les metiers dispo-
nibles do maniere ii pouvoir livrer prompte-
moul ties dessins speciaux avec, par exemple.
le nom du proprietaire tisse ä fafon. En meme
temps, l'auteur de la commande court le
danger de recevoir de la marchandise tissee ä
la diable quand il se voit oblige de reclamer
une prompte livraison. L'acheleur qui est
presse de recevoir sa commande ne peut pas
non plus s'attendre ii ce que le blanchiment
soit fait par etendage ii l'air: il doit se conten-
ter d'une marchandise blanchie ä l'eau de Ja-
velle, ce qui iniplique toujours un certain
risque.

2° In ne faut, en aucun cas, exiger que la
marchandise soit livröe entierement blanchie;
eile doit l'etre seulement ä la moitie ou aux
trois quarts. De la marchandise completement
blanchie n'est que trop souvent un peu plus
blanchie qu'il ne faut, du moins lorsqu'il s'agit
de blanchiment au clilore. Dans ce cas, la
fibre est dejä affaiblie des avant la mise a la
lessive, en sorte que la resistance et la duree
du linge en sont affaiblies d'autant. L'usage
regulier et le blanchissage opere conforme-
inent aux saines methodes suffiront ä rendre
le linge blanc au bout de quelques mois sans
qu'il ait ete pr£alablement soumis ä un
blanchiment complet.

3° Quoi qu'il en puisse coüter ä l'elegance
premiere, il faut se garder, en fait de
serviettes ii the et d'autre lingerie semblable, de
tout ce qui a franges et ourlets ajoures. Ces

fignolages ne sont dejä pas pratiques pour
l'usage prive, oü les objets ne sont laves que
bien plus rarement; ils ne valent absolument
rien pour l'exploitation commerciale oü il
faut les passer tous les deux jours au lavage
et oü, dans cette operation, il va sans dire que
les franges et les ajours sont rapidement d6-
truits. II ne faut pas davantage faire choix de
bordures de couleur pour du linge oü, ä l'u-

sulte des bordures mal faites, car quelques-
uns des fils se cassent et la bordure se detruit
alors rapidement. On doit done attirer sur ce
point 1'attention du fournisseur et lui declarer
que l'on n'acceptera aucune de ces malfagons:
on veut une marchandise resistante, qui n'ait
pas de bordure defectueuse et le fabricant sera
rendu responsable de tout degät resultant des
vides de fabrication de cette espece.

'Ce qui precede est d'autant plus important
qu'un tres grand nombre de fabricants ne
semblent pas accorder une attention süffisante
a cette difficulty ou ignorer meme les conse-
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sage, tomberont du vin, du jus de fruit, du
chocolat ou du cafe, dont les täches necessite-
ront, pour etre effacees, une cuisson prolongee
ou meme un nouveau blanchiment: la couleur
ne supporterait pas la manipulation exigee
par l'enlevement des taches, eile perdrait toute
apparence ou meme disparaitrait completement.

4° On doit vouer aussi une attention
particuliere aux dessins qu'on choisit pour
le linge de toilette et de table. Ce qui est dit ici
a son importance speciale pour les dessins et
assemblages de fils sur les bords des diffe-
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Fig. 2.

quences de ce defaut pour les bordures de la
lingerie de table. Nous allons donner ici la
demonstration de ce que nous venons d'avan-
cer: Une grande entreprise mit en meme
temps en service, de douze qualites de
serviettes de table achetees ä autant de prix diffe-
rents, cent douzaines de chaque. Le but de
cette experience etait de se rendre compte de
l'avantage relatif qu'il y avait ä employer une
serviette de qualite moyenne bonne, ou extra
bonne. Ces 1200 serviettes furent en service
deux ans, toutes un nombre 6gal de fois et
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rentes pieces. II y a de ces dessins qui, malgrü
toutes les precautions que l'on prend dans la
manipulation de la lingerie, entrainent infail-
liblement et au bout de peu de temps l'ar-
rachement des ourlets ou des bordures. Ce
defaut se manifeste notamment lorsque les bords
de la chaine sont ornes de dessins sous forme
de ligncs etroites et paralleles, mais aussi, in-
dependamment des dessins, sur des linges qui
ont re?u ä leurs extremites certaines insertions
de fils qui, au lavage, par consequent au
moment oü le linge est trempe et bouillant, se
comportent differemment que le reste du tissu.
II arrive aussi qu'au cours du tissage les
baguettes d'envergure du metier fonctionnent
mal ou meme ne fonctionnent pas; il en re-

Fig. 4.

soumises pendant ce temps ä une surveillance
continuelle. Outre le resultat en vue duquel
l'experience etait faite, cette derniere donna
lieu ä d'autres observations encore. L'une des
plus curieuses fut celle-ci: la qualite qui, apres
le premier lavage, par consequent apres la dis-
parition de 1'appret, avait perdu le moins en
surface et en poids et dont le tissu s'etait re-
vele le plus avantageux, presentait, au bout de
deux ans dejä, une grande quantite de pieces
inutilisables, et inutilisables pour cette seule
raison que les deux extremites ä la trame —
et non ä la lisiere — etaient entierement gä-
tees. Or ce defaut ne se rencontrait pas dans
les onze autres qualites qui, pour la plupart,
etaient d'un prix notablement inferieur.

La meme experience exactement a etü
faite l'annee derniere, sur une echelle il est
vrai beaucoup plus reduite, dans un nouvel
hotel. De belles et coüteuses serviettes da-
massees montrerent au bout de tres peu de
temps des dechirures et d'autres degradations
sur les bords. On supposa d'abord que ces
accidents etaient dus ä la maniere dont le linge
avait ete traite au blanchissage; mais un fait
contredisait absolument cette hypothese: pas
une seule des serviettes ä bon marche que le
meme hotel mettait ä la disposition de son
personnel ne presentait la moindre trace de ces
degradations, bien qu'elles eussent ete lavees
absolument de la meme maniere.

Le tissage ä fa^on aux quatre coins du
linge de dessins tels que couronne, armoiries,
etc., ne vaut rien ä l'usage prolong^. On ob-
serva dans un tres grand nombre de cas que
ces armoiries ou autres dessins commencent
dejä ä disparaitre alors que la serviette, dans
son ensemble, est demeuree tres saine et
pourrait faire encore un long usage. II est
tres facile de remedier ä cet inconvenient en
faisant tisser ces marques d'hötel non pas aux
quatre angles, mais au milieu de la piece, oü
le dessin a beaucoup moins ä souffrir qu'aux
coins, car c'est aux coins que pendant qu'il
est en usage, et bien plus encore pendant
le blanchissage — par consequent au moment
le plus delicat — le linge est le plus souvent
saisi et distendu. En disposant les dessins de
cette maniere, on evitera que le linge, surtout
quand il est dejä un peu vieux, ne prenne
l'aspect etire qui est si deplaisant.

5° Avant de se decider pour une qualite
donnee, il est bon de se faire remettre une
ou deux pieces de la marchandise ä titre d'e-
chantillon. On prendra la mesure exacte de
ces pieces et on les pesera au gramme pres,
puis on les soumettra ä un lavage complet,
de maniere ä en faire disparaitre tout 1'appret.
A cet effet, il ne faut pas s'imaginer, comme
on le croit trop communement, qu'il suffit
d'une simple cuisson; il y a lieu au contraire
de soumettre le linge ä un lessivage radical.
On fera ensuite secher le linge ä fond et on
le mesurera et le pesera de nouveau de
maniere ä noter les pertes du poids, de la
longueur et de la largeur. Pour certaines mar-
chandises, la perte est etonnamment forte, car
du fil ayant subi des le principe une bonne
preparation devrait donner une toile qui ne
devrait, au premier lavage, ni se retrecir beaucoup,

ni perdre sensiblement de son poids.
Ainsi, par exemple, dans 1'essai dont il est
parle plus haut, fait en grand sur des
serviettes de table de douze qualites differentes,
on a constate, par rapport aux prix payes, des
pertes de poids comprises entre 1,6 et 7,1 p. c.,
et des diminutions de surface comprises entre
0,9 et 8,0 p. c.

Des essais semblables, effectues sur des
echantillons de lingerie, empecheront plus
d'un proprietaire d'hötel ou de restaurant de
faire emplette d'une marchandise qui a les
apparences pour elle, mais qui, plus tard,
c'est-ä-dire apres la disparation de 1'appret, se
relevera comme etant d'une qualite inferieure.

6° Enfin, dans le moment meme qu'on fait
une commande, on doit avertir le fournisseur
qu'ä l'arrivee de la marchandise, celle-ci sera
visitee attentivement piece ä piece et que tout
ce qui sera reconnu defectueux sera refuse.

Contröle. Le contröle du linge commence
des la reception de la marchandise. En
premier lieu il faut s'assurer, du moins quand il
s'agit de toile blanchie au chlore, qu'avant
d'etre expediee, la marchandise a ete
convenablement rincee. II arrive en effet parfois
qu'au moment oü on deballe l'envoi, le linge
sente le chlore, ce qui demontre peremptoire-
ment qu'apres le blanchiment, le linge n'a pas
subi de rin^age süffisant. Et alors si ce linge
n'est pas mis immediatement en service, si
au contraire il est serre pour des semaines
ou pour des mois, le chlore qui reste övidem-
ment dans le tissu continue d'agir et detruit
progressivement la marchandise. Si done, en
deballant, on constate l'odeur caracteristique
de chlore, il convient de faire tout d'abord
aupres du fournisseur les reserves necessaires
pour le cas oü on aurait ensuite ä constater
un surblanchiment; il faut ensuite laver, rin-
cer et secher ä fond la marchandise avant de
la serrer.

On doit de plus, avant de serrer la
marchandise, la deplier piece apres piece, et en
presentant celles-ci ä la lumiere, examiner si
elles ne souffrent pas de defauts par trop
grossiers du tissu ou d'autres deficits. Les
defauts les plus frequents, et qui procurent
le pjus de deceptions sont les petits noeuds
des fil, dit nceuds de tisserand. Ces petits
noeuds sont empörtes le plus souvent par le
premier lavage, laissant de petits trous ronds,
de la grosseur d'une epingle, dont on attribue



trcs souvent la presence ;i toules les origines
possibles, excepte ä leur veritable cause.

La figure 1 montre une serviette dans l'etat
oil elle fut livree par le fabricant, avec un
de ces petits noeuds de tisserand au milieu.
La figure 2 montre la meine serviette qui n'a
pas encore ete mise en service, mais qui ce-
pendant a ete lavee une fois apres reception
afin de faire disparaitre l'appret. A la place
du nceud de tisserand on distingue notamment
le trou qu'il a laisse apres lui.

On trouve aussi gä et lä, principalement
dans le linge de table, des fautes qui pro-
viennent des calandres employees pour l'ap-
pretage dans les tissages et qui resultent d'un
pli qui se forme, quand une serviette ou une
nappe passent dans la calandre sous une
tension inegalement repartie. Ces plis se mon-
trent dans la toile livree tels qu'on les voit
sur la figure 3. Des le premier lavage les
fautes auxquelles ils donnent lieu s'accusent
davantage encore (figure 4) et s'elargissent ra-
pidement en veritables dechirures.

Le linge qui est par trop tache, qui pre-
sente notamment des taches huileuses, doit
aussi etre refuse, car ces sortes de taches se
d6montrent excessivement difficiles ä faire
disparaitre.

Comme nous l'avons dit, on ne peut se
montrer aussi exigeant que si l'on a laisse au
fabricant un temps süffisant pour la confection

de la commande, car plus on requiert
une prompte livraison de la marchandise,
moins on est en droit d'exiger de soin dans
le travail du tisserand et de l'appreteur.

Quant ä ce qui concerne le controle du
linge ä partir du moment oil il a ete mis en
circulation, il est indispensable, dans une
exploitation regulierement conduite, gu'une seule

personne en ait la charge et soit responsable
de la lingerie. La oil chacun et ä tout instant
peut avoir acces dans l'armoire du linge, lä
oil personne n'exerce de surveillance sur le
linge sale et sur le linge blanchi, l'approvision-
nement fond avec une rapidite inconcevable.
La meilleur methode de contröle consiste ä ce

que la lingere ne livre aucune piece de linge
propre ä aucun employe sans recevoir de lui
en echange un nombre egal de pieces de linge
sale de meme sorte. Si l'on ne veut pas se

preparer des inventaires pleins de surprises
et de deception, on doit noter au fur et ä

mesure tout ce qui entre ä la chambre ä les-
sive, tout ce qui en sort pour etre serre dans
les armoires et tout ce qui est remis au
personnel, et cela non seulement quand le linge
est lave hors de la maison, mais aussi bien
lorsque l'hötel possede sa propre buanderie.

Manipulation: On doit prendre ici en tout
premier lieu en consideration qu'il faut, au-
tant que possible, eviter de marquer le linge
ä l'encre-ä-marquer noire. II n'arrive que trop
souvent qu'on voit de belles serviettes et

nappes ou de beaux draps dfishonores par le
,nom de l'hötel imprime en lettres grasses.
Selon la composition de l'encre-ä-marquer,
souvent aussi ensuite de non-observation des
rccommandations prescrites par le fournisseur
pour l'emploi de son encre, il arrive que celle-
ci ronge le tissu de part en part, ensorte
qu'on voit au bout de peu de temps de belles
pieces de lingerie presenter tout un angle com-
pletement defigure et perce.

Celui qui a des raisons de ne pas vouloir
faire tisser ä fagon le nom de son hotel ou
de son restaurant dans le pein de son linge,
fera bien de preferer ä l'encre-ä-marquer un
autre moyen de reconnaitre ce qui lui appar-
tieiit, par exemple en y faisant coudre ou bro-
der des initiales

Quand on mettra sa provision de linge en
service on se rappellera qu'il n'est pas du tout
avantageux d'employer toujours la meme
partie de son approvisionnement, et de mettre
ainsi cette partie plus rapidement hors
d'usage, tandis que 1'autre partie attend son
tour dans le coffre ou dans l'armoire. Comme
nous l'avons fait remarquer des le debut sous
le chapitre «Quantite», il est preferable
qu'aussitot lave, le linge ne retourne pas im-
mediatement ä l'usage, et qu'on lui donne au
contraire le temps de se refaire. D'un autre
cote il n'est pas bon du tout pour une provision

de lingerie de rester des mois et des
annees sur le meme rayon sans etre depliee ni
employee. Des provisions de ce genre de-
vraient tout au moins passer de temps en
temps au lavage. Cette precaution s'impose
tres particulierement dans le cas ou le linge
est conserve dans un local qui presente des
traces d'humidite, si faibles soient-elles, car
faute de la prendre, les vilaines taches de
moisissure ne tardent pas ä se montrer.

La regie la plus importante ä observer en
ce qui concerne le linge mis en service est
qu'il reste le moins longtemps possible dans
l'etat de saletä. Le Systeme de nos grands
parents qui consistait ä ne faire la lessive que
tous les trois ou six mois, ou meme toutes les
annees, etait absurde au premier chef. Plus
on laisse le linge sale trainer longtemps dans
l'humidite, plus on a de peine ä le blanchir
ensuite et plus rapidement aussi se deteriore-
t-il. On doit done laver au moins chaque
semaine lä ou les necessites de l'exploitation
n'exigent pas un passage plus frequent ä la
lessive.

Au sujet du lavage seulement il y aurait
tellement ä dire que pour ne pas allonger
exagerement cet article nous n'aborderons
pas ce chapitre pour cette fois.

Hygiene. En revanche nous voulons ajou-
ter quelques mots sur le blanchissage du
linge d'hotel sous le rapport sanitaire. On

a ecrit tant et tant depuis quelques annees

sur cette question qu'on eprouve parfois le

sentiment que le mieux est l'ennemi du bien;

les gens en effet ne voient plus partout que
bacilles et microbes. Nous n'examinerons pas
s'il y a lä exageration 011 non; nous soinmes
en tout cas en face de ce fait que les gens
en out la tele remplie et qu'ä toil ou ä raison,
il faut bien preter attention ä ce cöte de
notre sujet.

Au surplus, chacun sait bien, ä raison de
sa propre experience, quel malaise il eprouve
lorsque, descendu dans un hotel et s'appretant
ä entrer dans un lit qui n'est pas le sien, il
s'apergoit que les draps n'ont pas l'air propre,
qu'ils exhalent par dessus le marche une odeur
desagreable et qu'enfin, par surcroit, ils sont
humides. II a beau faire, il ne peut ecarter
de son esprit l'idee qu'on a fait la lessive en
retQurnant les draps; il se demande avec an-
goisse, qui peut bien avoir couclie lä dedans
avant lui et il soupire apres son lit ä lui. Sans
etre atteint de bacillophobie, le voyageur
eprouve une repugnance toule semblable de-
vant une serviette dans laquelle il est fonde ä
supposer la meme negligence que dans les
draps de lit de tout ä l'heure. Ce n'est done
pas seulement au point de vue hygienique
qu'il faut se garder d'offrir ä l'etranger de
passage du linge pareil, e'est dejä parce que
ce linge blesse le sens estlietique et qu'il porte
surement aussi prejudice aux interets d'une
entreprise serieuse. II est certain que du linge'
qui doit etre chaque fois lave et seche ä fond
coüte son prix. Celui qui tient absolument
ä ce que son blanchissage lui coüte le moins
eher possible devra naturellement aussi se
contenter d'un linge de mediocre apparence;
il mecontentera de la sorte plus d'un client,
1'eloignera meme et se causera ä lui-meme
une perte qui, au bout du compte, pourra bien
depasser l'economie qu'il a cru faire en epar-
gnant sur le blanchissage, d'autant plus que
le blanchissage imparfait ne nuit pas seulement
ä l'apparence du linge, mais encore ä la qualite
du tissu.

In Reparatur.
Skizze aus dem Verkehrsleben

von A. Oskar Klaussmann.
Naehdrnelc verboten.

Wohl kennt man in weiten Kreisen des
Publikums die Grösse und die Bedeutung
unseres Eisenbahnverkehrs; verhältnismässig
wenige aber haben eine Ahnung von den Werten,

die bei der Eisenbahn besonders im
Personenverkehr investiert sind, und wissen, wie
viel Kosten die Instandhaltung des gesamten
rollenden Materials erfordert. Der D-Zug, der
da an der Strassenkreuzung, an der wir harren,

an uns vorüberjagt, repräsentiert ein
Vermögen. Nehmen wir an, er habe nur vier
Wagen neuester Konstruktion zu 50,000 Mk.,
so sind das 200,000 Mk. Der Speisewagen, den
er mit sich führt, kostet schlecht gerechnet
60,000 Mk. und die Lokomotive 75,000 Mk.;
dazu kommt der Packwagen mit ungefähr
5000 Mk. Das macht 340,000 Mk. bei einem
verhältnismässig kurzen Zuge. Je grösser die
Geschwindigkeit wird, und je mehr die
modernen Wagen in den durchgehenden Zügen
Hunderte von Kilometern durchlaufen, desto
grösser ist die Abnutzung des Materials. Das
Beste und Dauerhafteste, was es gibt, der
Gusstahl, wird für den Unterbau, wird für die
Federn, für Achsen und Bäder verwendet.
Vielfach vorher geprüftes und ausgewähltes
Material wird zum Bau jedes einzelnen
Personenwagens benutzt.Aber jedes starke Bremsen,

jedes Anhalten des Zuges greift den Wagen

an, ganz abgesehen von der Reibung der
Radkränze auf den Schienen und von den
beständigen Vibrationen und Erschütterungen,
die der Wagen während langer Fahrt auszuhalten

hat.
Es ist daher eine ununterbrochene Revision

der Lokomotiven und Wagen nötig. Der
Reisende kennt ja den Mann, der auf den
grösseren Stationen mit einem Hammer an
langem Stiel bewaffnet, am Zuge entlang
läuft und an die Radkränze und Achsen
schlägt, um aus dem Klange zu hören, ob
irgendwo ein Sprung entstanden ist. Hat der
Wagen seine Fahrt beendet, und ist der Zug,
der die Endstation erreichte, aus der Halle
herausgezogen worden, dann kommt sofort
eine Schar von Arbeitern, die den Wagen
innen und aussen revidieren. Hier und da ist
eine Schraube nachzuziehen, eine Zwischenlage

aus Leder oder Filz zu ergänzen. Der
Wagen darf nicht die Rückreise antreten,
bevor er nicht genau nachgesehen worden, ist.t

Ausser dieser beständigen Revision erfolgt l

noch in Zwischenräumen von zwei bis Örei
Monaten eine besondere grosse Revision des
Wagens. Er wird dann auf ein Schienengeleise

geschoben, zwischen dem ein tiefer
Graben läuft, dessen Wände ausgemauert sind.
In diesen Graben steigen die Schlosser und
Mechaniker hinein, um von unten aus den
ganzen Unterbau des Wagens zu revidieren.
Sieht man, dass grössere Reparaturen und
Ergänzungen nötig sind, so bekommt der Wagen
einen roten Zettel und wird definitiv nach der
Reparaturwerkstätte designiert. Auch wenn
man sonst etwas Schadhaftes an einem Per-:
sonen- oder Güterwagen oder an einer
Lokomotive entdeckt, wird sie mit dem roten Zettel
versehen, durch den das Gefährt ausser Dienst
gestellt wird, und die nächste Reparaturwerkstatt

nimmt den kranken Wagen zur Heilung
auf. Alle Eisenbahnverwaltungen haben grossartige

Reparaturwerkstätten, die ganze Städte
für sich bilden und mit ihren ausgedehnten
Schuppen und Hallen, ihren Schmiedereien,
Giessereien, Pressereien, Tischlereien,
Klempnereien, Tapezier- und Lackierwerkstätten
einen Betrieb darstellen, in dem Hunderte von
Menschen beschäftigt werden.

folgen wir dem D-Zug-Wagen erster und
zweiter Klasse, der zur Reparatur gebracht
wird, nach der V erkstalt. Der Wagen wird
in eine grosse gedeckte Halle geschoben,
deren bis zum Boden gehende Seitenfensler,
sowie das Oberlicht von allen Seiten die beste
Beleuchtung der Wagen gestatten, die auf den
Gleisen stehen. Die Verbindung zwischen dem
Untergestell (dem Rahmen mit den acht
Rädern) werden gelöst, die Federn usw.
abgeschraubt, dann wird eine Anzahl von
Hebeböcken unter den Wagen gebracht, und durch
elektrischen Antrieb werden diese Hebeböcke
gleichzeitig hochgeschraubt. Der ganze
Wagenkasten hebt sich von dem Untergestell ab
und schwebt in die Höhe. Eine Rotte Arbeiter,
bestehend aus Schlossern, Schmieden, Gelb-
giessern, Tischlern, Klempnern, Tapezierern,
Malern, Lackierern steht bereits zur Hand.
Ingenieure und Vorarbeiter revidieren den
Wagen inwendig und auswendig und bezeichnen,

welche Arbeiten vorzunehmen sind.
Sehen wir uns erst das Untergestell an,

das jetzt unter dem Wagen hindurch bei Seite
geschoben worden ist und das daher von
oben und unten (durch den gemauerten Graben

zwischen den Gleisen) auf das deutlichste
sichtbar ist. An beiden Enden des
Untergestells befinden sich zwei Achsenpaare, zu
einem sogenannten Drehgestell vereinigt.
Diese Drehgestelle sind beweglich miteinander
verbunden, sodass sie in Kurven ihre Stellung
zu einander verändern können. Jedes
Drehgestell trägt in der Mitte einen kolossalen
senkrechten Zapfen, und auf diesem Zapfen
ruht mit den stahlgefütterten Hülsen beweglich

der Wagenkasten. Selbst wenn man
daran denkt, dass besonders im Sommer das
Dahinjagen eines Zuges einen gewaltigen
Staub erzeugt, ist man doch ausserordentlich
erstaunt, wenn man sieht, welche Unmassen
von Schmutz, von Staub und Oelresten sich
allein auf dem Drehgestell angesammelt haben
und besonders um die Zapfen herum lagern,
auf denen der Wagenkasten ruht. Hier hilft
alles Putzen und Bürsten nichts. Man müsste
zur Feile greifen, wollte man die Schmutzkruste

entfernen, die auf dem Gusstahl ruht.
Federn, Schmierbüchsen, Eisenrohre, Schrauben,

Platten werden vom Untergestell
entfernt, auf kleine Wagen geladen und auf
einer schmalspurigen Bahn bis nach der
«Küche» gefahren.

Diese sonderbare «Küche» dient dazu,
«Wagen- und Lokomotiven-Klein» zu kochen.
Grosse senkrechte Kessel, mit Dampf geheizt,
stehen bereit. Ihre Deckel werden mit Hilfe
von Rädern und Ketten gehoben, eine
schüsseiförmige Vorrichtung, die an Ketten über
dem Kessel hängt, wird mit dem «Wagen-
Klein» gefüllt und mit den Ketten in das
Innere des Kessels hineingelassen, welcher mit
scharfer Sodalauge gefüllt ist. Der Deckel des
Kessels wird geschlossen, und nun beginnt das
stundenlange Kochen der inkrustierten kleinen

Teile. Kommen sie dann heraus, so sehen
sie schon einigermassen anständig aus; aber
mit scharfen Bürsten, mit Schmirgel und
Putzmaterial müssen diese ausgekochten Teile
erst wieder vollständig rein und blank
gemacht werden. Am Untergestell wird jede
Niete, jede Schraube untersucht. Mit besonderen

Messinstrumenten prüft man die
Speichenräder aus Gussstahl darauf, ob sie sich
auch nicht in Haltbarkeit und Form verändert
haben. Zeigt sich hier auch nur der geringste
Schaden, so wird das Achsenpaar aus dem
Drehgestell herausgenommen und nach der
Räderschmiede gebracht. Hier nimmt man
eventuell das schadhafte Rad ab und presst
auf kaltem Wege mit einer Maschine, die
einen Druck von 60,000 Kilogramm auf den
Quadratzentimeter ausübt, ein neues Rad auf
die Achse. Die Achse muss dabei auf jeden
Millimeter. Durchmesser einen Druck von 300
Kilogramm aushalten.

Wenden wir uns aber nun dem Wagenkasten

zu, der ja für den Reisenden eigentlich
das Hauptinteresse hat, da er in diesem seine
Fahrt ausführt.

Ein weitverbreiteter Irrtum im Publikum
ist der, dass die Personenwagen aus Eisen
gebaut sind. Wohl sehen wir das Eisenblech
der Aussenhaut, auf welcher die Lackierung
und Malerei angebracht sind, aber das ist nur
der Ueberzug des Wagenkastens, der in
Wirklichkeit aus Holz konstruiert ist. Bestes, jahrelang

ausgetrocknetes Holz wird zur Herstellung

dieser Wagenkasten verwendet. Die
Wände, der Fussboden, die Decke des
Wagenkastens sind doppelwandig. Zwischen diesen

Doppelwänden befindet sich ein Zwischenraum

von einigen Zentimetern. In diesen
kommt eine Füllung von Materialien hinein,
welche die Eigenschaften haben, nicht
feuergefährlich, schlecht wärmeleitend und
schalldämpfend zu sein. Befände sich dieses
schalldämpfende Material nicht in den Zwischenwänden,

in der Decke und im Fussboden, die
Reisenden würden von den Geräuschen, die
sie stundenlang umgeben, geradezu den
Verstand verlieren. Schlecht wärmeleitend muss
die Füllung der Wände sein, damit im Sommer

nicht die Hitze, im Winter nicht die Kälte
die Wände durchdringen kann. Feuergefährlich

darf natürlich die Füllung nicht sein,
denn die grosse Hitze, der die Wagen im Sommer

ausgesetzt sind, die Heizungsvorrichtung,
die im Winter funktioniert, die Beleuchtungen,
die im Wagen angebracht sind, schliesslich
die Funken aus der Lokomotive würden eine
leicht brennbare Füllung sehr gefährlich
machen.

Diese Doppelwandigkeit nebst Füllung
genügt aber noch nicht zum vollständigen
Schutze des Wagens. Der Luftzug, der während

der Fahrt unter dem Wagen, besonders

unter dem Fussboden entsteht, ist so stark,
dass er selbst im Sommer eine erhebliche
Abkühlung des Fussbodens und eine Belästigung
der Reisenden verursachen würde. Es liegt
daher unter dem Wagenboden noch eine dicke
Lage Filz, und auf dieser sehr oft zum Schulz
gegen Staub und Nässe eine dünne Lage
Gummi. Das Dach eines solchen Personenwagens

ist mit einem Aufsatz versehen, der in
den Langseiten praktikable kleine Fenster hat,
die zur Ventilation des Wagens nach Belieben

geöflnet werden können. Zur Ableitung
des Regenwassers ist die Decke leicht gewölbt.
Uni weiter gegen das Regenwasser zu schützen,

ist die Decke mit wasserdichtem Segeltuch

bezogen, und um endlich die Sonnenstrahlen

abzuhalten, die einen solchen Wagen,
besonders wenn er vor Antritt der Fahrt einige
Stunden im Freien gestanden hat, zu einer
Gluthölle machen können, ist die ganze Decke
mit weisser Deekmasse überstrichen, die
gegen Hitze ebenso wie gegen Nässe
unempfindlich ist.

Wir sehen also: Ein solcher Wagen ist
schon in seinem Gerippe ein,kunstvoller Bau,
der grosse Kosten verursacht. Der ganze
Wagenkasten wird an den Seitenwänden und an
dem Dach, soweit dasselbe nicht durch den
Aufsatz in Anspruch genommen wird, mit
Eisenblech überzogen. In den Zwischenwänden

lauten auch in besonderen Führungen die
auf- und abziehbaren Fenster; in den
Langwänden sind bei den D-Wagen auch die Oeff-
hungen für die Türen ausgespart. Auch die
Zwischenwände, welche die Abteile von dem
Verbindungsgange an der Seite des Wagens
und die Abteile unter sich scheiden, sind
doppelwandig, um Schall und Temperaturunterschiede

zu verringern.
Bei einer grossen Reparatur werden die"

gesamten Polstersitze herausgenommen und
innen und aussen revidiert. Wo nötig, nimmt
man Reparaturen vor; denn man hat natürlich

den Grundsatz, auch den kleinsten Schaden

sofort zu reparieren, bevor er zu einem
grossen Defekt geworden ist, dessen Beseitigung

dann unverhältnismässige Kosten
erfordern würde. Erst wenn man in das Innere
eines solchen auseinander genommenen
Wagenkastens sieht, wird man darauf aufmerksam,

wieviele Riemen und Lederschlaufen
eigentlich ein solcher Wagen enthält, wieviele
Quadratmeter Belag von Linoleum auf den
Fussböden liegen, wie gewaltig die Stoffläche
ist, mit der die Wände bespannt werden, wie
viele verschiedenartige Metall- und Glasteile
die Beleuchtung hat, wie viele komplizierte
und verzwickte Einrichtungen in den Toilette- '

und Aborträumen eines solchen D-Wagens
mit Ausnutzung jedes Quadratmillimeter Raumes

eingeschaltet und untergebracht sind.
Noch viel komplizierter ist natürlich die
Einrichtung der modernen Luxuswagen, der
Speise- und Schlafwagen. Die beiden
letzterwähnten Gefährte gehören aber zu den Spe-
zialwagen, deren Zahl natürlich weit geringer
ist, als die der gewöhnlichen Personenwagen.

Am Untergestell hat man noch Federung,
Kuppelung, Puffer untersucht, hat die Federn
der Puffer, die dreifachen Federn, auf denen
der Wagenkasten ruht und die dazu bestimmt
sind, die Stösse des Untergestells aufzufangen
und soviel wie nur möglich abzuschwächen,
mit hydraulischen Vorrichtungen auf ihre
Haltbarkeit und Wirkung geprüft.

Das Untergestell, in allen Teilen tadellos
blank und auf das sorgfältigste geprüft, wird
jetzt wieder unter den Wagen geschoben, die
elektrisch angetriebenen Hebeböcke senken
sich, der Wagenkasten kommt auf das
Untergestell, wird hier befestigt, Federn und Schrauben,

Versteifungen, eiserne Spanner usw. werden

angebracht, um den Wagenkasten nicht
nur sicher zu befestigen, sondern ihm auch
das vollkommene Gleichgewicht zu sichern.

Das Innere des Wagens ist revidiert und
repariert; jetzt muss auch das Aeussere noch
in Ordnung gebracht werden, und der Wagen

geht nach der Lackierwerkstatt. Es ist
das eine gesondert stehende grosse Halle, die
man deshalb nicht gern in der Nähe anderer
Gebäude hat, weil Lacke sehr feuergefährlich
sind. Erst wird das ganze Aeussere des
Wagens, Malerei und Lack, vollständig
heruntergeschliffen. Dann trägt man die erste
Lackschicht auf und wartet, bis sie trocken ist.
Hierauf kommt die zweite und dritte Schicht,
dann wird durch Schleifen und Polieren die
Lackschicht ganz gleichmässig gemacht, um
endlich die letzte Auflage besten und feinsten
Lackes zu erhalten. Jetzt ist der Wagenkasten
gleichmässig dunkelgrün, und nun kommen
die Maler und ziehen die schmalen, gelben
Ränder, machen die Aufschriften und bringen
an den einzelnen Abteilen die Zahlen an,
welche die Wagenklassen bezeichnen. Ist dann
die Malerei getrocknet, so wird der Wagen
vermittelst der Schiebe-Bühnen wieder aus der
Halle herausgebracht; man lässt ihn auf einem
Geleis unter Beobachtung mit allerlei
Instrumenten hin- und herlaufen, und endlich geht
der reparierte Wagen heil und frisch, wie ein
Phönix, der sich verjüngt hat, aus der
Reparaturwerkstatt hinaus nach dem nächsten
grossen Bahnhof, um jetzt bei der Reisezeit
mit geringen Pausen, die oft nicht mehr als
12 bis 14 Stunden betragen, über weite Strek-
ken von Hunderten von Kilometern ständig
in Fahrt zu sein.

Die Leser unserer Skizze aber werden die
Ueberzeugung gewinnen, dass,- soweit es sich
um die Sicherheit des Betriebes handelt, auch
bei den Personenwagen alles geschieht, was
in Menschenkräftän steht, um Unfällen
vorzubeugen, die selbst bei bestem Material
entstehen können, wenn dieses nicht beständiger
sorgfältigster Kontrolle unterworfen wird.



Reisetypen.
Von .1. Nistler.

Man kann jahrelang in einer Grosstadt
"wohnen lind täglich durch die belebten Strassen

gehen, ohne seinen Mitmenschen besondere

Beachtung zu widmen. Das Auge nimmt
gewissermassen automatisch wie das Objektiv
eines photographischen Apparates die Bilder
der Umwelt auf, reflektiert sie mechanisch,
ohne dass die Seele Zeit findet, sich mit ihnen
zu beschäftigen. Kaum, dass unter tausenden
von Eindrücken und Bildern ein flüchtiger
Gedanke, eine Vorstellung, eine Frage
aufblitzen lässt, die rasch wieder verflüchtigt.

Anders auf Reisen. Hier finden wir eher
Muse, unserer Umgehung Aufmerksamkeit zu
schenken.

Vor allem fällt uns die Unerzogenheit
unserer Reisegenossen unangenehm auf. Man
sagt, der Mensch sei eine dressierte Bestie.
Das scheint richtig zu sein, weil die Menschen
hei gegebener Gelegenheit bereit sind, ihre Dressur

abzulegen und das Raubtier hervorzukehren.

Wer den Ansturm auf einen abgehenden
Eisenbahnzug mitansieht, den für Frauen und
Kinder fürchterlichen Kampf 11111 die Plätze,
der wird dies bestätigt finden. Alle Kultur ist
da mit einem Schlage verschwunden. Bestie

kämpft gegen Bestie.
Betritt man das erstemal ein Hotel, so sieht

man aller Augen auf sich gerichtet. Man
möchte fast um Entschuldigung bitten, dass

man die zusammengewohnte Gesellschaft
durch ein neues Gesicht stört. Um die
aufgescheuchten Gemüter zu beruhigen, wäre es

fast notwendig, den verehrten Herrschaften
detaillierten Aufschluss über Geburt, Familie,
Stellung, Einkommen usw. zu geben. Ist aber
der Ankömmling einmal in dip Hotelgesell-
scliafl aufgenommen, versteht er sich
angenehm und nützlich zu machen, so besteht
für ihn Aussicht, zum erklärten Liebling der
Mütter und Tanten zu avancieren.

Wer wenig reist, der wird durch alles Neue,
in seinen Gesichtskreis Tretende beunruhigt.
Der viel Gereiste aber ist daran gewohnt, an
allem, was ihm auf der Reise in den Weg tritt,
mit Ruhe vorüberzugehen. Er betrachtet seine
Umgebung als einfach nicht vorhanden. Er
ist im Hotel allein und wenn es gestopft ist
mit Menschen. Ein typisches Beispiel bietet
da der reisende Engländer.

Unter den Hotelgästen sind meist viele, die
alle Jahre wiederkommen und sich deshalb
gegen andere Hotelgäste gewisse Vorrechte
herausnehmen. Es ist nicht so einfach im
Hotel, den Wünschen und Launen aller Gäste

Rechnung zu tragen. Der Hotelier, der Direktor,

der Portier, die Stubenmädchen könnten
davon ein Lied singen.

Da sitzt bei der grössten Sonnenwärme
eine alte Dame, in Pelz und Decken eingehüllt,
in ihrem Zimmer beim glühenden Ofen und
schreit, dass es irgend wo im Hause zieht. Ein
Herr führt fortgesetzt Klage darüber, dass
durch die krähenden Hähne sein Schlaf
gestört wird. Ein anderer ist die lebendige
Stadtchronik. Ein dritter hat nichts besseres zu
tun, als den Verhältnissen aller Hotelgäste
nachzuschnüffeln. Ich glaube fast, er lässt
sich dies ziemlich was kosten. Er setzt einen
gewissen Stolz darein, mit Neuigkeiten
aufzuwarten. Eine hysterische ältliche Dame
sucht, da sie durch Schönheit und Liebreiz
nicht mehr angenehm aufzufallen vermag,
wenigstens dadurch die Aufmerksamkeit auf
sich zu lenken, dass sie durch die täglichen
Schilderungen ihrer zum grössten Teile wohl
eingebildeten Leiden Mitleid zu erregen trachtet.

Ein reicher Russe mietet sich im Hotel'
nicht weniger als drei Zimmer und rennt den
ganzen Tag mit dem Thermometer von einem
in das andere, um sich zeitweilig in jenem
aufzuhalten, welches die höchste Temperatur
aufzuweisen hat.

So lange das Hotel noch nicht überfüllt
ist, also in der flauen Vor- und Nachsaison,
kann ja von der Hotelleitung den Wünschen
und Launen der Gäste Rechnung getragen
werden. Ist aber das Hotel halbwegs besetzt,
so treten diese Gäste mit ihren Sonderwünschen

in den Hintergrund. Sie verlassen meist
bald unzufrieden das Hotel, indem sie drohen,
nie wieder zu kommen. Im nächsten Jahre
aber finden sie sich pünktlich wie die Schwalben

wieder ein, um von neuem das Hotelpersonal

mit ihren Launen zu quälen. Sie sind
konservativ und können sich in neue Verhältnisse

nicht gut eingewöhnen. Ausserdem ist
es ihnen Bedürfnis, immer wieder die alten
Bekannten zu treffen.

Wir treffen auf der Reise in der Hauptsache

zwei Gruppen: Die wirklich Vornehmen
und die vornehm Scheinenden. Halten es die
einen für selbstverständlich, den Speisesaal
und die Gesellschaftsräume nur im Smoking
oder doch wenigstens im schwarzen Anzug zu
erscheinen, so suchen andere wieder ostentativ
durch Strassen- und selbst Touristenanzüge
gegen diese in den internationalen Hotels
geübte Gewohnheit zu protestieren. Ueberwie-
gen die Frack- und Smokingträger in einem
Hotel, so wird die Hotelleitung, die sich aus
geschäftlichen Rücksichten immer auf die
Seite der Majorität der Gäste stellen wird, den
Gästen im Strassenanzug den Zutritt zu dem
Speisesaal und den Gesellschaftsräumen
verwehren und sie in das Touristenrestaurant
verweisen. Wie es vielen Bedürfnis ist,
zwischen den Tag und die Nacht einen Einschnitt
zu legen und diesem einen festlichen
gesellschaftlichen Anstrich zu geben, so fühlen sich
andere wieder in dem gespreizten Leben und
Treiben des Grandhotels weniger wohl, als im
gemütlichen Touristengasthaus und einfachen
Restaurant.

Wer reist? — Wir müssen eher fragen, wer
reist nicht? — Durch die Verbilligung der
Verkehrsmittel und durch Vergünstigungen aller
Art, kann sich heutzutage jeder, auch bei
bescheidenerem Einkommen, den Luxus einer
Reise leisten. Durch Vereine und Verbände,
welche durch geringe Einzahlungen ihren
Mitgliedern die Kosten einer Urlaubsreise ersparen

helfen, welche bei Bahnen, Schiffen, in
Hotels usw. für ihre Mitglieder Vergünstigungen

erwirken, findet auch der mit wenig Mitteln

Rechnende Gelegenheit, die Welt kennen
zu lernen. Glaubt der Reiche auf seinen Reisen

nur in Luxushotels wohnen zu können,
so findet der Komptoirist, der sich die Kosten
seiner Urlaubsreise das ganze Jahr zusammengespart

hat, vielleicht einen grösseren Reise-

genuss, trotzdem er in einfachen, bescheidenen
Gasthöfen zu logieren und letzter Klasse zu
reisen gezwungen ist.

Jenes Publikum, das in den Sommerfrischen

und kleineren Häusern mit den
billigen Preisen frequentiert, das sogenannte
Rucksackpublikum, das für die ganze Reise
ein Reservehemd als Luxus betrachtet, ist
natürlich dem Grandhotel ein Greuel, und der
dümmste Pikkolo sieht auf dasselbe mit
Verachtung herab.

Dem die Reisemassen mit Verständnis und(
Interesse beachtenden Weltbummler macht
es einen Heidenspass, sich seine Leute in der
Eisenbahn, in der Postkutsche, im Mietautomobil,

auf den Schiffen, in den Luxushotels
und in den noch unentdeckten Sommerfrischen
genauer anzusehen. Er macht dabei die
Beobachtung, dass der Mensch auf Reisen ein
anderer, ein völlig veränderter ist, und dass
viele neue, nicht immer sympathische Seiten
an ihm zum Vorschein kommen, sowie er den
häuslichen Gewohnheiten entronnen, sozusagen

aus seiner Haut gefahren ist. Die meisten
werden auf der Reise hochmütig, eingebildet,
ewig nörgelnd, anspruchsvoller, und vermögen
es nicht, sich in die veränderten
Lebensbedingungen eines fremden Landes mit Humor
zu fügen. Der Berliner kann es nicht
unterlassen, in Paris oder in Rom Vergleiche zu
ziehen, die selbstverständlich immer zu Gunsten

seiner Heimatstadt ausfallen. Solche
Leute verderben sich und andern dadurch jeden
Reisegenuss, dass sie in den albanischen Bergen

nach Berliner Schutzleuten rufen und in
Cattaro eine blonde Weisse, Münchner Weisswürste

oder Wiener Rosenspitz haben wollen.
Auf Reisen hat der Weltbummler Gelegenheit,

vergleichende Völkerpsychologie zu treiben

und die Rasseneigentümlichkeiten der
einzelnen Nationen kennen zu lernen. Der
Deutsche wird sich in Belgrad, Madrid oder
in einem feinen Pariser Restaurant durch sein
lautes, selbstbewusstes Auftreten immer als
Deutscher zu erkennen geben, wenn dies nicht
schon durch sein Aeusseres geschehen würde.
Ebenso leicht erkennen wir meistens die
Angehörigen anderer Nationalitäten, ohne mit,
ihnen gesprochen zu haben.

In Orten, wo der Weltverkehr zusammenflutet,

gewinnt man ein sicheres, untrügliches
Unterscheidungsvermögen, nicht nur hinsichtlich

der Nationalität, sondern auch hinsichtlich

der gesellschaftlichen Stellung, der besonderen

Eigenheiten der Fremden. Das Verhalten

gegen den Fremden richtet sich ganz nach
dem ersten Eindruck, den er durch sein Aeus;
seres, durch sein Auftreten gemacht hat. Wie
im Leben, so ist auch auf der Reise der erste
Eindruck entscheidend.

Die meisten reisen ohne eigentliches innerliches

Bedürfnis, und ohne die Absicht, das
Land, welches sie bereisen, seinen Eigentümlichkeiten

nach näher kennen zu lernen, es

sozusagen mit der Seele zu erobern. Sie
beschränken sich vielmehr darauf, auf dem
kürzesten Wege möglichst rasch an ihr Reiseziel
zu gelangen und von ihrem Hotel aus nur jene
Sehenswürdigkeiten aufzusuchen, die ihnen
das Reisehandbuch als besuchenswert bezeichnet.

Die Geschichte und Kultur eines Landes
oder einer Stadt, das Volk kennen zu lernen,
das liegt nicht in ihrer Absicht. So kommt
es, dass so viele grosse Länder und Weltteile
bereisen und nicht viel mehr von ihnen zu
sagen wissen, als das sie in dem Hotel so und
so gewohnt haben. Sie wissen von der Schweiz
nur zu sagen, dass sie sehr hohe Berge hat,
dass sie mit dieser und jener Bergbahn
gefahren sind, dass sie in St. Moritz gerodelt und
am Genfer- oder Vierwaldstättersee eine pro-
grammässige Dampferfahrt gemacht haben,
dass sie in Zürich im Hotel X. gewohnt haben,
in interessanter Gesellschaft über den Zürcher-)
see gefahren sind. Sich über die Kulturentwicklung,

politischen und wirtschaftlichen
Verhältnisse eines Volkes, über den Reichtum*
einer Stadt an Kunstschätzen usw. zu
orientieren, das kommt ihnen nicht in den Sinn.
Diese an der grossen Heerstrasse des
Reiseverkehrs einherziehenden Massenreisenden
gleichen einer Herde, die von einer geschickten

Reklame von Reisebureaux und Fremdenführern

und dergl. urteilslos dirigiert werden.
Ich bilde mir etwas darauf ein, zu dieser

Sekte von Reisenden nicht zu gehören.

::I f aaa*

{ IS j Was die Fremden sagen \ S

Ein Kurgast, der anfangs Juni von Luzern
aus über den Brünig nach Interlaken gefahren
ist. beschwert sich bei uns darüber, dass er auf
der Fahrt in rücksichtsloser Weise von Mitreisenden

behandelt worden sei. die sich, der Aussicht
wegen, absolut ans Fenster setzen wollten. Er
schildert uns die Szenen im Waggon in recht
anschaulicher Weise, schimpft über die Unanständigkeit

vieler Fahrgäste ihren Mitmenschen gegenüber.
und frägt an. ob es dagegen kein Mittel und

keine Remedur gebe. In Luzern seien z. B. vier

Plätze belegt worden, während dann in Wirklichkeit
nur zwei benützt worden seien: auch seien

von einer einzigen Familie so viele Gepäckstücke
in den Wagen mitgenommen worden, dass er und
auch andere Mitfahrende kaum recht Platz zum
Sitzen gefunden hätten. Herr Rud. S. bedauert
diese Uebelstände umso mehr, als er sonst den
Hotels, in denen er verkehrte, hohes Lob für
vorzügliche UnterkunftsVerhältnisse zollen müsse.
Nicht an einem einzigen Orte sei er übervorteilt
worden, auch sei die Bedienung durchwegs eine
freundliche und zuvorkommende gewesen. Von
der Trinkgelderplage habe er nichts gespürt: er
habe hiefür einen Betrag ausgesetzt, den er im
Verhältnis zur Höhe der Rechnung für gut
erachtet habe und sei damit gut gefahren.

Anmerkuno der Redaktion. Die Reklamation
des Herrn S. beschlägt eine Sache, die schon
wiederholt Gegenstand von Pressartikeln war. Leider
gibt es Reisende, die ihren Mitmenschen gegenüber
von einer oft ins Aschgraue gehenden
Unverschämtheit sind: einer Unverfrorenheit, die man
bei gebildet sein wollenden Leuten nicht erwarten
sollte. Was kann man solchen Elementen

_

gegenüber

tun? Das ist die grosse Frage. Da ist
einmal der Weg der Selbsthülfe, den viele einschlagen,
und nicht mit Unrecht d. h. die Betroffenen zahlen
mit gleicher Münze heim nach dem Ausspruch:
«Auf einen groben Klotz gehört ein grober Keil.»
Es ist nun aber nicht allen Menschen gegeben,
grob werden zu können, wo es not tut, sei es,
dass diese nicht zu lobende Charaktereigenschaft
ihnen nicht zu eigen ist, oder dass sie sich
einschüchtern lassen und lieber Unrecht dulden, als
sifch dagegen auflehnen. Diesen Leuten ist
anzuraten. gegen rücksichtslose Reisende die Hülfe des
Kondukteurs, oder besser noch des Zugführers
anzurufen. Diese Organe sind dazu da, allzu
rücksichtslose Reisende in ihre Schranken zu weisen.
Sie haben dazu die Kompetenz, und ein energisches
Eingreifen von dieser Seite hilft oft auf der Stelle.
Die grössten Maulhelden werden bald recht zahm,
so bald sie merken, dass sie an den Unrechten
geraten sind. Natürlich dürfen nur so viel Plätze
belegt werden, als auch in Wirklichkeit benützt
werden. Wer mehr Plätze belegt, hat dafür zu
bezahlen. In dieser Beziehung sollte mit aller
Strenge vorgegangen werden: auch die Reisenden
sollten solche «Plätzemogler» zur Anzeige bringen.
Der Kondukteur kann natürlich nicht überall sein
und nicht alles wissen und ist sicherlich froh,
wenn er von den Fahrgästen in seinem oft recht
heiklen Berufe unterstützt wird. Ueber die
Mitnahme von Gepäckstücken in die Bahnwagen
bestehen natürlich genaue Vorschriften. Allzu grosse
Koffern dürfen nicht in den Wagen plaziert werden.

Jedenfalls darf der Reisende nur so viel
Gepäck mit sich führen, als er damit die Mitfahrenden

nicht belästigt. Die Bahnorgane haben übrigens

strenge Weisung, auf diesen Punkt ein
wachsames Auge zu haben und wendet man sich
vorkommenden Falles am besten und vorteilhaftesten
an sie. 1 JfSr.£••I • iHHHBBmm! •
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i 51 Verkehrswesen. [[^^••aaaa"Jungfraubahn. Die- Station Jungfraujoch wird
Ende Juli dem Betrieb übergeben werden können.

Berner Überlandbahnen. Die Aktionärversammlung
der Berner Oberlandbahnen beschloss die

Einführung des elektrischen Betriebes, wofür die
nötigen Bauarbeiten voraussichtlich im nächsten
Herbst beginnen werden.

Automobilverkehr. Die Regierung des Kantons
Wallis hat dieses Jahr den Automobilverkehr über
den Simplonpass bedeutend erleichtert. Sie hat
die zulässige Schnelligkeit bedeutend heraufgesetzt,
und die Abfahrtszeit von Brig oder Gondo bis
abends 7 Uhr verlängert, statt 6 Uhr, wie bisher.

Eine neue elektrische Drahtseilbahn in
Graubünden. Der Bundesrat beantragt, die Konzessionierung

einer elektrischen Drahtseilbahn von Par-
disla (Station der Linie Landquart-Davosl event,
von Grüsch nach dem Luftkurort Seewis. Die Bahn
wird kaum 2 km lang u. gegen 380,000 Fr. kosten.

Die Monte-Generosobahn hat im Laufe dieses
Jahres wiederum Neuerungen durchgeführt, die
ein weiteres Publikum interessieren und dem
Besucher des Rigi der italienischen Schweiz
willkommen sein dürften. Die alte Station Bellavista
ist neu erstanden. Die Bahndirektion hat spezielle
Sonn- und Festtagsbillette inklusive Lunch zum
reduzierten Preise von Fr. 7.50, gültig zur Hin-
und Rückfahrt ab Capolago eingeführt, sowie für
das regelmässige Kursieren bequem liegender
Sonntagszüge mit direkten Anschlüssen an die
Abendschnellzüge der S. B. B„ Richtung Nord und
Süd, als auch an die Schiffslinien Capolago-Lugano
u. Capolago-Porto Ceresio-Varese-Mailand gesorgt.

Freiburg—Berner Oberland. Dem schweizerischen

Eisenbahndepartement ist vom Ingenieurbureau

R: Meyer in Spiez das Konzessionsgesuch
für eine elektrische Schmalspurbahn Freiburg—
Berner Oberland eingereicht worden. Das Projekt
bildet in Freiburg die Fortsetzung der Linien
Yverdon—Payerne—Freiburg und Ins—Murten—
Freiburg, sowie der verschiedenen freiburgischen
Schmalspurbahnprojekte, mündet in Schwarzen-
burg in die Bern—Schwarzenburger Linie ein und
in Burgistein in die Gürbetalbahn. Die Linie endet
in Thun. Die Baukosten sind zu 6,2 Mill. Franken
veranschlagt; das Projekt figuriert als subventionsberechtigte

Dekretslinie im neuen bernischen
Eisenbahngesetz, das am 7. Juli dem Volke zur
Abstimmung unterbreitet wird.

Solothurn—Bern-Bahn. Der Bundesrat
unterbreitet der Bundesversammlung einen Bundesbe-
schluss betreffend Konzession einer elektrischen
Schmalspurbahn von Solothurn nach Bern. Der

,';Sitz der Gesellschaft ist in Solothurn. Die Bahn
folgt für die Strecke Bätterkinden—Zollikofen im
allgemeinen dem Trace des bisherigen
Schmalspurbahnprojektes. Für die Strecke Solothurn—Bätterkinden

wird im Prinzip das von der Regierung des
Kantons Solothurn in Aussicht genommene Projekt
zugrunde gelegt. Die Beförderung von Personen
soll täglich mindestens fünfmal nach beiden
Richtungen, von einem Endpunkt der Bahn zum
andern und mit Anhalten auf allen Stationen,
erfolgen. Ferner sind in jeder Richtung täglich
mindestens zwei Schnellzüge zu führen, deren Fahrzeit

Solothun—Bern zirka eine Stunde, höchstens
'aber 66 Minuten betragen darf. Die Personenzüge
sollen mit einem Motorwagen und mit einem, wenn
möglich zwei Anhängern vor den Personenbahnhof

Bern fahren, können. Die Fahrgeschwindigkeit
der Züge wird vom Bundesrat festgesetzt.

Ferienzugsverkehr mit Deutschland. (Mitg.)
Wie bereits seit einer Reihe von Jahren, so werden
auch diesen Sommer anlässlich des Beginnes der
deutschen Schul- und Gerichtsferien von den
beteiligten deutschen Bahnverwaltungen eine grössere
Anzahl von Ferienextrazügen nach der Schweiz
veranstaltet, und zwar 39 Züge Deutschland-Basel
(21 rechtsrheinisch und 18 linksrheinisch!, ferner
ein Extrazug nach Konstanz, und zwei solche nach
Schaffhausen. Alle diese Züge verbinden mit
vorteilhaften Benützungsbedingungen die Annehmlichkeit

sehr kurzer Fahrzeiten und erfreuen sich
daher in Deutschland grosser Beliebtheit. Unserem
schweizerischen Fremdenverkehr bringen sie je-
weilen einen willkommenen Zuwachs. — In der

Richtung Schweiz-Deutschland werden dieses Jahr
zwei Feriensonderzüge geführt, die hinsichtlich
der Fahrzeiten und Benützungsbedingungen die
nämlichen Vorteile bieten wie die Ferienzüge nach
der Schweiz. Der eine geht Sonntag den 7. Juli
von Basel über Karlsruhe - Heidelberg - Frankfurt
a. M. nach Berlin und Hamburg-Bremen; Basel
S. B. B. ab 12.50 nachm.. Berlin an am 8. Juli
5.50 vorm., Hamburg 5.50 vorm. und Bremen 5.00
vorm.: der andere Zug fährt Donnerstag den 1.
August von Basel über Karlsruhe nach Köln und weiter

nach Hamburg und Bremen: Basel S. B. B. ab
9.40 vorm.. Köln an 8.20 abends, Hamburg an
am 2. August 5.33 morgens. Bremen 3.33 morgens.
Die Fahrpreise für Hin- und Rückfahrt betragen
für den ersten Zug ab Basel: nach Berlin II. Kl.
Fr. 82.40, III. Kl. Fr. 52.40: nach Hamburg-Altona
II. Kl. Fr. 81.75, III. Kl. Fr. 51.90: nach Bremen
II. Kl. Fr. 77.15, III. Kl. Fr. 48.90: für den zweiten
Zug ab Basel nach Köln II. Kl. Fr. 47.25, III. Kl.
Fr. 30.40; nach Bremen II. Kl. Fr. 78.25, III. Kl.
Fr. 49.65: nach Hamburg II. Kl. Fr. 88.25, III. Kl.
Fr. 56.90. Die Gültigkeitsdauer der Billette, die
nur in Basel, und zwar wenigstens drei Tage zum'
voraus zu beziehen sind, beträgt zwei Monate. Die
Rückfahrt kann mit allen fahrplanmässigen Zügen
ausgeführt werden, insoweit hierfür nicht besondere

Beschränkungen vorgeschrieben sind.
Fahrtunterbrechung ist auf der Rückfahrt beliebig
gestattet.
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Schwimmende Rehe im Zürchersee. Der «N.

Z. Z.» wird geschrieben: Dass Rehwild, wenn es
gejagt und verfolgt wird, mit Vorliebe dem Wasser

zugeht und als gute und schnelle Schwimmer
Flussläufe zu übersetzen imstande ist, ist bei den
Jägern eine längst bekannte Tatsache. Von einem
Rekord seltenster Art jedoch wussten Schiffsleute
von Wädenswil kürzlich zu berichten. Als sie
vor kurzem frühmorgens auf ihrer gewohnten
Fahrt nach Zürich unterwegs waren, bemerkten
sie plötzlich ungefähr ein Viertel Seebreite von
Obermeilen entfernt, zwei dunkle, grosse Punkte
auf der Seefläche, die sich rasch näherten.
Anfangs hielten sie diese für zwei grosse nordische
Schwimmvögel, die ja den Zürchersee zeitweise
aufsuchen: unter Zuhilfenahme des Feldstechers
überzeugten sie sich jedoch bald, dass es sich um
Rehe handelte, die im Wasser mit erstaunlicher
Schnelligkeit näher kamen, und, den See in seiner
ganzen Breite überschwimmend, der Halbinsel Au
zusteuerten. Direkt beim Landungssteg Au entstieg
dann zuerst das erste der stattlichen Tiere,
anscheinend der Bock, dem Wasser und erwartete
galanterweise noch die nachfolgende Geiss, um
dann gemeinsam mit ihr in flüchtigen Sprüngen
dem nicht allzu fernen Walde zuzustreben.

Les mödailles de mörite
pour employes

peuvent, dorenavant, etre commandees en tout
temps. Terme de livraison 15 jours.
Pour 5 ä 10 annees deservioe mödaille ou broohe bronce

„ 10 515 „ „ „ „ „ „ d'argent
„ 15ä20 Ä „ „ „ d'or

„ 20 annöes ou plus une montre en or.
Bulletin de commande ä disposition au

Bureau central.

BASEL, Hotel iura
Grösstes Hotel II. Ranges, gegenüber dem Bundes"
bahnhof, Zentralheizung, 120 Betten, von Fr. 2.50 an.

FERD. STEINER
H WINTERTHUR

flobdflAjngfiar Cuneerv

Beim Bahnhof und Engl. Garten. Modernster Comfort
Fliessendes Wasser, kalt und warmen allen Zimmern
Civile Pfeile c WAONER Eigentümer

Dr. Krayenbüliri
tlernenheilamtalt „Frieillieim"

Zflibdiladit [Thurgau] Mg (451)

besonders empfohlen für überarbeitete, nervöse
Leidende. Beste Erfolge bei alkoholfreier Diät.
Zwei A.erzte. Gegründet 1851.

Im Verlag des Zentralbnreans des Schweizer
Hotelier-Vereins Basel erschien soeben:

Resultat des vom Schweizer
Hotelier-Verein veranstalteten

Wettbewerbs zur
Aufstellung rationeller Menüs,

Bericht d. Jury u. Sammlung d. prämierten Menüs.
Preis Fr. 2.— für d. Schweiz: Fr. 2.50 fürs Ausland.

Vient de paraitre an Bureau Central de la Soeiltö
suisse des Höteliers Bäle:

Resultats du concours
organise par la Sociötö
Suisse des Höteliers
en vue de l'introduc-

tion de menus rationnels. Rapport du Jury et
collection des menus primes. Prix de vente: Suisse
fr. 2.—: Etranger fr. 2.50.

ANNONCEN • EXPEDITION

RUDOLF MOSSE
5Theatersir. ZURICH Theaterstr.5

Alleinige Konzessionärin
des in- u. ausländischen
Propagandadienstesdes

Schweizer Hotelier-
Vereins

S

Mit Kostenanschlägen, Annoncen-Entwürfen, Zeitungs-
Katalogen usw. stehen wir Jederzeit gern zu Diensten.
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Die HH. Prinzipale sind gebeten, eingehende Offerten baldmöglichst zu erledigen und Rücksendungen zu
frankieren. Die HH. Angesteilten sind gebeten, ihren Offerten Rückporto beizulegen, nur unaufgezogene
Photographien zu verwenden und Originalzeugnisse als eingeschriebene Geschäftspapiere zu versenden.
Ueber allfällige Anfragen betreffend Chiffre - Inserate kann eine Auskunft prinzipiell nicht erteilt werden.

MM. les patrons sont prids de liquider les offres revues le plutöt possible et d'affranchir toute correspondence
y relative. MM. les employes sont prids de joindre aux offres les frais de port, de ne se servir que de
photographies non-montdes et d'expddier des certificats originaux comme papiers d'affaire recommandds.
II ne pourra 6tre tenu compte des demandes d'informations concernant les annoiices sous chiflres.

Offent Stellen * Emplois vacants

Chef de reception. Gesucht für die Wintersaison, Eintritt
Oktober, in Hotel I. Ranges in St. Moritz-Dorf, ein tüchtiger

Chef de reception. Derselbe muss selbständig arbeiten können,
sprachgewandt nnd flotter Korrespondent sein, deutsch, franz.,
italienisch und englisch. Offerten mit Zeugnissen, Photo und
genauen Angaben (Alter, Grösse, Nationalität) erbeten. Ch. 5412

Cbefköchin, durchaus tüchtig und selbständig, gesucht in
kleinere Pension. Eintritt 1. Juli. Nur solche die in der

feinen Küche bewandert sind, wollen Offerten nebst Zeugnisabschr.
nnd Angabe der Gebaltsansprüche einreichen. Chiffre 5403

Economat-Offlcegouvernante gesucht per sofort. Gefl.
Offerten mit Zeugniskopien und Gehaltsansprüchen an Hotel

Belnddire, Interlaken. (5122)

Gesucht in Hotel mit 140 Betten an Höhenkurort der Zentral
Schweiz, per sofort: 1 tüchtige Etagengouvernante,

1 Saaltochter, l Casseroller, 1 Küchenmädchen.
Ausführliche Offerten mit Zeugnisabschriften und Lohnansprüchen
erbeten. Chiffre 5413

Gesucht zn sofortigem Eintritt: 4 tüchtige, im Service durch¬
aus bewanderte, sprachenknndige Kellnerinnen sowie

2 Offlceburscheij nnd 1 Küchen- u. Officemüdchen.
Schriftliche Offerten unter E 2765 Lz an Haasenstein & Vogler,
Luzern. (570)

Gesucht in Hotel I. Ranges nach Lugano, anf die Herbstsai-
son, Eintritt anfangs September: 1 Sekretär oder Sekretärin,

der drei Hanptspraohen in Wort und Schrift mächtig;
1 Etagengouvernante, tüchtig n. erfahren, Eintritt 1. Sept.;
1 Saaltochter, der 3 Hauptsprachen mächtig; 3 Saallehrtöchter;

3 Zimmermädchen; 1 Chasseur; 1 zweite
Wäscherin. Zeugnisabschriften nnd Photo erbeten. Ch. 5418

Gesucht per sofort: einige tüchtige, sprachenknndige
Saaltöchter und ein Bprachenkundlger Page. Gefl. Offerten

an die Direktion des Sanatorium Grosdel, Bad Nauheim. (5390)

Gesucht ftlr grosses, erstkl. Familienhotel: 18
Zimmermädchen, 6 Wäscherinnen, 6 Büglerinnen, 6

Näherinnen, 2 Kaffeeköchinnen, 3 Serviertöchter für
die Bierschwemme. Nur solche, die schon in gleicher Eigenschaft
In ersten Hänsern tätig waren, wollen Offerten mit Zeugnisabschriften

nnd Photo einsenden an die Betriebsdirektion der Boarding-
house-A.-Q., Schlüterstras8e 44, Berlin W. 16. (5217)

Gesucht für erstkl. Hotel in Grosstadt: eine ältere, seriöse
Kttchenhaushälterin nnd Beschllesserin, ebenso

eine ältere, bewanderte Kalfeeköchln, anf 1. Mai oder früher.
Eb wollen sich nnr Bewerberinnen melden, die auf Jahresstelle
reflektieren nnd die Bich durch langjährige, gnte Zeugnissn
ausweisen können. Bedingungen nach Oebereinknnft. Chiffre 5148

I Ingöre (I.) Gesucht für sofort« in grosses Familienhotel
L. der franz. Schweiz« sehr tüchtige« energische I. Llngöre, nicht
anter 35 Jahren, welche sämtliche neue Wäsche zu machen ver-
steht und sehr gut flieken kann. Hat auch die Aufsicht der
Etagen. Gute Stelle für Person welche das Hotelfach kennt und
selbständig arbeiten will. Jahresstelle. Bewerberinnen mit guten
Zeugnissen und Photo wollen sich unter Angabe der LohnansprU-
ohe melden. Chiffre 5404

Nachtportier, der drei Hauptsprachen mächtig, jüngerer,
seriöser Mann, mit guten Umgangsformen, repräsentationsfähig,

per sofort in Jahresstelle gesucht. Zeugnisabschriften,
Photo und GehaltBansprUche erbeten. Chiffre 5380

On demande pour hötei-cafö-reBtaurant: dame de buffet*
calssiere, place ä l'annöe, 70 fr. par mois; une prent.Alle de salle» parlant anglais. Entröe de suite. Envoyer

photo et certificats. Chiffre 5409

On demande pour hötel de grand luxe, sur le Lac Ldman:
un jeune caissler de restaurant et uu second se*crdtalre ä la main oonrante. Entree de suite ou au plus tard

le lOjuillet. Envoyer copies de certificats et photo. Ch. 5415

On demande pour saison d'ete: 1 gouvernante» 1 sau*
der» l rötlsseur» 1 entremetler» l cocher» tous

bien recommandes. Chiffre 5420

On demande pour de suite: un menui8ier*öböniste et
nne premiere llngere. Envoyer offres aveo copies de

certificats, photo et pretentions ä la Direction du Grand Hotel, Les
Avants sur Montreux. 132 (Zag. B. 580)

Saallehrtochter gesucht in gut frequentiertes Hotel II. R.
der deutschen Schweiz. Franz. Sprache und angenehme

Umgangsformen erforderlich. Gehalt Fr. 25 monatlich. Eintritt
baldigste Photo erbeten. Chiffre 5410

Secr4taire*calssler*alde de. reception est demande
pour la France (Tille de saison). Entree de suite. Appointe-

ments 150 francs. Doit parier et correspondre en anglais et parier
bien le franQais. Chiffre 5421

Sekretflr (II.)» sprachenkundig, geübt in Buchhaltung nnd
Korrespondenz, für Passantenhotel I. Banges gesucht.

Zeugnisabschriften und Photo erbeten. Chiffre 5418

Sekretär* Chef de reception. Gesucht in erstkl. Pas-
Bantenhotel in Basel ein tüchtiger, zuTerlässiger Sekretär-

Chef de reception. Eintritt baldmöglichst. Offerten mit Photo,
Zeugnissen und Gehaltsansprüchen erbeten. Chiffre 5423

Sekretär*Kassier zum baldigen Eintritt gesucht, der auch
teilweise die Reception mit zu besorgen hat. Gewandte junge

Leute, mit Sprachkenntnissen, die schon selbständige Posten
bekleidet haben, wollen ihre Offerte samt Bild nnd Angabe der
Gehaltsan8prüohe einsenden an Hotel Bristol, Bozen (Tirol). (5411)

Sekretär*Volontär» sprachkundig, in Bnreanarbeiten be¬

wandert, für Passantenhotel I. Banges gesucht. Zeugnis-
abBchriften nnd Photo erbeten. Chiffre 5417

Sekretärin. Gesacht in grösseres Hotel an Höhenkurort un¬
weit Luzern, eine tüchtige Sekretärin, der deutschen, franz.

und engl. Sprache in Wort und Schrift mächtig, sowie Tertraut
mit Kolonnensystem und amerife. Buchhaltung. Zeugnisabschr.,
Photo und Lohnansprüche erbeten. Chiffre 5414

Sekretärin» deutsch, franz. nnd engl, sprechend, tüchtig in
Reception, gesucht in Passantenhotel. Jahresstelle. Amerik.

Buchführung und Maschinenschreiben erforderlich. Eintritt sofort.
Beferenzen, Photo und Gehaltsanspr. an Postfach 12530, Bern. (5399)

Sekretärin. Gesucht per 1. Juli ein Fräulein für das Hotel-
bnrean, mit Kenntnissen der franz. und engl. Sprache,

Maschinenschreiben und Stenographie. Bewerberinnen mit guter
Handschrift, welche bereits im Hotelfach tätig waren, erhalten
den Vorzug. Offerten mit Photo, sowie Angabe der Gehaltsanspr.
an Franz Staffier, Hotel Bristol, Bozen. (5391)

Volontalre de Salle. On demande nne jeune demoiselle
de bonne famille comme volontaire de salle. Entree 1er övent.

8 jnillet. S'adresser ä l'Hötel Torrentalp, sur LoÖche-les-Bains. (5394)
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Aide secretaire. Jeune homme, ayant fait apprentissage
de commerce et dösirant se Touer ä Tindustrie hötellöre,

cherche place d'aide secretaire ou autre emploi. S'adresser ä
C. Diserens, Grande-Eue 28, Lutry. (566) H 2930 L

Bureau. Schweiz. Sprachlehrer, 30 J.« deutsch, franz., Italien,
und spanisch sprechend, sucht passende Hotelstelle während

den Ferien bis September oder Oktober. Lista Correos P. 6378,
Madrid. 131 (1016)

Bureaufräulein» Schweizerin, selbständig, franz., englisch
nnd deutsch in Wort und Schrift, flinke Stenographin und

Maschinensehreibenn, Tertraut mit der Hotel- und kaufm.
Buchhaltung, mit prima Beferenzen, sucht Winterengagement, event,
auch als Sekretärin, in erstkl. Hotel, Süden bevorzagt. Gegenwärtig

in Haus I. Banges in Luzern. Chiffre 246

Bureauvolontärln» Tochter aus guter Familie, frühere
Handelsschüler^, bereits 1 Jahr auf Bureau tätig, bewandert

in Maschinenschreiben und Stenographieren, ziemliche Kenntnisse
im Französischen, sucht Stelle in die franz. Schweiz zwecks
vollständiger Ausbildung im Französischen; event, als Saaltochter.

Chiffre 216

Bureauvolontärln» junge, dentsch, franz.* und genügend
englisch sprechend, die mit Erfolg die Hotelschnle in Luzern

besucht hat, sucht Stelle. Gefl. Offerten an J. M., postlagernd
Braunwald (Glarus). (134)

Caissler ^Chef de reception, 30 ans, parlant couram-
ment les 3 l&ngues, en ce moment dans premiere maison de

ja flnlsse. cherche place pour la saison d'hiver. Chiffre 246

Calssläre ou secretaire. Demoiselle de bonne famille,
actueilement en place au Lltoral beige, au courant du travail

ietons et addition, connaissant la comptabilite simple et amöri-
caine et la dactylographie, munie de trtss bons certificats, cherche

place pour octobre. Chiffre 195

Chef de reception. Tüchtiger Fachmann, 29 Jahre, seit
5 Jahren Chef de reception (die letzten 2 Jahre) in erstkl.

Luzerner Hotel, sucht sich für den Winter zu verändern. Ch. 202

Chef de reception» Suisse, 29 ans, presentant bien, quatre
langues, daetylographe, uieilJeures references, cherche place

de saison d'hiver. Adresser les offres ä la Direction Grand Hötel
Fonzari, Grado (Autriche). (218)

Chef de reception * dlrecteur, Suisse, 27 ans, marie et
sans enfants, cherche place avec sa femme, ä l'annde on de

saison. Entrde ä volonte. Tous les deux parlant les 4 langues
et sont bien au courant du service soigne pour hötels et restaurants.

Connaissance parfaite de la comptabilitd americaine et
italienne. Chiffre 226

Chef de reception*Direktor, Schweizer, 30 Jahre, vier
Hauptsprachen, mit besten Beferenzen erster internationaler

Hotels, gegenwärtig in erstem Hotel des Engadins tätig, sucht
Winterstellung. Chiffre 242

Chef de reception * Kassler, Deutscher, 32 Jahre, drei
Hauptsprachen, in jeder Hinsicht tüchtig nnd erfahren, mit

guten Zeugnissen und Beferenzen, sucht Winter- oder Jahresstelle

für Anfang Oktober oder später. Chiffre 230

Chef de receptIon«Kass!er, Schweizer, 24 Jahre, der
3 Hauptsprachen mächtig, mit guten Kenntnissen der italien,

Sprache sucht Stelle in gates Haus. Suchender ist in allen Teilen
der Branche bewandert. Prima Zeugnisse. Eintritt ab Oktober

Chiffre 102

Chef de r£ception*Kassler» Schweizer, mit prima Befe¬
renzen, sucht passendes Engagement für die Sommersaison.

Chiffre 133

Chef de reception * I. Kassier, tüchtiger Fachmann,
Schweizer, 30 Jahre, der 4 Hanptspraohen in Wort und Schrift

mächtig, sucht, gestützt auf erfolgreiche analoge Tätigkeit in
ersten internation. Häusern, entsprechendes Engagement auf
kommende Wintersaison. Prima Zeugnisse, seriöse, erstklassige
Beferenzen. Chiffre 142

Chef de r6ceptlon~Sekretär, Schweizer, 5:9 Jahre, vier
Sprachen, mit dem Hotelwesen vollkommen vertraut, sucht

Stelle per sofort. Beste Beferenzen. Chiffre 185

Dlrecteur*Chef de röceptlon» Suisse, marid, 36 ans,
Präsentant bien, connalBsant les quatre langues principales,

trös serieux et trös dnergique, bien verse dans le metier, actueilement

pour la deuxifeme saison comme Directeur-Chef de reception
dans nn hötel de bains de mer, cherche place pour l'hiver ou ä
l'annee. La femme pourrait au besoin s'occuper des stages.
Ecrire ä M. Henry, Hötel de Paris, ä Dieppe (France). (162)

Dlrectrlce. Tüchtige, im Hotel und Bestaurationsfach be¬
wanderte, deutsch und franz. sprechende Dame, möchte für

die ßaison die Leitung eines kleinen Hotels, Pension oder Bestau-
rants Ubernehmen, event, auch als Haushälterin. Bevorzugt würde
ein Geschäft in den Bergen. Chiffre 198

Direktor* Chef de reception» gut präsentierend, der
Hauptsprachen mächtig, mit prima Zeugnissen erstkl. HänBer,

sucht passendes Engagement für Anfang September. Chiffre 258

Direktor*Chef de röceptlon» Schweizer, 30 Jahre, vier
Hauptsprachen, mit prima Zeugnissen und Beferenzen von

nur erstkl. Häusern, sucht Winter- oder Jahres-Engagement.
Chiffre 175

Direktor*Chef de röceptlon» in dauernder Sommerstel¬
lung in erstkl., grossem Hause des Engadins, sucht entsprechendes

Winter-Engagement. Hervorragende Referenzen. Ch. 142

Direktor-Chef de röceptlon-KassIer» Deutscher, 32 J.»
der 4 Hauptsprachen mächtig, in allen Teilen bewanderter

Fachmann, mit besten Zeugnissen und Beferenzen, sucht ab 1. Okt.
anderweitig Engagement. Süden bevorzugt. Gefl. Offerten an
S. S., Hotel Altenberg bei Münster (Elsass). (197)

Direktor^Chef de reception*Kassler-Oekonom,
erfahrener Mann, in den 40 er Jahren, 4 Hauptsprachen, sucht

Stelle für den Winter. Riviera bevorzugt. Zeugnisabschriften
und Photo zu Diensten. Chiffre 254

Direktor~Rceptionschef» 33 Jahre, repräsentabel, spra¬
chenkundig, tüchtig und zuverlässig, Bucht, event, mit

geschäftskundiger Frau, passendes Winter- oder Jahresengagement
ab 1. Oktober oder später. Beste Zeugnisse und Empfehlungen.

Chiffre 229

Empfangschef, Schweizer, 29 Jahre, 4 Hauptspracben, Ma¬
schinenschreiber, bilanzfähiger Buchhalter, im Sommer in

leitender Stellung, mit ersten Referenzen, sucht Wiuterengagement.
Offerten an Direktion Grand Hötel Fonzari, Grado (Oesterreich). (217)

Ggrant eines erstkl. Restaurant-Konditorei In grossem Kur¬
orte, in allen Teilen bewanderter Fachmann, sucht entsprechendes

Winter- oder Jähresengagement. Beliebige Kaution event.
Beteiiigang. Chiffre 120

Hotellerssohn, junger Schweizer, energisch, zuverlässig,
seriös und vertrauenswürdig, deutsch, franz englisch und

italien. sprechend, gewandt im Umgang mit Fremden, gew. Kellner

u. Sekretär, sucht Engagement, event, als Volontär. Ch. 263

Secretaire II» Jeune homme, 17 ans, instruit, parlant les
deux langues, ayant dejä fait une saison dans hötel, ddsire

trouver place du 15 juillet au 15 septembre, dans bureau d'hötel
de la Suisse allemande. S'adresser ä Chs. Rickert, proprietaire,
Hötel des Alpes, Bex (Vaud). (228)

Secretaire» Suisse, 25 ans, reprdsentable, parlant les trois 1

langues, connaissance de l'Italien, au courant des livres,
experiments, actueilement dans grand hötel en Italle, cherche place
analogue ou comme caissier-chef de service, pour la saison d'dtd.
Meilletires references. Chiffre 132

Secretaire. Maitre d'hötel, depuis 7 annSes dans une grande
maison de France, presentant bien, parlant trös bien le fran-

cals, l'anglais, l'italien, et asBez bien 1 allemand, cherche place
de secretaire pour la Baison d'hiver, dans bonne maison. Ch. 172

Secretalre*calssler*chef de reception, Suisse, 27 ans,
trös au courant dn service de la salle et des comptabilitös

d'hÖtels, parlant les 4 langues, demande place avec entrde ä con-
venir. References de premier ordre. Chiffre 227

Sekretär, Deutschschweizer, 24 Jahre, franz. und englisch
sprechend, mit Kassawesen, Empfang und amerikan.

Buchführung vertraut, sucht Stelle für sofort oder Herbst. Ch. 141

Sekretär, junger, energischer, der deutschen, französischen
und englischen Sprache mächtig, mit )prima Zeugnissen und

Referenzen, sucht Stelle. Italien bevorzugt. Eintritt 15 Oktober
1. November. Chiffre 161

Sekretär* Aide de reception, Schweizer, 25 Jahre, gut
präsentierend, 4 Hauptsprachen, gel. Koch und Kellner, sucht

Stelle, event, auch als Chef de service, für die Sommersaison.
Eintritt sofort. Erstkl. Referenzen. Chiffre 252

Sekretär * Chef de röceptlon» Schweizer, 32 Jahre, gut
präsentierend, deutsch, franz. und engl, in Wort und Schrift,

routinierter Buchhalter, gegenwärtig in Hotel I. Banges, in
Luzern, sucht Engagement für den Winter. Prima Zeugnisse und
Referenzeu. Chiffre 244

Sekretär*Kassier» Hotelierssohn, kantionsfähig, mit allen
Bureauarbeiten gut vertraut, im Hotelwesen erfahren, engl.,

deutsch, franz. und italien. sprechend, sucht Stelle für die
Sommersaison. Gefl. Offerten an Casella No. 94, Nervi bei Genua. (724)

Sekretär * Kassler* Aide de reception, 24 Jahre, der
vier Hauptsprachen in Wort und Schrift mächtig, geübt in

Buchhaltung und Kontrolle, sucht Jahresstelle im In- oder
Ausland. Chiffre 220

Sekretär (I.)*Kassler*Chef de reception, Schweizer,
28 Jahre, der 4 Hauptsprachen mächtig, mit prima Beferenzen,

sucht passendes Engagement für kommenden Winter. Chiffre 221

Stütze des Prinzipals» kleinere Direktion, Chef de recep¬
tion, I. Sekretär oder Kassier, Schweizer, 28 Jahre, in leitender

Stellung eines Sommergeschäftes, sprachenkundig, gewandt
und mit dem Hotelwesen vollkommen vertraut, sucht passendes
Winterengagement. Beste Referenzen. Chiffre 240
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Chef de rang» Italien, 27 ans, sachant les 4 langues, connalB¬

sant son metier ä fond, ayant dfejä occupe place de maitre
djhötel, cherche engagement. Suisse frangaise ou Haute-Savoie
preferee. Ecrire : J. M. 25, poste restante Genöve. (259)

FWe de salle (Ire) et bonne femme de chambre
cherchent place pour la saison d'hiver, dans Grand Hotel, de

preference ä St. Moritz. Patient allemand et franQais. S'adresser
a Frieda Amsler, Hötel Dent-du-Midi, Bex. (224)

Ggrant * maitre d'hötel» experiments, 36 ans, presentant
bien, Snergique et trös capable sous tous les rapports, parlant

et correspond&nt les 4 langues, cherche place analogue.
References de premler ordre. Chiffre 260

Maitre d'hötel» Italien, 35 ans, 4 langues, meilleures refe¬
rences, actueilement maitre d'hötel dans grande maison en

Italie, desire changer poar place ä l'annee on saison. Suisse fran-
Qaiae preferee. S'adresser: Maitre d'hötel, poste rest. Lugano. (15)

Oberkellner» sprachenkundig, tüchtig im Service, guter
Restaurateur, sucht per sofort 8aison- oder Jahresstolle, event,

als Oberkellner-Sekretär. Chiffre 257

Oberkellner« seriöser, sprachenknndiger Fachmann, tücht.
Restaurateur, perfekt in Buchführung, Reception etc., mit

besten Empfehlungen, sucht Saison- oder Jahrcsengagement in
Passanten- oder Familienhotel. GeÜ. Offerten an G. W., Hauntnost-
lagernd Zürich. (264)

Oberkellner» 34 Jahre, Schweizer, 4 Hauptsprachen, sacht
Saison- oder Jahresstello Im In- oder Ausland. Gute

Referenzen. Eintritt nach Belieben. Chiffre 100

Oberkellner» Schweizer, 29 Jahre, 5 Hauptsprachen, sucht
Stelle in Passantenhotel. Chiffre 178

Oberkellner, Schweizer, 32 Jahre, 4 Hauptsprachen, guter
Restaurateur, mit der Buchführung vertraut, au- ht Herbstoder

Wintersaison- event. Jahresstelle. Chiffre 194

Oberkellner, präsentabler, tüchtiger Fachmann, guter Restau¬
rateur, ges. Alters, der 4 Hauptsprachen in Wort u. Schrift

mächtig, mit Reception lind Buchführung vertraut, prima
Referenzen erster Häuser des In- und Auslandes, sucht baldiges
Engagement. Chiffre 97

Oberkellner oder Chef de rang. Als solcher sucht junger
Mann von 29 Jahren, 4 Sprachen sprechend, Engagement zu

baldigem Eintritt. Prima Zeugnisse erster Häuser. Gefi. Offerten
an Jos. Dullenkopf, 31 Schützengasse, Zurich I. (215)

Oberkellner* Chef de restaurant« seriöser Fachmann,
33 Jahre, prima langjährige Zeugnisse grosser Häuser der

Schweiz, Deutschlands, Frankreichs und Aegyptens, seit vier
Sommersaisons in bekanntem Hause der deutschen Schweiz, sucht
dauernde Winterstellung oder Jahresposten zum Herbst, in erstkl.
Haus. Chiffre 136

Oberkellner oder Chef de Service« tüchtiger Fachmann,
guter Restaurateur, ges. Alters, der 4 Hauptsprachen mächtig,

mit prima Beferenzen des In- und Auslandes, sucht Saison-
oder Jahresstelle. Chiffre 233

Restaurationstochter« junge, sucht Stelle in besseres
Restaurant, auf 15. Juli. Chiffre 230

Restaurationstochter« gewandt und selbständig im Ser¬
vice ä la carte, sucht auf kommende Wintersaison Stelle nach

dem Süden, Cannes, Nizza oder Menton bevorzugt. Beste Zeugn.
aus nur erstkl. Häusern. Trägt Bernertracht. Bevorzugt besseres
Hotelrestaurant oder Terrasse. Chiffre 187

Restaurationstochter» gut präsentierend, intelligent, 26 J.,
3 Hauptsprachen, gewandt im Service, sucht Stelle für Herbstund
Wintersaison, in nur erstkl. Restaurant. Chiffre 200

Saallehrtochter» 18 Jahre, sucht Stelle, event, in Zimmer¬
dienst. Chiffre 173

Saaltochter» im Hotelservice durchaus tüchtig und erfahren,
Bucht auf 1. Oktober Saison- oder Jahresstelle als alleiuige

oder Obersaaltochter, am liebsten in guteB Passantenbotel. Zeugnisse

und Photo zn Diensten. Gefl. Offerten an A. M. 500, poste
restante Hospental. (243)

Saaltochter» deutsch und franz. sprechend, sacht Stelle für
kommende Saison. Chiffre 180

Saaltochter» junge, nette, 4 Hauptsprachen, Im Service be*
wandert, sucht baldigst Stelle, event, als Bestaurationstochter.

Chiffre 188

Saaltochter» ges. Alters, sucht Stelle, event, ans Buffet.
Chiffre 176

Serviertochter» junge, gnt präsentierend, tüchtig im Restau¬
rant- und Saalservice, sucht Stelle auf kommende Saison, wo

ihr Gelegenheit geboten ist zur Erlernung der American Drinks.
Chiffre 223
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Apprenti de cuisine. On cherche a placer un jeune homme
parlant le franQais et l'allemand dans un bou hötel de la

8nisse allemande, comme apprenti cuislnier. Entree si possible
- en novembre. Chiffre 170

Chef de cuisine» selbständiger, sucht Jahres- event, gute
Saisonstelle In mittleres Haus. Eintritt Ende Juni oder nach

Uebereinkunft. Offerten unter Chiffre C 8682 M an Haasenstein &
Vogler, Montreux. (568)

Chef de cuisine» Suisse franQals, 32 ans, cnergique, sörieux
et capable, ayant travaillö dans maison de premier ordre,

libre pour le 1er septembre, cherche place dans sdriense maison
de premier rang. Bonnes references. Chiffre 262

Chef de cuisine» capable, expörimente, econome, disposant
des mois de juillet, aoüt et septembre, cherche place. Offres

ä M. Angell Bettl, chef de cuisine, Via Bipoli 234, Florence. (213)

Chef de cuisine, 35 ans, muni de bons certificats et refe¬
rences, cherche place, si possible avec son saucier, pour la

saison ou ä l'annee. Libre fin juin. Chiffre 154

Chef de cuisine» Saucier, Suisse, 30 ans, actuellem. dans
maison de premier ordre de l'Oberland bernois, ayant döju

occupe la place comme chef dans un hotel de prem. ordre, cherche
place ä l'annüe en Suisse, comme chef de cuisine. Chiffre 151

Chef de cuisine, tüchtiger, erfahrener Fachmann, nur in
erstklassigen Häusern des In- und Auslandes tätig gewesen,

zur Zeit in grossem KurhauB, sucht Engagement ab 1. September.
Jahresstelle bevorzagt. Chiffre 158

Chef de Culsine*Görant, 38 ans, marie ä femme da me¬
tier, forte et travailleuse, ayant dirigö 3 ans nn hötel de 70

lits ä la montagne et occupant actueilement depuis 4 ans un poste
de confiance, cherche une position pour cause de fin de concrat.
Bonnes recommand&tions. S'adresser sous V 24486 L ä Haasenstein
& Vogler, Lausanne. (567)

Cuislnier, jeune, ayant travaille dans bonnes maisous en
Suisse et en France, cherche place comme commis ou premier

aide, dans bonne maison de la Suisse, ä partir du 1er juillet.
Adresser offres ä F. M., poste restante La Chaux-de-Fonds. (128)

Economatgouvernante» 36 Jahre, deutsch, franz. und
italienisch sprechend, sucht Stelle, event, als Contröleuse

d'economat. Gute Referenzen. Chiffre 200

Gouvernante d'öconomat, parlant franQais, allemand et
un peu italien, cherche place, dvent. comme gouvernante

d'etage. A la möme adresse une prem. lingöre, parlant franQais
et allemand, au besoin aeeepterait place de deuxiöme gouvernante
d'economat. Bons certificats. Chiffre 255

Koch'Pätlssler, junger, sucht JahreBstelle als Commis oder
Aide de cuisine, neben tüchtigen Chef, zu weiterer Ausbildung.

Chiffre 231

Pätissler, junger, tüchtiger, sncht auf 1. Juli Stelle. Schweiz
bevorzugt. Gute Zeugnisse. Offerten an Ch. Hoeltzel, Neptunstrasse

2, Zürich. (186) -

Saucler» Alsacien, 23 ans, premieres references, ddsire place
de saison. Chiffre 210
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Femme de chambre» tüchtige, deutsch und französisch

sprechend, Bucht Stelle in grösseres Hotel, zum sofortigen
Eintritt. Zeugnisse und Photo zu Diensten. Gefl. Offerten an
Frl. Rosa Wittwer, Villa Alexandra, Bon-Port, Montreux. (261)

I Ingöre (I.), tüchtige, sacht Stelle auf nächsten Herbst, event.
L. auch früher, nach Locarno. Chiffre 237

Repasseuse (premiöre), franQaise, dösire place en Suisse.
Libre 1er ou 15 septembre. Bonnes references. Chiffre 203

Zimmermädchen» ges. Alters, gewandt, 2 Sprachen, sucht
für sofort Stelle in gutes Hotel. Zeugnisse und Photo z. D.

Chiffre 236

Zimmermädchen» tüchtiges, 4 Hauptsprachen, sucht Stelle
auf kommende Herbstsaison. Italien bevorzugt. Zeugnisse

zu Diensten. Chiffre 253

Zimmermädchen» gewandtes, welches in bessern hotels ge¬
dient, mit besten Zeugnissen, deutsch, franz. und etwas

Italienisch sprechend, sucht Engagement auf 1. Juli. Offerten an
S. J. 6. poste restante Neuchätel. (212)
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ptonclerge» der 3 HauptBpracben mächtig, 31 Jahr, Bucht
Lj Saison- oder Jahresstelle, event, als Conducteur. Prima
Zeugnisse. Chiffre 182

oonclerge, parlant couramment les 4 langues principales,
w muni de bons certificats, actueilement dans grand hötel de la
Savoie, cherche place pour la saison d'hiver. De preference Littoral

franQais ou Italie. Chiffre 222

ptoncierge» 34 Jahre, 3 Hauptsprachen, sucht EngagementO für kommende Wintersaison, event. Jahresstelle, ab Mitte
September. Zeugnisse zu Diensten. Adresse : J. Balmer, Grand
Hötel des Alpes, Meiringen. (256)

ftonclerge» mittleren Alters, perfekt deutsch, englisch und
O franz. sprechend, mit prima Zeugnissen, die letzteu 5 Jahre
in zwei der grössten Palace-Hotels, im Sommer Schweiz, im Winter

SUdfrankreich, als I. Concierge tätig goweseu, sucht Stelle.
Chiffre 210

fioncierge, Schweizer, 33 Jahre, 3 Hauptsprachen und etwas
w italienisch sprechend, mit guten Zeugnissen, sucht SAison-
oder Jahresstelle. Eintritt nach Belieben. Chiffre 156

pioncierge, 30 Jahre, gewandt und zuverlässig, mit primaO Referenzen, wünscht ab Oktober ~ " "

In- oder Auslande.
Saison- oder Jahresstelle im

Chiffre 155

Concleräe oder Conductour» 30 Jahre, solid und zuver
lässig, deutsch, franz. und engl, sprechend, zurzeit in besserem

Hotel des Beroer Oberlandes, sucht ab September-Oktober
Saison- oder Jahresstelle, event, als I. Portier, in gutes Passantenhotel.

Gute Zeugnisse und Beferenzen. Chiffre 247

ffconderge oder Conduoteur» 30 Jahre, 4 Uauptsprachen,
O ca. 185 cm. gross, tüchtig und solid, sucht Stelle. Gute Zeugnisse.

Chiffre 250

/concierge od. Conducteur« 27 Jahre, der 4 HauptsprachenO mächtig, flotte Erscheinung, mit besten Referenzen, sucht
Stelle für sofort oder später. Adresse: H. 0., Hotel Royal,
Lausanne. (124)

Oonclerge-Conducteur, der 4 Hauptspracben mächtig,
Ls sucht Saison- oder Jahresstelle. Gute Zeugnisse zu Diensten.

Chiffre 160

f"ionclerge*Conducteur« gesetzten Alters, der 4 Haupt-O sprachen mächtig, sucht Jahresstelle. Eintritt nach Belieben.
Beste Referenzen, nnbst Photo und Zeugnisse zu Diensten. Offerten
unter Chiffre K. K. bei Familie Kelser, Hopfenweg 401, Bern. (201)

r>oncierge-Conducteur« 30 Jahre, der 4 Sprachen mächtig,O sucht Stelle. Chiffre 184

rtonclerge oder Conducteur» Schweizer, 32 Jahre, zuver-O lässig, tüchtig, militärfrei, 4 Hauptsprachen,
ment. Zeugnisse z. D. Eintritt nach Belieben.

sucht Engago-
Cbiffre 60

Kutscher» tüchtig, energischer, lediger Mann, (kath.), erfahren
in Pferdepflege, in Lnxus- und Lastfuhrwerk, in der

Landwirtschaft und Auto, sucht Stelle. Zeugnisse zu Diensten. Gefi.
Offerten an S. KUng, Florastrasse 35, Zürich V. (181)

Llftier, Suisse franQais, 23 ans, parlant 4 langues, cherche
place dans hötel de premier ordre. Certificats et photo ä

disposition. Ecrire ä E. M., poste restante Sion (Valais). (147)

Nachtwächter» langjähriger, ges. Alters, solid und zuver¬
lässig, sucht Stelle im In- oder Ausland. Zeugnisse u. Photo

zu Diensten. Chlflre 248

Nachtwächter oder Conducteur» junger Schweizer, ab¬
solut nüchtern, tüchtig, service- und sprachengewandt, mit

prima Zeugnissen und Referenzen, sucht für sofort Steile. Ch. 78

Ltftler'Commlssionär, 17Vs Jahre,, gut präsentierend, höf¬
lich und aufmerksam, Deutschschweizer, ziemlich französisch

sprechend, sucht Engagement in gutem Hause der franz. Schweiz.
Göll. Offerten an den Vater, A. Bleuler, Hotel Bahnhof, Rütl
(Zürich). (164)

Portier, 21 ans, parlant franQais et allemand, demande place
au plus vite dans bon hötel. Certificats et photo ä disposition.

Chiffre 190

Portler*Conducteur, 29 Jahre, drei Hanptsprachen, sucht
Stelle per sofort. Zeugnisse und Photo z. D. Chiffre 204

POrtier*Lrlftler. Zwei Jünglinge aus der franz. Schweiz
suchen Stelle in gutem Hotel der deutschen Schweiz, als Portier,

Liftier oder Chasseur. Der eine davon hat schon Portierdienst

versehen. Offerten unter E 2989 L an Haasenstein & Vogler,
Lausanne. (569)

Portler ou portler«conduCteur» 32 ans, marie, parlant
couramment le franQais, l'allemand et l'anglais, cherche place

dans bon hötel, de preference ä l'annöe. Trus bonnes references
dont la derniere d'une daree de 8 ans ä disposition. Chiffre 167
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Gärtner» 28 Jahre, ledig, sucht auf I. Oktober oder früher
dauernde Stelle in grösseres Hotel. Bewandert in Topfpflanzen-,

Obst- und Gemüsekultur, Parkpfiege, Dekoration und Binderei.
Gute Zeugnisse. Chiffre 25t
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Alde-Gouvernante, junge Tochter aus gutem Haus, bereits
als Zimmermädchen und Haushälterin in besserem Kurhotel

tittig gewesen, sucht Stelle, event, als Stutze der Hausfrau, gegen
freie Station. Deutsche Sehweiz bevorzugt. Zeugnisse zu Diensten.

Eintritt sofort. Chiffre 181

Ehepaar, junges, 3 Sprachen, Bucht Steile als Portler und
Zimmermädchen in gutes Hotel, für nächsten Winter. Schweiz

oder Süden. Zeugnisse und Photo zu Diensten. Adresse: R. R.,

bei F. Wintseh, HabsburgerBtrasse 29, Luzern. (235)

Elektriker-Mechaniker sucht Stelle für den Sommer. Be-
flektant könnte jedes Jahr Im Sommer Stellung nehmen, da

er im Winter schon seine Beschäftigung hat. Offerten an Alb. Egll,
Elektriker, Herrllberg (Zürichsee). (214)

Gouvernante, tüchtig und erfahren in Küche, Office, Lin¬
gerie und Etage, sucht Winterengagement in Hotel I. Ranges.

Chiffre 84J4

Gouvernante event. Stütze, der 3 Hauptsprachen mächtig,
tüchtig und zuverlässig, sucht Stelle für kommenden Herbst.

Hat schon solche Stelle versehen. Chiffre 834

Helzer-Maschlnlst-Reparateur, langjährige, prakti¬
sche Erfahrung, vertraut mit Gas-, Wasser-, Dampf-, elektr.

Licht- u. Kraftanlagen, mit la. Zeugnissen, sucht Stelle. Ch. 238

Hotelschreiner. 8uche wieder Stelle als Hoteltischler. In
allen einschlägigen Arbelten durchaus selbständig. Eintritt

nach Belleben. Offerten unter Chiffre Ae 3127 Z an die Annoncen-
Esped. Haasenstein & Vogler, Zürich. (571)

Junger. Intelligenter Mann, deutsch, franz, nnd etwas
englisch sprechend, wünscht Stelle In Hotel I. Ranges. Gell.

Offerten unter Chiffre Y 14928 X an Haasonsteln & Vogler, Genf. (560>

Lehrer, junger, der 8ich im Französischen weiter ausbilden
möchte, sucht Uber Sommer passende Beschäftigung in Hotel.

Chiffre 121

Reisebegleiterin. Junge, intelligente, deutsche Tochter
sucht Stelle als Reisebegleiterin oder Gesellschafterin zu

einem älteren Herrn oder Dame. Chiffre 241

SChreiner-EbCnlste sucht Stelle per sofort oder Herbst, In
grösseres Hotel. 30 Jahre, ledig, bewandert in sämtlichen

Arbeiten, Bau wie Möbel, auch Polierer und Tapezierer. Beste
Zeugnisse. Jahresstelle bevorzugt. Chiffre 225

Stütze. Seriöse Tochter, aus sehr gntem Hause, tüchtig und
selbständig, der 4 Hanptsprachen mächtig, sucht Stelle als

Stütze der Hausfrau, auf kommenden Herbst. Jahresstelle bevorzugt.

Chiffre ,7(>

Tapezierer, der in ersteh Häusern tätig war nnd mit allen
I Ai helfen seiner Branche vertraut 1st, sncht anf Herbst Stelle,

Jahresstelle bevorzugt. Chiffre 233

Zeugnis-Abschriften
in allen Sprachen, feinste n. hilligste Ausführung,
auf dünnem Papier, Maschinenschrift, sofort, sowie

Photos für Offerten etc.
nach jedem Bilde: 20 Stück Fr. 1.25, 50 Stück Fr. 2.50,
4x6 cm., durch De 1927

G. Kathrein, Rötelsteig 16, Zürich IV.


	

